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Avant-propos

Les transports par mer ou par voie d'eau intérieure se sont
considérablement intensifiés au cours des trois dernières décennies;
le tonnage des cargaisons solides embarquées ou débarquées dans
les ports maritimes du monde a passé de quelque 375 millions de
tonnes en 1937 à plus de 1 000 millions de tonnes en 1970.

A l'époque de la préparation de la première version du recueil
de directives pratiques du BIT consacré à la sécurité et à l'hygiène
dans les manutentions portuaires, le type de manutention le plus
courant était le système break-bulk, qui intéressait pour l'essentiel
des charges isolées manipulées à l'aide des grues de quai, des engins
de bord et des transports routiers ordinaires de l'époque. Les mar-
chandises étaient assemblées à grand-peine, dans les entreponts ou
à quai, en charges qui étaient ensuite soulevées au moyen d'élingues,
de filets ou de palettes. Il était rare que ces charges dépassent
5 tonnes. Le travail était à la fois pénible et dangereux, et le métier
de docker accusait des taux de fréquence et de gravité des accidents
situés parmi les plus élevés.

Alors que, dans de nombreuses parties du monde, les manuten-
tions portuaires continuent à s'effectuer de la même manière, des
développements extrêmements importants ont eu pour effet de
modifier profondément la nature des opérations. La modification
la plus spectaculaire a sans doute été apportée par l'introduction
des conteneurs, grâce auxquels un navire de 30000 tonnes ou
davantage, embarquant ou débarquant quelque deux mille conte-
neurs, n'est immobilisé au port que durant deux ou trois jours. Un
autre développement vise les navires rouliers permettant de trans-
porter sur camions, d'un pays à un autre, de grandes quantités
de fret sans rupture de charge. C'est pour répondre à ces dévelop-
pements que l'on a conçu et aménagé plusieurs terminaux mari-
times qui leur sont spécialement destinés. 0es engins de levage
mobile de type sophistiqué ont été mis au point, et les navires eux-
mêmes comportent des portes de chargement, des rampes de char-
gement et des monte-charge - tous actionnés mécaniquement -
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qui permettent aux chariots élévateurs d'enlever des marchandises
d'un pont à l'autre et du navire au quai.

Cette situation a conduit le Conseil d'administration du Bureau
international du Travail à convoquer une réunion d'experts sur la
sécurité et l'hygiène dans les manutentions portuaires, qui s'est
tenue en janvier 1976 et à laquelle ont pris part trois experts dési-
gnés en consultation avec les gouvernements, trois experts désignés
en consultation avec les membres employeurs et trois experts
désignés en consultation avec les membres travailleurs du Conseil
d'administration 1 La seconde question figurant à l'ordre du jour
de cette réunion était la révision du recueil de directives pratiques

1 Les neuf ecperts désignés étaient:
M. T. Cronin, secrétaire national de la Section des docks, Syndicat des

travailleurs des transports et autres secteurs, Londres.
M. G. A. Cullington, administrateur délégué, Huli and Humber Cargo

Handling Co. Ltd., Huli.
M. S. Dahmen Carvacho, chef de la Section maritime de la Division de la

prévention des risques professionnels, Institut de la sécurité du travail,
Vifla del Mar.

M. J. K. Enimpah, responsable de la sécurité et de la formation, Tema
Shipyard and Drydock Corporation, Tema.

M. C. H. Fitzgibbon, secrétaire général de la Fédération des travailleurs
portuaires d'Australie, Sydney.

M. T. W. Gleason, président international de l'Association internationale
des dockers, New York.

M. E. C. March, Administration de la sécurité et de l'hygiène du travail,
ministère du Travail des Etats-Unis, Washington, DC.

M. M. J. McEntee, inspecteur technique des fabriques, Direction de la
sécurité et de l'hygiène, Londres.

M. T. N. Novikov, directeur ad,joint du Départment de la réglementation
du travail et des salaires, ministère de la Marine marchande, Moscou.

Les organisations internationales gouvernementales ou non gouverne-
mentales ci-après étaient également représentées à la réunion:
- Organisation mondiale de la santé;
- Organisation intergouvernementale consultative de la navigation mari-

time;
- Organisation internationale de normalisation.
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du BIT sur la sécurité et l'hygiène dans les manutentions portuaires.
Les experts convinrent d'incorporer au recueil nombre de dispo-
sitions nouvelles et de réviser une partie des dispositions existantes.

L'ensemble des présentes directives a été conçu, à l'instar de
celles qui faisaient l'objet de la première version du recueil, non
comme un règlement, mais comme un guide groupant des recom-
mandations concises complétées par des annexes relatives à. l'essai
des appareils de levage et à d'autres questions.

Lors de la réunion de 1976, les experts, tout en se félicitant de
la possibilité qui leur était offerte de procéder à une révision du
recueil existant à la lumière des progrès techniques enregistrés dans
les manutentions portuaires, ont souligné que de nombreuses dis-
positions dudit recueil n'avaient en rien perdu de leur validité du
fait que, dans plusieurs parties du monde, une proportion sub-
stantielle des cargaisons solides (à l'exception des marchandises en
vrac) continuait d'être chargée ou déchargée par des méthodes
conventionnelles. Ils ont reconnu que toutes les dispositions du
présent recueil ne pourraient être appliquées telles quelles dans
tous les pays et dans toutes les régions et qu'il serait nécessaire,
dans certains cas, de les adapter aux conditions locales.

Ils ont admis, par ailleurs, qu'il serait difficile d'appliquer
certaines recommandations aux matériels existants; lors de l'in-
troduction de nouveaux matériels, par contre, il ne devrait pas y
avoir de problème. Ils ont, par conséquent, été d'avis que les
matériels en service qui n'étaient pas conformes aux directives
révisées deVraient, partout où la chose était réalisable, être mis en
conformité avec elles dans les meilleurs délais, à l'occasion d'une
entrée en radoub, par exemple. Quant aux matériels neufs, ils
devraient être conformes aux nouvelles directives.

Les experts ont en ôutre considéré que les dispositions du pré-
sent recueil devraient également s'appliquer, le cas échéant, aux
navires du type LASH (à. allèges embarquées) ou d'un type simi-
laire, cela bien que les nouvelles directives ne fassent aucune men-
tion spécifique des navires de cette catégorie.

Les experts ont enfin exprimé l'avis que l'édition révisée du
recueil de directives constituait une somme de conseils dont les
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Etats Membres de l'OIT pourraient tirer grand profit. Ces conseils
seront utiles à toutes les institutions et toutes les personnes qui
assument une responsabilité en matière de sécurité et d'hygiène
dans les travaux de manutention portuaire (services officiels,
employeurs, travailleurs, constructeurs et organismes profession-
nels exerçant une activité dans le domaine de la sécurité et de
l'hygiène du travail).

Le Bureau a bénéficié, pour la préparation des nouvelles direc-
tives, du concours de M. R. A. Stockbridge, du Royaume-Uni.
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f)

1. Dispositions générales

1.1. Définitions

1.1.1. Aux fins du présent recueil de directives pratiques et en
l'absence d'autre indication:

l'expression « manutentions portuaires» signifie et comprend
tout ou partie du travail effectué à terre ou à bord pour le
chargement ou le déchargement de tout navire affecté à la
navigation maritime ou intérieure (à l'exclusion des bâtiments
de guerre), dans tout port maritime ou intérieur, sur tout dock,
wharf, quai ou autre endroit analogue où ce travail est effectué,
ainsi que les activités qui s'y rapportent;
le «coefficient d'utilisation » (désigné autrefois par l'expression
«facteur de sécurité») est le nombre obtenuen divisant la charge
minimale de rupture d'un engin par sa charge maximale
d'utilisation;
l'expression « autorité compétente » désigne un ministre, un
service gouvernemental ou toute autre autorité habilitée à
promulguer des règlements, des arrêtés ou d'autres instructions
ayant force de loi;
l'expression « personne compétente » désigne une personne
approuvée, en raison de sa formation ou de son expérience,
pour accomplir une tâche ou une fonction ou pour assumer une
responsabilité de telle manière qu'il n'en résulte pas de danger,
dans la mesure où cela est pratiquement réalisable;
le terme « antidéflagrant » désigne un mode de construction
tel qu'une explosion survenant à l'intérieur d'une machine ou
d'un appareillage électrique ne puisse se propager à l'extérieur
de leur enveloppe;
le terme « bigue » désigne un mât de charge gréé spécialement
de temps à autre afin de soulever des charges qui dépassent la
charge maximale d'utilisation des appareils de levage ordinaires
du navire;
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le terme « conteneur» désigne un récipient de transport rectan-
gulaire, rigide, réutilisable, destiné à recevoir des marchandises
en vrac ou un ou plusieurs articles devant être embarqués,
susceptible d'être utilisé à cette fin sans qu'il soit nécessaire de
procéder à un chargement intermédiaire; ce terme englobe les
conteneurs entièrement fermés, les conteneurs à toit ouvert,
les conteneurs-citernes comprenant des réservoirs destinés à
recevoir des liquides ou des gaz ainsi que les variantes de ces
types, le cas échéant démontables ou montés sur roues, pour
autant qu'ils remplissent la même fonction essentielle et fassent
partie du système général de conteneurisation; elle n'englobe
pas les bouteilles de gaz, les fûts, les caisses, les boîtes, les car-
tons, les colis, les sacs, les charges unitaires ou tout autre mode
courant d'emballage;
l'expression « mât-grue » désigne un mât de charge dont la
corne peut être relevée, abaissée ou orientée autour d'un axe
vertical, pendant que la charge y est suspendue, à l'aide de
treuils qui font partie intégrante de l'appareil ou qui sont
utilisés essentiellement avec lui;

j) l'expression « châssis-squelette » désigne un châssis destiné au
déplacement des conteneurs, dont la membrure longitudinale
consiste en une poutre médiane reliée à chacune de ses extré-
mités à une poutre transversale à laquelle sont fixées les roues
et les pièces de coin;
l'expression «portique de manutention » désigne une grue sur
rails du type portique roulant, comportant un pont horizontal
à partir duquel sont commandés un ou plusieurs chariots aux-
quels peuvent être fixés des dispositifs tels que bennes preneuses,
aimants et spreaders de conteneurs;
le terme « navire » désigne tout navire, bâtiment, bateau (autre
qu'un bateau à rames), barge ou engin flottant tel qu'un dock
flottant, une plate-forme de forage ou toute structure flottante
analogue.
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1.2. Rôle des organismes et des personnes
s'occupant de manutentions portuaires

1.2.1. Les règlements nationaux visant la protection des
dockers contre les accidents et les atteintes à la santé devraient
définir clairement les organismes et personnes chargés d'assurer,
individuellement ou conjointement, l'application des dispositions
de ces règlements.

1.2.2. Les organismes et les personnes qui ont la propriété ou
qui exercent le contrôle des lieux de travail situés à bord des
navires ou à quai o sont effectuées les manutentions portuaires,
ou qui fournissent les installations et le matériel utilisés dans ces
manutentions, devraient mettre à disposition des lieux de travail,
des installations et du matériel offrant de bonnes garanties de
sécurité et les maintenir en bon état.

1.2.3. Les organismes et personnes qui occupent des dockers
devraient:

exercer une surveillance qui assure aux dockers des conditions
de travail aussi sûres et salubres que possible;
s'ils ne sont pas eux-mêmes les organismes et personnes men-
tionnés au paragraphe 1.2.2, collaborer avec ceux-ci au maintien
des lieux de travail et du matériel dans de bonnes conditions
de sécurité;
s'assurer par eux-mêmes que les dockers ont été convenablement
instruits des risques inhérents à leurs travaux respectifs et des
précautions indispensables pour éviter les accidents et les
atteintes à la santé, et sassurer en particulier que les travailleurs
nouvellement embauchés ont été convenablement instruits de
ces risques et précautions et font l'objet dune surveillance
sufisante;
s'assurer que les dockers sont pleinement informés, de manière
appropriée, de la teneur des règlements nationaux et locaux
visant la protection des dockers contre les accidents et les
atteintes à la santé.
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1.2.4. (1) Les dockers devraient immédiatement signaler à
leur contremaître ou à leur employeur, et, si nécessaire, à l'auto-
rité compétente, toute défectuosité susceptible de présenter un
danger qu'ils pourraient constater sur les lieux de travail ou dans
les installations et le matériel qui y sont utilisés.

(2) Si cette défectuosité est de nature à présenter un danger
immédiat, Vutilisation des lieux de travail, des installations ou du
matériel en question devrait être interdite aussi longtemps que la
défectuosité n'aura pas été éliminée.

1.2.5. Les dockers devraient utiliser correctement tous les
dispositifs de protection et autres appareils mis à leur disposition
pour assurer leur protection ou celle d'autres personnes.

1.2.6. Sauf en cas de nécessité absolue, aucun docker ne
devrait, à moins d'y avoir été dûment autorisé, enlever, modifier
ou déplacer un dispositif de sécurité ou un appareil quelconque
destiné à assurer sa protection ou celle dautres personnes, ou en
entraver le fonctionnement, ou encore entraver l'application d'une
méthode ou d'un procédé adopté en vue de prévenir les accidents
ou les atteintes à la santé.

1.2.7. Les dockers devraient prendre connaissance de toutes
les consignes de sécurité et d 'hygiène se rapportant à leur travail
et s'y conformer.

1.2.8. Les dockers devraient s'abstenir de toute pratique ou
action imprudente ou dangereuse susceptible d'entraîner des acci-
dents ou des atteintes à la santé.

1.2.9. Tous les organismes et personnes intéressés aux manu-
tentions portuaires devraient collaborer à l'application de toute
mesure destinée à favoriser la prévention des accidents et la pro-
tection de la santé des dockers, sans préjudice des obligations leur
incombant en vertu des règlements nationaux.

1.3. Maintien de l'ordre et de la propreté
1.3.1. Tous les quais, ponts de navire et lieux analogues où

sont effectuées des manutentions portuaires devraient être couve-
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nablement dégagés et, autant que possible, libres de tous objets
susceptibles de provoquer des chutes, des glissades ou des faux pas.

1.3.2. Les entrepôts, quais et ponts de navire où sont effectuées
des manutentions portuaires devraient être maintenus en état de
propreté et, autant que possible, débarrassés de tous débris et
déchets.

1.3.3. Lorsqu'ils ne sont pas en service, les accessoires de
manutention, outils et autres objets analogues devraient être
retirés des zones de travail.

1.3.4. Les manoeuvres courantes telles qu'extrémités de hau-
bans, haubans et retenues supplémentaires, pantoires et câbles
d'apiquage devraient être lovées dans les règles de l'art au voisi-
nage immédiat de leurs dispositifs de fixation.

1.3.5. Les lieux à quai, à bord, sur les pontons ou sur tout
moyen d'accès aux navires où les dockers peuvent être appelés
par leur travail et qui sont devenus glissants à. cause de la pluie,
de la neige, de la glace, de la graisse, de l'huile ou pour toute
autre cause devraient, dans la mesure où cela est pratiquement
réalisable, être nettoyés ou rendus praticables par un épandage
approprié, par exemple de sable, de cendres, de sciure de bois ou
de sel ou par d'autres moyens efficaces.

1.4. Dangers présentés par les travaux
autres que les manutentions portuaires

1.4.1. Aucun autre travail, par exemple d'entretien ou de
réparation, tel que piquage, calfatage, peinture au pistolet, sablage
ou soudage, ne devrait être exécuté sur les lieux où s'effectuent
des manutentions portuaires s'il peut en résulter un danger ou
une gêne pour les dockers du fait de la présence de gaz, vapeurs,
fumées, poussières, rayonnements, bruit ou toute autre nuisance.

1.5. Machines
1.5.1. Tous les éléments dangereux des machines, moteurs,

volants, transmissions par chaîne ou par friction, arbres de trans-
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mission et tuyauteries de vapeur situés à bord ou à quai à proximité
des lieux oi les dockers sont appelés à travailler ou à circuler
devraient, à moins qu'ils ne présentent une sécurité équivalente
par leur position ou leur construction, être efficacement protégés
dans la mesure oi cela est pratiquement réalisable sans nuire à la
sécurité de manoeuvre des navires.

1.5.2. Les dispositifs de protection des machines ne devraient
pas être enlevés lorsque celles-ci sont en service; s'ils sont enlevés
par une personne autorisée, ils devraient être remis en place le
plus tôt possible et en tout cas avant que les machines soient
remises en service normal.

1.5.3. Lorsqu'un élément de machine en mouvement n'est pas
efficacement protégé, il ne devrait être examiné, lubrifié, réglé ou
réparé que par des personnes dfnnent autorisées.

1.5.4. Les éléments de machines ne devraient être nettoyés
que lorsque la machine est à l'arrêt.

1.5.5. Lorsqu'une machine est mise à l'arrêt pour faire l'objet
de travaux d'entretien ou de réparation, des mesures suffisantes
devraient être prises pour empêcher toute remise en marche intem-
pestive.

1.5.6. Les dispositifs de protection des machines ne devraient
être enlevés que par des personnes dûment autorisées.

1.6. Qualifications des treuillistes, des grutiers,
des préposés aux signaux, etc.

1.6.1. Seules des personnes suffisamment compétentes et
dignes de confiance devraient être affectées à la conduite des appa-
reils de levage ou de transport actionnés mécaniquement ou par
un autre moyen, à la transmission de signaux aux conducteurs de
ces appareils et à la surveillance des câbles de levage amarrés aux
poupées et aux tambours des treuils.
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1.7. Obligations des préposés aux signaux
1.7.1. Le préposé aux signaux affecté à une écoutille devrait

faire tout son possible pour protéger l'équipe travaillant à cette
écoutille contre les accidents.

1.7.2. Le préposé aux signaux devrait se tenir à l'endroit d'où
il peut le mieux observer le travail.

1.7.3. Les signaux que le préposé aux signaux adresse au
treuilliste ou au grutier devraient être précis.

1.7.4. Le préposé aux signaux devrait donner les avertisse-
ments nécessaires aux personnes qui se trouvent dans les cales,
sur des allèges ou sur le quai.

1.7.5. Avant de commencer le travail de la journée, le préposé
aux signaux devrait s'assurer que son poste de travail sur le pont
ou sur la pontée est bien dégagé.

1.7.6. Avant de donner un signal de hissage, le préposé aux
signaux devrait s'assurer que la charge est convenablement élin-
guée et que le levage peut commencer sans risques pour les per-
sonnes qui travaillent en cale ou sur le pont.

1.7.7. Le préposé aux signaux ne devrait donner un signal de
descente de la charge que si la voie est libre dans la cale et l'écou-
tille et, le cas échéant, sur le pont ou sur l'allège.

1.7.8. Avant de donner le signal d'affaler, le préposé aux
signaux devrait s'assurer que la charge peut être déposée dans de
bonnes conditions de sécurité.

1.7.9. Le préposé aux signaux devrait veiller à ce qu'aucune
personne ne soit transportée par un appareil de levage, à moins
qu'une autorisation spéciale ait été donnée à cet effet.

1.8. Ventilation
1.8.1. Dans tout compârtiment où des marchandises sont

manutentionnées, des dispositions efficaces et appropriées devraient
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être prises pour assurer et entretenir une ventilation convenable
du compartiment par circulation d'air frais.

1.9. Eclalrage
1.9.1. Tous les emplacements où sont effectuées des manuten-

tions portuaires, à quai ou à bord, tous les abords de ces empla-
cements et leurs accès, ainsi que tous les lieux où les dockers sont
appelés à circuler au cours de leur travail, devraient être efficace-
ment éclairés, aussi longtemps que des dockers y sont présents,
lorsque l'éclairage naturel est insuffisant.

1.9.2. L'installation d'éclairage ne devrait constituer une
menace ni pour la santé ou la sécurité des dockers, ni pour la
sécurité du navire, de la cargaison ou de la navigation d'autres
bâtiments.

1.9.3. Sur les docks, wharfs et quais où les dockers sont
appelés à circuler, l'éclairement général ne devrait pas être infé-
rieur à 5 lux.

1.9.4. Aux emplacements du quai où des manutentions por-
tuaires ou des opérations connexes sont en cours, l'éclairement ne
devrait pas être inférieur à 20 lux.

1.9.5. Lorsque des manutentions portuaires sont en cours à
bord de navires ou d'allèges, le meilleur éclairement que l'on
puisse raisonnablement obtenir devrait être assuré; cet éclairement
ne devrait pas être inférieur à 20 lux.

1.9.6. L'éclairement de toutes les autres parties d'un navire
où des personnes occupées à des manutentions portuaires sont
appelées à circuler ne devrait pas être inférieur à 8 lux.

1.9.7. Les valeurs mentionnées aux paragraphes 1.9.3 à 1.9.6
se rapportent à l'éclairement mesuré dans le plan horizontal situé
à une hauteur de I m au-dessus du plan de travail.

1.9.8. (1) Les valeurs mentionnées aux paragraphes 1.9.3 à
1.9.6 s'appliquent principalement à la manutention des marchan-
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dises diverses; il conviendrait de s'en inspirer dans les projets de
nouvelles installations d'éclairage.

(2) Ces valeurs ne devraient pas exclure le recours à des instal-
lations d'éclairage supplémentaire aux endroits particulièrement
dangereux, par exemple aux passerelles jetées entre un navire et le
quai, aux échelles d'embarquement et aux décrochements de l'arête
du quai.

1.9.9. Les installations d'éclairage artificiel devraient être
réalisées de manière à assurer un éclairement à peu près uniforme
et constant; elles devraient, dans la mesure où cela est raisonnable
et pratiquement réalisable, être conçues ou aménagées de manière
à réduire le plus possible l'éblouissement et à éviter la formation
d'ombres susceptibles de dissimuler un danger.

1.9.10. Les personnes qui se rendent d'une zone dans une
autre ne devraient pas, pour autant que cela soit pratiquement
réalisable, être soumises brusquement à des écarts violents du
niveau d'éclairement.

1.10. Installations électriques
1.10.1. (1) Toutes les installations et tous les circuits élec-

triques utilisés dans les manutentions portuaires devraient être
conçus, construits, aménagés, protégés et entretenus de façon à
prévenir tout danger, conformément aux prescriptions de la régle-
mentation nationale et de l'autorité compétente.

(2) A défaut de telles prescriptions, il conviendrait de se reporter
aux dispositions appropriées du Règlement-type de sécurité pour
les établissements industriels, à l'usage des gouvernements et de
l'industrie I

1.10.2. Seules des personnes dflment autorisées devraient
aménager, régler, vérifier, réparer, déplacer ou enlever des instal-
lations ou des circuits électriques.
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1.10.3. Pour prévenir tout danger, des dispositifs efficaces
convenablement placés devraient permettre si nécessaire la mise
hors tension de toutes les parties de l'installation.

1.10.4. Toutes les installations électriques portatives en service
devraient être inspectées au moins une fois par jour par une per-
sonne compétente.

1.10.5. Les installations électriques destinées à être utilisées
en un lieu où il existe un risque d'explosion devraient être d'un
modèle antidéflagrant approprié à l'atmosphère considérée.

1.10.6. Les installations électriques exposées aux intempéries
devraient être convenablement protégées contre l'humidité et la
corrosion.

1.10.7. Toutes les parties métalliques non parcourues par le
courant devraient être mises à la terre, ou d'autres mesures appro-
priées devraient être prises pour empêcher leur mise sous tension.

1.10.8. Les conducteurs mobiles et les câbles souples devraient
être tenus à l'écart des charges et des machines et engins en mou-
vement.

1.10.9. Les lampes baladeuses devraient être utilisées uni-
quement:

là où un éclairage suffisant ne peut être installé de manière
fixe et permanente;
sous une tension non dangereuse dans les conditions particu-
lières du travail effectué.

1.11. Outils à main
1.11.1. Les outils à main devraient être de bonne qualité, de

construction solide et être entretenus de manière à pouvoir être
utilisés dans de bonnes conditions de sécurité.

1.11.2. Les outils à main devraient être examinés périodique-
ment par une personne compétente, et les outils défectueux
devraient être immédiatement remplacésou réparés.
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1.12. Protection contre le feu
1.12.1. Les lieux de travail des dockers devraient, si nécessaire,

être pourvus:
d'un matériel d'extinction approprié et suffisant;
d'une alimentation suffisante en eau sous pression assez élevée.

1.12.2. Des personnes formées à l'emploi du matériel d'ex-
tinction devraient pouvoir se rendre rapidement disponibles pen-
dant les heures de travail.

1.12.3. Le matériel d'extinction devrait être bien entretenu et
inspecté à intervalles appropriés.

1.12.4. L'autorité appropriée devrait prescrire en quel lieu et
à quel moment, suivant les circonstances, l'autorisation de fumer
peut être accordée.

1.12.5. Des moyens d'évacuation suffisants et sfirs en cas
d'incendie devraient être prévus, ainsi qu'un système d'alarme
approprié lorsque cela est nécessaire.

1.12.6. L'autorité responsable devrait prendre des dispositions
pour l'inspection régulière des locaux et des opérations afin de
détecter les risques d'incendie.

1.12.7. Les dockers devraient être informés des cas où il est
dangereux ou contre-indiqué d'utiliser de l'eau pour lutter contre
le feu.
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2.1. SoIs

2.1.1. Toutes les voies d'accès régulières d'un dock devraient
être maintenues dans un état qui garantisse la sécurité des personnes
et du matériel utilisé par les dockers.

2.1.2. Les sols devraient être:
convenablement drainés pour assurer l'écoulement des eaux
pluviales dans la mesure où cela est pratiquement réalisable;
exempts de creux ou de parties saillantes telles que des bordures
surélevées pouvant présenter un danger pour les personnes, les
véhicules et les appareils de levage;
d'une résistance suffisante pour absorber les charges transmises
par les roues des véhicules et des appareils de levage là où de
tels véhicules ou appareils sont en service ou sont susceptibles
d'être utilisés;
aussi de niveau que cela est raisonnable et pratiquement réali-
sable;
débarrassés, dans la mesure où cela est raisonnable et pratique-
ment réalisable, de toute matière susceptible de présenter un
danger pour la circulation des personnes ou la manoeuvre des
engins mécaniques.

2.1.3. Toute partie de la surface d'un dock qui se trouve en
réparation devrait être clôturée ou signalée de manière appropriée
et être pourvue de feux clignotants ou d'un autre éclairage appro-
prié dans le cas où le dock est utilisé pendant la nuit.

2.1.4. Toute rampe ou plan incliné utilisé ou susceptible d'être
utilisé par un chariot élévateur à fourche ou un autre véhicule dont
la sécurité dépend de sa stabilité devrait avoir une pente ne dépas-
sant pas 1: 10, à moins que le chariot ou le véhicule en question
ait été spécialement conçu à cet effet ou que sa charge ait été
réduite pour tenir compte dune pente plus forte.
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2.1.5. Tout obstacle permanent tel qu'un pylône d'éclairage,
un pilier de voie de roulement ou un autre objet fixe susceptible
de présenter un danger pour les véhicules devrait être:

clairement signalé par des bandes noires et jaunes alternantes
jusqu'à une hauteur d'au moins 2 m ou jusqu'à la hauteur où
cela est pratiquement réalisable;
pourvu d'un éclairage localisé, à moins que l'éclairage général
soit suffisant pour signaler clairement les bandes.

2.2. Protection des bords des bassins
2.2.1. (1) Lorsqu'un chariot élévateur à fourche ou un autre

véhicule est utilisé de manière régulière à proximité du bord d'un
bassin, ce bord devrait être protégé par un muret continu ou une
barrière rigide ayant une résistance suffisante pour éviter que le
chariot ou le véhicule ne tombe accidentellement dans l'eau.

Le muret ou la barrière devrait, là où cela est possible, être
disposé à l'intérieur des bollards ou des cabestans servant à l'amar-
rage des navires.

Lorsque l'emplacement préconisé au sous-paragraphe (2)
ne peut être retenu, des ouvertures pourront être ménagées dans le
muret ou la barrière; ces ouvertures ne devraient cependant pas
être plus larges que ne l'exigent la manoeuvre des cabestans, l'uti-
lisation des bollards ou toute autre opération qui pourrait se
révéler nécessaire.

En règle générale, le muret ou la barrière devraient être
aussi hauts que cela est pratiquement réalisable; leur hauteur ne
devrait pas être inférieure à 30 cm.

2.2.2. Lorsqu'un chariot élévateur à fourche ou un autre
véhicule n'est pas utilisé de manière régulière à proximité du bord
d'un bassin, d'autres dispositions appropriées, telles qu'une bar-
rière amovible ou le recours à une personne chargée de transmettre
des signaux au conducteur, devraient être prises chaque fois que
le chariot ou le véhicule manoeuvre à proximité dangereuse du
bord.
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2.3. Empilage des marchandises et des matières

2.3.1. Lorsque des marchandises ou des matières sont empilées
à quai ailleurs que dans un conteneur, l'empilage devrait être
exécuté de manière ordonnée et systématique. En particulier:

la méthode d'empilage devrait être conforme aux directives du
chapitre 23;
les piles ne devraient pas atteindre une hauteur telle que leur
stabilité soit menacée en cas de fort vent;
lorsqu'un docker est appelé à monter sur une pile, des moyens
d'accès offrant de bonnes garanties de sécurité devraient être
aménagés conformément aux dispositions de la section 24.2;
lorsque des marchandises ou des matières sont entreposées au
bord d'un bassin, elles devraient:
j) soit être placées de manière qu'il ne reste pas suffisamment

de place pour qu'une personne puisse se glisser ou chercher
à se glisser entre la pile et le bord du bassin;

ii) soit être disposées de manière qu'il reste un espace libre
d'au moins 1,50 m entre tout point de la pile et le bord du
bassin.

2.4. Protection des emplacements dangereux

2.4.1. (1) Toute brèche en bordure d'un bassin tout angle
dangereux, toute passerelle lancée sur une porte de bassin ou un
bateau-porte et tout autre emplacement dangereux analogue
devraient, dans la mesure où cela est pratiquement réalisable,
être protégés par un garde-corps.

(2) Le garde-corps devrait:
a) être fait d'un matériau solide, bien construit et d'une résis-

tance suffisante, exempt de toute arête vive et maintenu en bon
état;
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avoir une hauteur d'au moins 1 m;
être constitué d'une lisse ou d'une chaîne supérieure et d'une
sous-lisse ou d'une chaîne intermédiaire, la sous-lisse ou la
chaîne tendue intermédiaire étant placée à une hauteur de
50 cm environ;
avoir des chandeliers dont l'espacement ne soit pas supérieur
à 3 m;
dans le cas de l'accès à une porte de bassin ou à un bateau-
porte, être prolongé de 4,50 m au moins de chaque côté.
2.4.2. Des chaînes ne devraient être utilisées que lorsque le

garde-corps peut être rabattu ou est d'un type rapidement amovible
afin de permettre des opérations telles que l'amarrage d'un navire
ou son passage par la porte d'un dock.

2.4.3. (1) Lorsque des chaînes sont utilisées, elles devraient
être maintenues tendues.

(2) Lorsqu'un chandelier amovible est logé dans un tube ou
un socle, celui-ci devrait avoir une profondeur suffisante pour que
le chandelier soit maintenu aussi rigidement que possible en posi-
tion verticale; le logement devrait être exempt de toute matière
susceptible de faire obstacle à l'insertion complète du chandelier.

2.4.4. Le garde-corps ne devrait être enlevé que dans les cas où
son déplacement est indispensable pour permettre le mouvement
d'un navire, la manutention de marchandises ou de matières ou
l'exécution de travaux de réparation.

2.5. Sauvetage en cas de noyade
2.5.1. (1) Des moyens suffisants et appropriés de sauvetage

devraient être prévus et entretenus pour porter secours à toute
personne en danger de noyade.

Les moyens de sauvetage devraient comprendre des bouées,
des grappins, des gaffes et tous autres engins appropriés.

Les filins fixés aux bouées et engins similaires devraient
avoir une section et une longueur appropriées; ils devraient,
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chaque fois que cela est possible, être faits de polypropylène afin
d'assurer leur flottaison.

Les moyens de sauvetage devraient être:
placés aussi près du bord du bassin que cela est pratiquement
réalisable;
tenus à l'abri de tout obstacle, matériel ou visuel;
inspectés régulièrement par une personne responsable;
suspendus ou disposés dans des armoires de dimensions conve-
nables peintes en couleur vive.

2.5.2. Une notice donnant des instructions claires pour la
réanimation des noyés devrait être affichée à proximité immédiate
des moyens de sauvetage.

2.5.3. (1) Des échelles devraient être disposées le long du
bord de chaque bassin afin de permettre à une personne qui tombe
à l'eau de remonter au niveau du quai. Ces échelles devraient:

ne pas être espacées de plus de 50 m l'une de l'autre;
être fixées à demeure, sauf dans les cas où il est pratiquement
irréalisable d'avoir des échelles fixes et aux emplacements où
les dockers n'ont pas à se trouver ou à passer en l'absence de
navire; toutefois, des échelles temporaires devraient y être
installées lorsqu'un navire est en cours de chargement ou de
déchargement;
être conformes aux dispositions des paragraphes 3.6.1 (2) à (5),
dans la mesure où celles-ci leur sont applicables.

Lorsqu'il est pratiquement irréalisable de prolonger une
échelle à 1 m au moins au-dessus du niveau du quai, ses montants
devraient être prolongés le plus haut possible. Lorsque aucun
prolongement n'est pratiquement réalisable, des prises convenables

pour les mains devraient être aménagées dans des niches appro-
priées au bord du quai.

Lorsque les montants de l'échelle dépassent le niveau du
quai, ils devraient être suffisamment évasés à leur partie supérieure
(voir le paragraphe 3.7.1 (3) d) pour qu'une personne puisse
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passer entre eux; ils devraient être inclinés ou incurvés vers l'in-
térieur du quai.

L'échelon inférieur de l'échelle ne devrait jamais se trouver
à moins de 1 m au-dessous du niveau le plus bas du plan d'eau.

Toute échelle qui n'est pas fixée à demeure dans un renfon-
cement du mur de quai devrait être convenablement protégée de
chaque côté contre les avaries pouvant résulter d'un choc avec
un navire.

2.5.4. (1) Lorsque des opérations se déroulent à bord de
barges ou de bateaux similaires amarrés contre le flanc d'un navire
au milieu d'un courant rapide, une embarcation appropriée à
rames ou à moteur (selon les circonstances) devrait être prévue
lorsque cela est pratiquement réalisable et rester disponible pour
permettre le sauvetage de toute personne qui pourrait tomber
dans l'eau et être emportée par le courant.

(2) Une ou plusieurs personnes devraîent être rendues spécia-
lement responsables de la manoeuvre de l'embarcation en cas
d'alerte.

2.6. Autres dangers
2.6.1. (1) Dans les zones dangereuses, un chemin réservé aux

piétons devrait être aménagé à. l'intention des personnes qui doivent
circuler dans le dock ou se rendre sur les navires qui s'y trouvent;
ce chemin devrait être clairement marqué.

Le chemin en question devrait, à où cela est possible,
éviter d'emprunter tout parcours utilisé régulièrement par des
véhicules du dock, tel que le périmètre des piles de marchandises
et les accès aux entrepôts.

Lorsque le chemin doit traverser une zone parcourue par des
véhicules, des signaux avertisseurs, fixés à demeure chaque fois que
cela est possible, devraient être placés de manière bien visible.

Tout angle où la visibilité est masquée par des bâtiments ou
d'autres ouvrages devrait être pourvu de miroirs afin que les
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piétons et les conducteurs de véhicules puissent être avertis de
leur approche respective.

2.6.2. Lorsqu'une fouille ayant un caractère provisoire est
creusée dans une zone dont l'usage est essentiel pour les véhicules
et qu'elle doit être recouverte d'un pont temporaire, celui-ci
devrait:

posséder une résistance suffisante;
être prolongé d'une distance suffisante au-delà du bord de la
fouille;
avoir une largeur suffisante;
s'il est utilisé par des piétons, être muni d'un garde-corps de

chaque côté;
porter à chaque extrémité un écriteau indiquant aux piétons
qu'ils devraient céder le passage aux véhicules;
porter à chaque extrémité un écriteau signalant que les véhicules
ne devraient pas emprunter le pont;
comporter une rampe en cas de brusque dénivellation.
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3. Moyens d'accès

3.1. Moyens d'accès aux navires

3.1.1. En vue de l'exécution des manutentions portuaires à
bord des navires, des moyens d'accès appropriés, en nombre suffi-
sant et offrant de bonnes garanties de sécurité, devraient être à la
disposition des dockers qui se rendent sur le navire ou en reviennent.

3.1.2. Chaque fois que cela est raisonnable et pratiquement
réalisable, les moyens d'accès à partir du quai devraient consister
en une échelle d'embarquement de navire conforme aux disposi-
tions pertinentes de la section 3.2.

3.1.3. (1) Lorsque l'utilisation d'une échelle d'embarquement
n'est pas raisonnable et pratiquement réalisable, une passerelle
devrait être employée.

Des échelles rigides pourront être utilisées lorsqu'il est
pratiquement irréalisable de se servir de passerelles.

Les passerelles et les échelles devraient être conformes aux
dispositions des sections 3.3 et 3.4 qui leur sont applicables.

3.1.4. Les moyens d'accès devraient être faits d'un matériau
solide et bien construits, offrir une résistance suffisante, être soli-
dement installés et convenablement entretenus.

3.1.5. Les moyens d'accès devraient être disposés en dehors
des trajectoires des charges suspendues.

3.1.6. Les dockers ne devraient pas utiliser d'autres moyens
d'accès que ceux qui ont été spécifiés, à moins d'y avoir été spé-
cialement autorisés.

3.1.7. (1) Les moyens d'accès permettant de passer d'un
navire à une barge ou autre navire de franc-bord inférieur amarré
bord à bord devraient être conformes aux dispositions du para-
graphe 3.1.3; toutefois, une échelle de corde pourra être utilisée
lorsqu'il est pratiquement irréalisable de satisfaire à ces dispositions.
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(2) Aux fins du présent recueil, le ternie « franc-bord» désigne
la hauteur au-dessus du plan d'eau du pont donnant accès à
l'échelle de corde lorsque celle-ci est utilisée pour la première fois.

3.1.8. Lorsqu'il subsiste, entre le bord du quai et le navire,
un vide tel qu'une personne victime d'une chute alors qu'elle
emprunte l'un des moyens d'accès du navire court le risque de
tomber à l'eau, le vide en question devrait être protégé par un filet
de sécurité fixé au navire et au bord du quai.

3.1.9. Tout espace subsistant entre le garde-corps d'un moyen
d'accès et l'ouverture pratiquée dans le pavois du navire et à
travers lequel une personne pourrait tomber devrait être convena-
blement protégé.

3.1.10. L'entrée devrait être dégagée de tout obstacle.

3.1.11. Les moyens d'accès ne devraient pas être placés suffi-
sainment près d'une voie de roulement de grue pour qu'il puisse
exister un danger d'être heurté par une grue se déplaçant sur cette
voie.

3.1.12. Les moyens d'accès faits d'un matériau autre que le
bois ou le métal devraient offrir les mêmes garanties de résistance
et de durée; leurs marches devraient être construites de la même
manière.

3.1.13. Lorsque des moyens d'accès sont constitués de diffé-
rents métaux, des mesures appropriées devraient être prises en
vue de prévenir les détériorations ou la corrosion dues aux cou-
rants galvaniques.

3.2. Echelles d'embarquement

3.2.1. (1) Les échelles d'embarquement devraient avoir des
marches:

d'une largeur minimale de 55 cm;
dune profondeur suffisante;
pourvues d'une surface antidérapante;
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d) d'une forme ou d'une construction telle qu'une personne utili-
sant l'échelle sous une inclinaison normale n'ait pas à poser le
pied sur l'arête des marches, mais puisse le poser sur une
surface plane ou incurvée.

(2) Les échelles d'embarquement devraient avoir un garde-
corps de chaque côté et sur toute leur longueur; ces garde-corps
devraient comporter une lisse supérieure et une sous-lisse situées à
des hauteurs minimales de 1,10 m et de 55 cm, respectivement,
ces hauteurs étant mesurées à partir de la surface des marches et
perpendiculairement à l'axe longitudinal de l'échelle.

(3) Une plate-forme convenable devrait être prévue, en cas de
besoin, à chacune des extrémités des échelles.

(4) Les échelles devraient être construites de manière suffisam-
ment robustes pour réduire au minimum les oscillations et les
rebonds.

(5) Les échelles devraient être correctement mises eu place et
ajustées de manière que:

dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, l'inclinaison
de l'échelle par rapport à l'horizontale ne dépasse pas 40 degrés
environ, et cela quels que soient la marée et le tirant d'eau du
navire;
il soit possible de passer sans danger de la marche ou de la
plate-forme inférieure de l'échelle au quai.

(6) Les échelles devraient, dans la mesure où cela est pratique-
ment réalisable, être exemptes de neige, de glace, de graisse ou
d'autre substance susceptible de compromettre la sécurité d'appui
des pieds ou des mains.

(7) Les échelles d'embarquement en service qui comportent
des marches plates xes devraient, lorsqu'elles sont utilisées sous
une inclinaison qui oblige les personnes à poser le pied sur l'arête
des marches, être recouvertes d'un plancher solidement assujetti
pourvu de taquets transversaux disposés à intervalles appropriés.
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3.3. Passerelles

3.3.1. Les passerelles devraient:

comporter un plancher jointif d'une largeur d'au moins 55 cm;
être pourvues de taquets transversaux à intervalles appropriés;
comporter des garde-corps à lisse supérieure et sous-lisse con-
formes aux dispositions du paragraphe 3.2.1 (2);
être munies de dispositifs permettant de les fixer solidement au
navire.

3.3.2. Si le poids d'une passerelle exige qu'elle soit mise en
place au moyen d'un appareil de levage, elle devrait être pourvue
de dispositifs d'accrochage appropriés assurant son équilibre au
cours de cette manoeuvre.

3.3.3. L'installation des passerelles devrait être conforme aux
dispositions du paragraphe 3.2.1 (5) a).

3.3.4. Lorsqu'une passerelle prend appui sur le pavois d'un
navire, des moyens d'accès devraient permettre aux personnes de
passer sans danger du pont du navire au plancher de la passerelle
et vice versa.

3.3.5. Lorsqu'une passerelle repose sur un quai par l'intermé-
diaire de galets ou de roues, ceux-ci devraient être placés ou pro-
tégés de telle manière que le pied d'une personne ne puisse être
coincé entre un galet ou une roue et la surface du quai.

3.3.6. Les passerelles devraient être placées de telle manière
que leurs galets ou leurs roues reposent sur une surface à peu près
horizontale et ne se trouvent pas au voisinage de trous ou d'obs-
tacles susceptibles d'entraver la liberté de leur mouvement.

3.3.7. Tout vide subsistant entre l'extrémité d'une passerelle
et le bastingage du navire et dans lequel une personne pourrait
faire une chute devrait être convenablement protégé.
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3.4. Echelles amovibles

3.4.1. Les échelles amovibles utilisées par les dockers devraient
être faites d'un matériau solide et bien construites, offrir une résis-
tance suffisante et être convenablement entretenues.

3.4.2. Les échelles amovibles autres que les échelles de corde
devraient:

avoir des échelons régulièrement espacés à des intervalles com-
pris entre 25 et 35 cm;
avoir des échelons dont la longueur, mesurée entre montants,
soit comprise entre 38 et 45 cm;
en règle générale, ne pas dépasser 6 m d'une seule volée.

3.4.3. Les échelles de bois:
devraient avoir des montants faits d'un bois approprié dont le
fil soit parallèle aux montants;
devraient avoir leurs échelons solidement assujettis aux mon-
tants autrement que par des clous ou des pointes;
ne devraient pas être peintes, mais enduites d'un vernis clair
ou d'un autre agent de conservation qui ne fasse pas disparaître
des défauts qui sans cela seraient apparents;
devraient, en cas de besoin, comporter des tirants métalliques
en nombre suffisant.
3.4.4. Les échelles faites de métal léger devraient avoir:
des montants:
j) d'un seul tenant et d'une section suffisante pour éviter toute

flexion dangereuse des échelles en service;
ii) pourvus de patins antidérapants ou d'autres dispositifs

appropriés permettant de réduire la glissance le plus possible;
des barreaux:
j) d'un diamètre suffisant (supérieur ou égal à 20 mm), assu-

jettis aux montants de telle manière qu'ils ne puissent prendre
du jeu, et en particulier tourner sur eux-mêmes;

ii) à surface striée, afin de réduire le risque de glissement.
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3.4.5. Les échelles droites coulissantes devraient:
lorsqu'elles sont déployées, ne pas dépasser 15 m de long;
être pourvues d'étriers de guidage appropriés et d'un dispositif
de blocage efficace afin d'assurer que chaque élément soit soli-
dement tenu et immobilisé dans la position désirée;

e) être déployées à l'aide de cordes solidement fixées passant sur
des poulies dont la gorge soit adaptée au diamètre de la corde;

d) ne pas compter plus de deux éléments coulissants.

3.4.6. (1) Lorsqu'une échelle autre qu'une échelle de corde
est utilisée:

son extrémité supérieure devrait se trouver à 1 m au moins
au-dessus du palier supérieur ou du point le plus élevé devant
être atteint par l'utilisateur;
son extrémité inférieure ne devrait pas reposer sur une cale
instable, mais chaque montant devrait prendre solidement appui
sur une base horizontale compacte.
(2) Les échelles autres que les échelles de corde devraient être

assurées contre tout glissement ou déplacement intempestif:
en étant solidement fixées à leur point d'appui supérieur;
en étant solidement fixées à leur base si elles ne peuvent l'être
à leur point d'appui supérieur; ou,
si leur base ne peut pas non plus être immobilisée, en ayant
recours à l'assistance d'une personne postée au bas de l'échelle.

(3) Les échelles droites de plus de 6 m de longueur devraient,
là où cela est pratiquement réalisable, être assurées en outre au
tiers de leur longueur à partir de leur pied.

3.4.7. Chaque échelle devrait être inspectée par une personne
responsable à intervalles appropriés; si des défauts dangereux sont
constatés, l'échelle en question devrait être mise immédiatement
hors service.

3.4.8. Les travailleurs utilisant une échelle devraient:
a) garder les deux mains libres pour la montée et la descente;
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se tenir face à l'échelle à la montée et à la descente;
éviter de porter des chaussures à semelles glissantes;
éviter de porter des charges lourdes ou volumineuses;
se servir de ceintures ou d'autres moyens appropriés pour
transporter les objets dont ils peuvent avoir besoin.
3.4.9. Les échelles amovibles métalliques ne devraient pas

être utilisées là où un de leurs éléments quelconques est susceptible
d'entrer en contact avec un câble électrique aérien, des fils de lignes
de contact ou toute autre installation électrique comprenant des
conducteurs métalliques nus sous tension, aussi longtemps que le
danger n'aura pas été éliminé en coupant le courant ou en mettant
le conducteur hors tension.

3.5. Echelles de corde

3.5.1. Les échelles de corde devraient être utilisées exclusi-
vement pour permettre de passer d'un navire à une barge ou autre
navire de franc-bord inférieur.

3.5.2. Les échelles de corde devraient être conformes aux
dispositions du paragraphe 3.4.1.

3.5.3. Les échelles de corde devraient être pourvues de bar-
reaux plats:

faits de bois de frêne, de chêne, dorme ou de teck ou d'un
autre matériau approprié, exempts de peinture et de noeuds;
toutefois, les quatre barreaux inférieurs pourront être de
caoutchouc suffisamment résistant et rigide, de même forme et
de mêmes dimensions que les barreaux de bois;
offrant au pied une surface d'appui d'au moins 11,5 cm de
profondeur et 40 cm de largeur;

e) ayant, dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, une
surface antidérapante;

d) fixés à chaque extrémité à deux montants en cordage de telle
manière qu'elles ne puissent se tordre, se retourner ou basculer.
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3.5.4. (1) Les échelles de corde devraient être munies de tra-
verses disposées à des intervalles ne dépassant pas neuf marches.

(2) Chaque traverse devrait:
être d'une seule pièce;
avoir une longueur d'au moins 1,80 m;
être assujettie au dos d'un barreau à l'aide de vis de laiton
noyées, de manière à dépasser de la même longueur de chaque
côté de l'échelle.,

3.5.5. Les échelles de corde devraient être mises en place de
telle manière que:

les cordages de leurs montants soient, dans la mesure où cela
est raisonnable et pratiquement réalisable, soumis à une tension
égale et solidement fixés au navire;
leurs barreaux soient horizontaux.
3.5.6. Un accès sûr devrait être ménagé:
entre l'extrémité supérieure de l'échelle et le pont du navire;
entre la barge ou autre navire et l'extrémité inférieure de
l'échelle.
3.5.7. Lorsqu'elles sont utilisées, les échelles de corde de-

vraient, là où cela est pratiquement réalisable, être suspendues
complètement déroulées; elles ne devraient pas se trouver en face
ou au voisinage immédiat d'une ouverture de chargement prati-
quée dans la muraille du navire.

3.6. Accès aux cales
3.6.1. (1) L'accès des personnes aux cales devrait, là où cela

est pratiquement réalisable, s'effectuer par une éçoutille séparée
et une échelle fixe placée hors du carré de l'écoutille de la cale;
cette échelle devrait si possible être inclinée.

(2) Les échelles de cale inclinées devraient être pourvues
d'échelons simples, pour autant que l'angle qu'elles forment avec
la verticale ne dépasse pas 15 degrés; dans les autres ças, elles
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devraient être pourvues de marches ou d'échelons disposés par
paires.

(3) Les marches et les échelons devraient:
être régulièrement espacés à intervalles de 30 cm;
offrir au pied une surface d'appui d'au moins 11,5 cm de pro-
fondeur et 35 cm de largeur;
dans le cas d'échelons disposés par paires, être placés côte à
côte dans le même plan horizontal sans que l'espace libre entre
eux dépasse 5 cm;
dans le cas d'échelons faits de barreaux pleins en acier, avoir
un diamètre d'au moins 25 mm ou, s'il s'agit de barreaux à
section carrée, 22 mm au moins de côté;
être horizontaux.

(4) Les espaces libres autour des échelles de cale devraient
être les suivants:

en arrière de la marche ou de l'échelon (l'échelon postérieur,
dans le cas d'échelons disposés par paires), 15 cm au moins
pour l'appui des pieds;
en avant de léchelle, pour le passage du corps, 76 cm au moins
dans le cas d'une échelle verticale et 1 m dans le cas d'une
échelle inclinée (cette distance étant mesurée perpendiculaire-
ment à l'axe longitudinal de l'échelle);
latéralement, 75 mm au moins pour le passage des mains.

(5) En règle générale, les échelles de cale devraient:
si leur longueur (ou la longueur totale des échelles disposées
dans le prolongement les unes des autres) dépasse 6 m, être
munies de paliers de repos appropriés tous les 6 m ou fraction
de cette distance;
avoir des paliers de dimensions appropriées protégés sur tous
leurs côtés (à l'exception du côté d'appui) par une lisse rigide
située à une hauteur d'environ 1 m;
avoir des montants lisses;
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avoir des marches faites de tôle guillochée ou ayant une surface
antidérapante de qualité équivalente;
avoir des marches dont la face antérieure soit arrondie;
si elles sont soudées, avoir des cordons de soudure largement
dimensionnés (on ne devrait pas se contenter d'un simple sou-
dage bout à bout);
être fixées à la cloison à des intervalles ne dépassant pas 2,50 m,
afin d'éviter les vibrations.
(6) Les écoutilles distinctes permettant aux personnes d'accéder

aux échelles de cale devraient:
e) avoir une ouverture d'au moins 60 X 60 cm;
b) être protégées par des surbaux d'une hauteur d'au moins 15cm;
c) être munies de prises de main appropriées disposées en dehors

du carré de l'écoutille;
d) si elles sont fermées par un capot, être pourvues d'un dispositif

permettant d'immobiliser ce dernier en position d'ouverture,
particulièrement dans le cas où la prise de main mentionnée
à l'alinéa e) est fixée à l'intérieur du capot.

3.6.2. (1) Là où il n'est pas possible de prévoir les moyens
d'accès spécifiés au paragraphe 3.6.1 (1), l'accès aux cales devrait,
chaque fois que cela est possible, être assuré par:

une ou plusieurs échelles conformes aux, dispositions du para-
graphe 3.6.1 (2) à (5);
des marches, des taquets ou des marches en creux.

Les échelles de cale devraient, là où cela est pratiquement
réalisable, descendre jusqu'au niveau inférieur des panneaux
d'écoutille.

Les échelles de cale ne devraient pas être placées en retrait
par rapport aux ouvertures, à moins qu'elles ne soient pourvues
d'une plate-forme.

Chaque fois que cela est possible, une échelle devrait être
disposée à chaque extrémité des écoutilles.
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(5 Là où il est pratiquement irréalisable de faire descendre
les échelles de cale jusqu'au niveau inférieur, des panneaux d 'écou-
tille, des marches, des taquets ou des marches en creux devraient
être installés dans le prolongement des échelles. Ces marches, ta-
quets ou marches en creux devraient:

offrir aux pieds une surface d'appui ayant au moins 15 cm de
profondeur et 30 cm de largeur;
offrir aux mains une prise sthe et être construits de manière
que les pieds ne puissent glisser de côté;
être prolongés jusqu'à 45 cm au moins du haut du surbau;
être conformes aux dispositions du paragraphe 3.6.1.

Lorsque la partie supérieure du surbau a une épaisseur
telle qu'une personne empruntant les moyens d'accès prévus au
paragraphe 3.6.2 ne peut s'assurer une prise solide, une prise
de main appropriée devrait être aménagée à la partie supérieure
du surbau ou à proximité, aussi bien à l'intérieur qu'à l'exté-
rieur.

Les surbaux dont la hauteur au-dessus du pont dépasse
1 m devraient être munis de marches ou de taquets conformes aux
dispositions du paragraphe 3.6.2 (5) ou disposer d'autres moyens
d'accès appropriés.

Les accès aux échelles de cale ainsi qu'aux marches, ta-
quets et marches en creux devraient être dégagés de tout obstacle
et débarrassés de toute substance susceptible de présenter un
danger pour la circulation des personnes.

Là où des installations permanentes du navire, des tuyau-
teries par exemple, passent le long du pont à la partie inférieure
ou sur le côté des surbaux, des moyens appropriés devraient per-
mettre de les enjamber. Lorsqu'une plate-forme fixe a été prévue
à cette fin, sa face supérieure ne devrait pas se trouver à moins
de 76 cm du haut du surbau.

Lorsquune échelle de cale aboutit à la partie supérieure
d'un deep-tqnk ou d'un tunnel d'arbre de transmission
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une échelle, des taquets ou des marches conformes aux dispo-
sitions précédentes du présent paragraphe devraient être prévus
afin de permettre aux personnes de passer du deep-lank ou du
tunnel darbre de transmission au fond de la cale;
une prise de main appropriée devrait être aménagée au sommet
du deep-iank ou du tunnel d'arbre de transmission.

Là où il est possible d'arrimer des cargaisons derrière
une échelle de cale, un espace libre d'au moins 15 cm devrait être
ménagé entre la cargaison et les marches ou échelons de l'échelle.

Lorsquune échelle, des marches, des taquets ou des
marches en creux disposés dans la cale d'un navire sont bloqués
par des cargaisons et qu'il est nécessaire d'accéder à la cale au
moyen d'une échelle amovible, celle-ci devrait être conforme aux
dispositions de la section 3.4 dans la mesure où celles-ci lui sont
applicables.

Dans le cas d'une barge ou d'un bateau de navigation
intérieure à faible tirant d'eau ayant une ou plusieurs cales dont
la profondeur ne dépasse pas 3,50 m et pour lesquels il ne serait
pas raisonnable et pratiquement réalisable d'aménager des moyens
d'accès fixes à la cale, il conviendrait de faire usage d'une échelle
amovible conforme aux dispositions de la section 3.4 ou, de pré-
férence, d'une échelle détachable en acier.

Les échelles détachables en acier devraient être conformes
aux dispositions du paragraphe 3.6.2 dans la mesure où celles-ci
leur sont applicables. Toutefois, si leurs montants sont tubulaires,
ils devraient avoir un diamètre d'au moins 30 mm et une épaisseur
d'au moins 2,5 mm; si les échelons sont constitués par des barreaux
d'acier carrés, le côté du carré devrait mesurer au moins 16 mm.
Les dispositifs de fixation devraient assurer une tenue solide des
échelles et interdire tout déplacement intempestif lorsqu'elles sont
utilisées. Chaque échelle devrait être placée de manière à ne pas
pouvoir être endommagée par le balancement des charges.
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3.7. Accès aux appareils de levage

3.7.1. (1) Des moyens d'accès offrant de bonnes garanties de
sécurité devraient être prévus pour conduire à la cabine de conduite
et à tout autre emplacement d'un appareil de levage auquel un
docker peut être appelé à se rendre au cours de son travail.

(2) Les échelles utilisées à cette fin devraient:
être en acier et conformes aux dispositions de la section 3.6 qui
leur sont applicables;
là où cela est pratiquement réalisable, être inclinées et être
disposées à l'intérieur de la superstructure de l'appareil.
(3) Les montants des échelles devraient:
être si possible d'une seule pièce; toutefois, s'il est nécessaire
de recourir à un joint et que l'on utilise une ferrure d'assem-
blage, celle-ci devrait être placée à l'intérieur des longerons;
être solidement fixés à la structure à des intervalles appropriés;
être prolongés à 1 m au moins au-dessus de la plate-forme
d'arrivée;
lorsque l'échelle donne accès à une plate-forme par l'extérieur
de cette dernière, être évasés à leur partie supérieure afin de
laisser un espace libre de 70 à 75 cm de largeur permettant à
une personne de passer entre eux.
(4) Lorsque l'inclinaison d'une échelle dépasse 15 degrés par

rapport à la verticale, l'échelle devrait être pourvue de mains
courantes appropriées dont la distance horizontale ne soit pas
inférieure à 54 cm.

(5) La hauteur de l'échelle, mesurée verticalement, ne devrait
en règle générale pas dépasser 3 m.

(6) L'inclinaison de l'échelle ne devrait pas dépasser 25 degrés
par rapport à la verticale.

(7) Là où l'inclinaison dépasse 15 degrés, la face antérieure
d'une marche quelconque devrait recouvrir la marche inférieure
qui la suit immédiatement de 16 mm au moins.
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3.7.2. Les échelles verticales de plus de 3 m de hauteur et les
échelles de moins de 3 m placées de telle manière que les dockers
puissent tomber dans une cale devraient être munies de crinolines:

régulièrement espacées à des intervalles ne dépassant pas 90 cm;

ménageant un espace libre de 75 cm entre les échelons et le
dos des arceaux;
reliées par des lisses verticales ftxées à l'intérieur des arceaux et
uniformément réparties le long de la circonférence des arceaux.

3.7.3. (1) Lorsqu'une échelle donne accès à une plate-forme
par l'extérieur de cette dernière, ses montants devraient être fixés

aux extrémités des garde-corps de la plate-forme, que l'échelle soit

verticale ou inclinée.
(2) Dans le cas d'une échelle verticale, l'arceau terminal devrait

être fixé aux extrémités des montants.

3.7.4. Lorsqu'une échelle donne accès à une plate-forme par

une ouverture pratiquée dans cette dernière:
une prise de main appropriée devrait être prévue sur la plate-

forme; ou, de préférence:
j) les montants devraient être prolongés à I m au moins au-

dessus de la plate-forme;
ii) les extrémités des montants devraient être étayés latérale-

ment et la marche ou l'échelon supérieur devrait se trouver
au niveau de la plate-forme' à moins que les marches ou les

échelons ne soient fixés aux extrémités des montants.

3.7.5. Lorsqu'il existe une plate-forme, elle devrait:

mesurer 75 cm au moins dans chaque direction;
être pourvue d'une lisse supérieure et d'une sous-lisse, la lisse

supérieure se trouvant à 1 m au moins au-dessus du plancher

de la plate-forme;
être pourvue d'une plinthe d'une hauteur d'au moins 15 cm
au-dessus du plancher de la plate-forme;

avoir un plancher antidérapant;
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e) assurer une hauteur libre d'au moins 2,10 m au-dessous de
tout obstacle.

3.7.6. Lorsqu'il n'est pas possible d'éviter qu'une échelle
conduise à une plate-forme placée de telle manière qu'une personne
montant vers cette plate-forme puisse être heurtée ou coincée par
une partie en mouvement de l'appareil de levage:

personne ne devrait monter avant que le conducteur de l'appa-
reil ait indiqué que l'on peut monter sans danger;
l'entrée de la plate-forme devrait être munie d'une porte à
fermeture automatique de construction appropriée; dans le cas
d'une porte battante, celle-ci devrait s'ouvrir vers l'intérieur
de la plate-forme;
la porte devrait porter un avertissement d'une lisibilité durable
fixé à demeure.

3.7.7. Toutes les échelles et toutes les plates-formes devraient
être convenablement éclairées lorsque l'appareil de levage est
utilisé.

3.8. Transport des personnes par voie d'eau
3.8.1. (1) Lorsque des dockers doivent être transportés par

voie d'eau sur un navire ou en tout autre lieu, ou en revenir, des
mesures appropriées devraient être prises en vue d'assurer la
sécurité de leur passage.

(2) En particulier, les embarcations utilisées devraient:
être d'une construction appropriée, convenablement équipées
en vue de leur utilisation et de la navigation et maintenues en
état de prendre la mer;
avoir un équipage suffisant et expérimenté placé sous la respon-
sabilité d'une personne compétente.
3.8.2. Dans le cas d'une chaloupe à moteur:

a) le nombre maximal de personnes pouvant être transportées
sans danger devrait être certifié par une personne compétente
et affiché sur l'embarcation en un endroit bien visible;
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des sièges devraient être prévus en nombre suffisant pour toutes
les personnes transportées; la moitié d'entre elles devraient
pouvoir prendre place sous toit et les autres devraient être
protégées contre les intempéries dans la mesure où cela est
pratiquement réalisable;
des extincteurs d'incendie appropriés devraient se trouver à
bord en nombre suffisant;
la chaloupe devrait avoir un pavois d'au moins 60 cm ou un
garde-corps rigide d'au moins 75 cm de hauteur afin de prévenir
les chutes par-dessus bord.

3.8.3. (1) L'embarquement et le débarquement ne devraient
avoir lieu qu'en des points appropriés offrant de bonnes garanties
de sécurité.

Les points d'embarquement et de débarquement devraient
être pourvus de bittes d'amarrage ou d'autres dispositifs présentant
une résistance suffisante pour l'amarrage des embarcations.

Les ponts et les passerelles conduisant aux pontons de-

vraient être conformes aux dispositions de la section 3.3.
Les escaliers conduisant du quai à un ponton ou à un point

d'embarquement ou de débarquement devraient être pourvus d'une
main courante fixe du côté du quai et, du côté de l'eau, d'une
chaîne de protection conforme aux dispositions des paragraphes
2.4.1 à 2.4.3. Cette chaîne ne devrait être décrochée que si cela est
indispensable pour permettre l'embarquement ou le débarquement
et devrait être remise en place lorsque les escaliers ne sont pas
utilisés.

Tous les points d'embarquement et de débarquement
devraient être pourvus, en quantité suffisante, d'un matériel de
sauvetage approprié maintenu dans un état tel qu'il puisse être
rapidement utilisé.

Les pontons ainsi que les points d'embarquement et de
débarquement devraient être pourvus de chaînes descendant jus-
qu'au plan d'eau et permettant à une personne tombée à l'eau de
s'y agripper.
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Des consignes fournissant des instructions claires quant à
la réanimation des noyés devraient être affichées de manière bien
visible.

Les pontons, points d'embarquement et de débarquement,
ponts, passerelles et escaliers devraient être convenablement éclairés.

3.8.4. Tous les dockers devraient:
se conformer à toutes instructions, visant leur sécurité ou celle
de l'embarcation dans laquelle ils ont pris place, données par
la personne compétente responsable de l'embarcation;
embarquer ou débarquer uniquement lorsque l'embarcation
est correctement amarrée, et le faire en bon ordre.

3.9. Protection des écoutilles

3.9.1. Toute écoutille de cale devrait être protégée par un
surbau ou un garde-corps jusqu'à une hauteur d'au moins 1 m
au-dessus du pont ou de tout autre plan au-dessus duquel un
docker peut être appelé à se tenir.

3.9.2. (1) Les garde-corps devraient consister en barreaux
rigides.

(2) Des câbles métalliques ou des chaînes appropriées pour-
ront être utilisés pour réaliser la protection, à condition que:

des mesures soient prises pour assurer la meilleure tension pos-
sible du câble ou de la chaîne;
dans le cas d'un câble, chaque toron comporte suffisamment
de fils pour assurer la souplesse du câble;
les câbles ne comportent pas de fil rompu;
les extrémités des câbles soient serrées dans un culot ou pro-
tégées d'une autre manière appropriée destinée à prévenir les
blessures.
(3) Des chandeliers devraient être prévus en nombre suffisant.
(4) Lorsque les chandeliers sont logés dans des tubes fixés

dans le pont, ces derniers devraient être construits de manière
à empêcher tout mouvement latéral exagéré des chandeliers et

35



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

tout déplacement inopiné; en particulier, les tubes devraient être
suffisamment longs et munis d'un dispositif de blocage.

Les garde-corps et les éléments permettant d'assurer leur
fixation devraîent être fournis par l'armateur et faire partie de
l'équipement permanent du navire.

Les garde-corps mentionnés au paragraphe 3.9.1 devraient
demeurer constamment en place; toutefois, ils pourront être en-
levés:

durant l'ouverture ou la fermeture de l'écoutille;
lorsque des marchandises sont chargées sur le pont en question
et que les opérations générales de chargement ou de décharge-
ment empêchent la fermeture de l'écoutille;
durant les pauses de repas ou les autres interruptions de travail
de courte durée.
3.9.3. (1) Les chariots élévateurs à fourche et les autres véhi-

cules ne devraient être utilisés dans un entrepont que si les pan-
neaux d'écoutille de ce dernier présentent une résistance suffisante
pour la circulation des chariots ou des véhicules en charge ou si
un recouvrement approprié a été mis eu place.

La charge concentrée maximale (en tonnes) pouvant être
portée par un panneau d'écoutille devrait être marquée de façon
bien visible sur le panneau ou à proximité de celui-ci.

Un chariot élévateur à fourche ou un autre véhicule ne
devrait être admis à circuler sur des panneaux d'écoutille en bois
que si ceux-ci ont été pourvus d'un recouvrement présentant une
résistance suffisante.

3.10. Barrots, galiotes et panneaux d'écoutille

3.10.1. Les panneaux et barrots d'écoutille, de même que les
dispositifs de blocage des barrots, devraient être de construction
solide et entretenus en bon état.

3.10.2. Les panneaux et barrots brisés, fendus, mal adaptés
ou présentant d'autres défectuosités ne devraient pas être utilisés
et devraient être réparés ou remplacés sans délai.
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3.10.3. Les panneaux d'écoutille en bois devraient être cerclés
de feuillards d'acier. Ceux-ci devraient être solidement assujettis,
particulièrement à leurs extrémités.

3.10.4. (1) Lorsqu'un panneau d'écoutille doit être soulevé
à la main, il devrait être pourvu de poignées appropriées de dimen-
sions suffisantes pour offrir une bonne prise aux mains et permettre
à ces dernières d'être immédiatement retirées dans le cas de chute
intempestive du panneau.

Les poignées devraient être placées en diagonale partout
où cela est pratiquement réalisable.

Les poignées devraient être examinées avant chaque emploi;
si l'une d'elles est absente ou endommagée, le commandement du
bord devrait pourvoir sans délai à son remplacement ou aux répa-
rations nécessaires.

3.10.5. Les panneaux et barrots d'écoutille devraient porter
de manière bien visible l'indication de l'écoutille, du pont et de la
section d'écoutille à laquelle ils appartiennent, à moins que l'en-
semble des panneaux et des barrots ne soient interchangeables
ou, pour ce qui est du marquage de position, que tous les éléments
d'un panneau donné soient interchangeables.

3.10.6. Les barrots, galiotes, panneaux et autres éléments
similaires devraient avoir une longueur telle que lorsqu'ils butent
longitudinalement à une extrémité, l'autre extrémité ait une surface
d'appui de 65 mm au moins dans le cas d'un panneau et de 75 mm
dans le cas d'un barrot ou d'une galiote.

3.10.7. (1) Tout barrot ou galiote devrait comporter un dis-

positif de blocage efficace interdisant tout déplacement intempestif
lorsque le barrot ou la galiote sont en place.

(2) Ce dispositif devrait être suffisamment solide pour résister
sans mal aux chocs ordinaires pourvant être transmis par des
charges qui se balancent.

3.10.8. (1) Si l'écoutille est pourvue de barrots coulissants
ou montés sur galets:
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l'extrémité du barrot ou les galets, selon les cas, devraient être
maintenus par le longeron supérieur de guidage de telle manière
que lorsque le barrot bute longitudinalement à une extrémité,
l'autre extrémité ne puisse quitter son logement;
le mouvement longitudinal du barrot devrait être limité de telle
manière que si le barrot venait à prendre une position oblique,
il se coince avant que son extrémité ne sorte de son logement.
(2) Lorsqu'un garrot coulissant ou monté sur galets se coince

durant son mouvement, aucune tentative de le dégager ne devrait
être faite en le frappant au moyen d'une charge suspendue ou en
exerçant une traction sur lui à l'aide d'un câble métallique enroulé
sur la poupée d'un treuil. L'incident devrait être signalé à un
officier du navire.

3.10.9. (1) Tout barrot ou panneau d'écoutille destiné à être
manipulé à l'aide d'un appareil de levage devrait être muni de
dispositifs appropriés pour la fixation des élingues de levage.

Dans le cas des barrots, ces dispositifs devraient être placés
de manière qu'il ne soit pas nécessaire pour une personne de monter
sur les barrots pour fixer les élingues.

Les grands panneaux devraient être accrochés à des élingues
à quatre brins.

Les élingues devraient avoir une longueur suffisante pour
pouvoir atteindre aisément les ouvertures pratiquées aux extrémités
des barrots sans que leurs brins ne fassent un angle de plus de
120 degrés.

Les différents brins des élingues devraient porter une aiguil-
lette solide mesurant au moins 3 m de long.

3.10.10. (1) L'employeur qui occupe des dockers devrait être
tenu de remettre les garde-corps en place lorsque le travail est
interrompu pour une durée prolongée (c'est-à-dire pour une période
autre qu'une pause temporaire occasionnée par un repas, par
exemple).
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La mesure spécifiée au sous-paragraphe (1) pourra ne pas
être appliquée lorsque l'employeur a préalablement avisé l'officier
responsable du navire, par écrit et en utilisant une formule imprimée
spéciale, que l'écoutille est restée ouverte et sans protection, et si
l'avis en question a fait l'objet d'un accusé de réception écrit de
la part de cet officier.

L'officier responsable du navire devrait être tenu, après
avoir reçu l'avis en question et en avoir accusé réception, de pro-
téger ou de fermer l'écoutille ou de prendre toutes autres mesures
efficaces destinées à empêcher qu'un docker puisse faire une chute
dans l'ouverture de l'écoutille non protégée.

3.10.11. (1) Les panneaux et barrots d'coutille devraient
porter de manière bien visible l'indication de l'écoutille, du pont
et de la section d'écoutille à laquelle ils appartiennent.

(2) Les dispositions du sous-paragraphe (1) pourront ne pas
être appliquées, pour ce qui est de l'indication de l'écoutille et du
pont, dans les cas où tous les panneaux d'écoutille d'un navire sont
interchangeables et, pour ce qui concerne l'indication de la section,
dans les cas où tous les éléments d'un panneau donné sont inter-
changeables.

3.11. Panneaux d'écoutille à manoeuvre mécanique,
hydraulique ou électrique

3.11.1. Les panneaux d'écoutille à manoeuvre mécanique,
hydraulique ou électrique ne devraient être ouverts ou fermés que
par des membres de l'équipage désignés à cet effet ou par d'autres
personnes autorisées.

3.11.2. Aucun docker ne devrait être requis de se trouver à
un emplacement dangereux durant l'ouverture ou la fermeture
d'une écoutille.

3.11.3. (1) Aucune personne ne devrait être autorisée à se
trouver sur un panneau d'écoutille, fermé ou non, alors que ce
panneau est sur le point d'être ouvert ou fermé.
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Les panneaux qui se replient devraient être pourvus de
dispositifs de blocage, de cales de roues ou d'autres moyens appro-
priés afin d'empêcher que les panneaux ne tombent d'eux-mêmes
lorsqu'ils sont libérés de leur logement.

Personne ne devrait être autorisé à monter sur le champ de
panneaux repliés, à moins que leurs chaînes de retenue ou leurs
autres moyens de blocage soient en place.

Lorsqu'une écoutille comporte des panneaux du type visé
dans la présente section, des opérations de chargement ou de
déchargement ne devraient y être effectuées que si les panneaux
sont immobilisés en position d'ouverture ou s'ils sont d'une cons-
truction qui rende impossible toute fermeture brusque intempes-
tive.

3.11.4. Le personnel devrait être avisé, par des dispositifs
avertisseurs ou d'une autre manière, de l'ouverture ou de la fer-
meture imminente des panneaux.

3.12. Passerelles de manutention

3.12.1. Les passerelles de manutention devraient être cons-
tituées de matériaux solides, bien construites, convenablement
étayées, solidement assujetties s'il y a lieu et entretenues en bon
état.

3.12.2. Les passerelles de manutention ne devraient pas être
surchargées.

3.12.3. Les passerelles de manutention autres que les glissières
et les goulottes devraient avoir une largeur d'au moins 1 m; si leur
hauteur en un point quelconque dépasse 1,50 m par rapport au
quai ou au navire, elles devraient être pourvues de garde-corps
conformes aux dispositions de la section 2.4.

3.12.4. L'inclinaison des passerelles de manutention ne devrait
pas être telle qu'il puisse en résulter un danger ou une fatigue
excessive.
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3.12.5. (1) Sur les passerelles inclinées, des taquets transver-
saux devraient être fixés à des intervalles appropriés à la marche.

(2) Si des chariots circulent sur les passerelles, les taquets
devraient être convenablement raccourcis.

3.13. Eclalrage portatif

3.13.1. (1) Il devrait être interdit de pénétrer dans des empla-
cements du bord qui sont insuffisamment éclairés, ou pas éclairés
du tout, sans être muni d'une lampe portative sous globe offrant
de bonnes garanties. de sécurité.

(2) Dc telles lampes devraient être facilement disponibles.

3.13.2. II devrait être interdit d'avoir recours à des flammes
nues pour l'éclairage des cales.

3.13.3. Les lampes portatives devraient être pourvues d'une
protection adéquate afin d'éviter que des matériaux inflammables
ou combustibles ne puissent entrer en contact avec elles.

3.13.4. Les installations d'éclairage destinées à être utilisées
dans des cales qui présentent un risque d'explosion devraient être
d'un type antidéflagrant approprié à l'atmosphère en question.

3.14. Issues de secours

3.14.1. Des précautions devraient être prises pour faciliter
l'évacuation des dockers occupés à la manutention du charbon ou
d'autres cargaisons en vrac dans une cale ou un entrepont.

3.15. Manutention des panneaux, barrots et galiotes

3.15.1. L'ouverture des écoutilles devrait être suffisante pour
que les charges puissent être hissées ou affalées dans de bonnes
conditions de sécurité.
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3.15.2. Avant la mise en service d'une écoutille, les barrots
devraient être enlevés ou solidement assujettis pour les empêcher
de se déplacer.

3.15.3. Les panneaux d'écoutille qui ne peuvent pas être
manipulés aisément par deux travailleurs ne devraient pas être
déplacés à bras.

3.15.4. Les dockers qui procèdent à l'enlèvement des pan-
neaux d'écoutille ou à leur remise en place à bras devraient:

travailler du centre vers les bords lorsqu'ils enlèvent les pan-
neaux, et en sens inverse lorsqu'ils les remettent en place;
utiliser des gaffes à long manche afin de ne pas être obligés de
se pencher pour saisir les panneaux.

3.15.5. Les dockers occupés à tendre des prélarts devraient
si possible se déplacer en avant, et non à reculons, lorsqu'ils se
trouvent sur des panneaux d'écoutille.

3.15.6. Lors de leur remise en place, les panneaux, barrots et
galiotes devraient être disposés sur les écoutilles aux emplacements
indiqués par les marques qu'ils portent et être convenablement
assujettis.

3.15.7. Les panneaux, barrots et galiotes ne devraient pas être
enlevés d'une écoutille ou remis en place alors que des travailleurs
sont occupés dans la cale que surplombe cette écoutille.

3.15.8. Les panneaux, barrots et galiotes d'écoutille ne
devraient pas servir à la construction de plates-formes de manu-
tention ou à d'autres usages susceptibles de les exposer à des
détériorations.

3.15.9. Les panneaux d'écoutille, barrots, galiotes et prélarts
qui ont été enlevés devraient être déposés, empilés ou amarrés de
telle sorte qu'ils ne puissent tomber dans la cale ou créer un autre
danger.

3.15.10. Les panneaux d'écoutille devraient être, soit disposés
à l'écart des surbaux en piles régulières dont la hauteur ne dépasse
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pas la crête des surbaux, soit posés à plat jointivement les uns à
côté des autres entre le surbau et le pavois

3.15.11. (1) Les barrots et galiotes devraient être posés soit
à plat, soit de champ, les uns à côté des autres; ils devraient être
attachés pour empêcher les éléments extérieurs de tomber et, s'ils
risquent de basculer, être calés à l'aide de coins.

Si la partie inférieure des barrots ou galiotes est convexe,
des cales devraient être placées à chacune de leurs extrémités.

La hauteur des piles devrait être telle que si une élingue
venait à les frapper accidentellement il n'en résulte pas un danger
pour les travailleurs occupés au-dessous ou au voisinage de
l'écoutille.

3.15.12. Les panneaux, barrots et galiotes devraient être
disposés de façon à ménager un passage sûr entre le pavois et le
surbau de l'écoutille ou dans le sens longitudinal du navire.

3.15.13. Un espace d'au moins 1 m devrait être ménagé entre
les panneaux, barrots et galiotes qui ont été déposés et l'écoutille,
si la construction du navire le permet.

3.16. Travail en cale

3.16.1. (1) L'arrimage de la cargaison dans les entreponts
devrait s'effectuer de telle sorte que, lorsque les panneaux, barrots
et galiotes des écoutilles d'entrepont doivent être enlevés, il sub-
siste un espace de travail d'une largeur d'au moins 1 in entre la
cargaison et le surbau de l'écoutille.

(2) Cet espace ne devrait pas nécessairement être exigé à la
partie fermée d'une écoutille partiellement ouverte, mais des
mesures devraient être prises pour empêcher que des marchandises
ne tombent dans la partie ouverte.

' II est recommandé que, du côté de l'écoutille où s'effectuent les opé-
rations, le sommet des panneaux d'écoutille se trouve à 15 cm au moins en
dessous de la crête du surbau.
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3.16.2. L'arrimage, la manutention, l'empilage ou le désem-
pilage des marchandises devraient être effectués sous la surveillance
de personnes qualifiées.

3.16.3. Lorsque des marchandises arrimées dans la cale sont
réparties en lots, chaque lot devrait être disposé de manière à
ménager un emplacement où les marchandises puissent être affalées
dans de bonnes conditions de sécurité.

3.16.4. S'il existe pour les dockers un risque de chute d'une
hauteur de plus de 2 m durant leur travail, des mesures appropriées
devraient être prises, là où cela est pratiquement réalisable, en
installant des clôtures, des garde-corps ou des filets pour prévenir
ce risque.

3.16.5. Le nombre des équipes de dockers occupées dans une
cale ne devrait pas être supérieur à celui qu'autorise la sécurité
du travail.

3.16.6. Lorsque deux ou plusieurs équipes travaillent à la
même écoutille:

un préposé aux signaux distinct devrait être affecté à chaque
câble de levage en service, sauf s'il s'agit de manoeuvres effec-
tuées selon le dispositif du colis volant;
lorsque des équipes travaillent à des niveaux différents, un filet
devrait être tendu et solidement fixé afin d'empêcher que des
dockers ne tombent dans l'écoutille ou que des marchandises
ne s'abattent sur les dockers qui travaillent aux niveaux infé-
rieurs.

3.16.7. Lorsque des marchandises sont manutentionnées en
cale, un emplacement sûr devrait être réservé au préposé aux
signaux sur la pontée ou sur le pont.

3.16.8. Aucun accessoire de manutention ou autre objet ne
devrait être lancé dans une cale ou hors d'une cale.

3.16.9. Au cours du chargement de vrac, il conviendrait de
procéder au pointage des dockers affectés à ce travail tant à leur
entrée qu'à leur sortie de la cale.
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3.16.10. Lors du déchargement de vrac, le préposé à l'engin
de cale devrait, en cas de besoin, être assuré par une ceinture de
sécurité et un filin d'amarrage.

3.16.11. Les explosifs et autres marchandises dangereuses
devraient être manutentionnées conformément aux dispositions
de la section 26.1 qui leur sont applicables.

3.16.12. Les treuils d'arrimage devraient être solidementfixés
pour éviter tout déplacement.
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4. Appareils de levage et de manutention 1

4.1. Définitions
4.1.1. Aux fins des sections 4.11 à 4.13:

a) l'expression «limiteur de course » (4.11) désigne un dispositif
automatique qui limite le mouvement d'une grue ou d'un
élément quelconque d'une grue en coupant la force motrice
en fin de course;

b) l'expression «limiteur de charge» (4.12) désigne un dispositif
automatique qui limite la charge d'une grue ou d'un élément
d'une grue en interrompant la force motrice lorsque la charge
dépasse la charge maximale d'utilisation;

c) l'expression «indicateur de charge maximale d'utilisation»
(4.13) désigne un dispositif automatique qui fournit une indi-
cation visuelle (qu'il y ait ou non une charge accrochée à la
grue) de la charge maximale d'utilisation de la grue telle qu'elle
a été déterminée par le constructeur pour chaque portée ou
rayon de la charge.

4.2. Dispositions générales

4.2.1. Tout appareil de levage ou de manutention devrait:
être de bonne construction et présenter une résistance suffisante
pour le service auquel il est affecté;
être conforme aux normes nationales ou internationales qui
lui sont applicables;

e) être entretenu avec soin et en bon état de marche;
d) être convenablement installé et utilisé;
e) avant d'être mis en service pour la première fois, de même

qu'après toute modification ou réparation importante et pério-
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diquement par la suite, être soumis à des essais, faire l'objet d'un
examen approfondi et être certifié par une personne compétente
en conformité avec les dispositions des annexes A, C et D;

f) être conduit uniquement par des personnes soigneusement
formées ayant subi avec succès des épreuves établissant leur
aptitude à conduire l'appareil en toute sécurité.

4.2.2. (1) Un registre des appareils, comprenant les certificats
des machines et des engins appartenant aux catégories qui exigent
un essai initial ou des essais périodiques, ainsi que des examens
approfondis et des inspections, devrait être tenu et pouvoir être
présenté à toute réquisition.

La teneur et la présentation de ces documents devraient
être conformes aux prescriptions de l'autorité compétente et aux
modèles recommandés par le Bureau international du Travail.

Dans le cas des grues de quai et des engins similaires,
l'autorité compétente pourra adopter des documents différents,
pour autant que les informations indispensables y apparaissent
clairement.

4.2.3. Les registres et les certificats visant les appareils de
bord ou de quai devraient être conservés pendant quatre ans au
moins à compter de la date de la dernière inscription.

4.3. Commandes

4.3.1. (1) Les organes de commande devraient être placés de
telle manière que le conducteur (à son poste ou à son siège) dispose
d'un espace suffisant pour manoeuvrer.

(2) En particulier, les espaces libres ci-après devraient être
ménagés dans le plan vertical:

dans le cas d'un opérateur assis, une distance d'au moins 1 m
mesurée à partir du point le plus bas du siège;
dans le cas d'un opérateur se tenant debout, une distance d'au
moins 2 m mesurée à partir du sol de la plate-forme d'appui.
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(3) La course des organes de commande ne devrait pas dépasser:

60 cm dans le cas d'un levier à main;
25 cm dans le cas d'une pédale.
(4) Les pédales de commande devraient offrir une surface

antidérapante.
4.3.2. Les commandes devraient:
être aménagées en tenant dûment compte de considérations
ergonomiques;
être disposées de telle sorte que le conducteur ait une vue
dégagée des opérations qu'il doit effectuer et de toute personne
autorisée à lui transmettre des signaux pour ces opérations;
porter l'indication de leur fonction et de leur mode de ma-
noeuvre, lequel devrait être conforme aux dispositions ci-après:

lorsqu'un levier vertical est tiré vers le conducteur, qu'un
levier horizontal est levé ou qu'un levier pivotant ou un
volant sont manoeuvrés dans le sens des aiguilles d'une
montre, la charge (dans le cas d'un appareil comportant
une flèche, la flèche elle-même) devrait monter ou l'appareil
devrait reculer;
lorsqu'un levier vertical est poussé loin du conducteur,
qu'un levier horizontal est abaissé ou qu'un levier pivotant
ou un volant sont manoeuvrés dans le sens contraire des
aiguilles d'une montre, la charge (dans le cas d'un appareil
comportant une flèche, la flèche elle-même)devrait descendre
ou l'appareil devrait avancer;
dans le cas d'un appareil ou d'une partie d'appareil effec-
tuant un mouvement d'orientation ou de brassage, l'appa-
reil ou la partie d'appareil devrait se déplacer dans le sens
des aiguilles d'une montre lorsque le dispositif de commande
du mouvement est actionné dans le même sens ou vers la
droite, et vice versa.

4.3.3. Les pédales de commande des chariots élévateurs à
fourche et autres véhicules de transport utilisés dans les docks
devraient être disposés de telle sorte que:
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l'embrayage (lorsqu'il y en a un) se trouve placé à gauche du
plancher de commande;

l'accélérateur ou autre dispositif de contrôle de la force motrice
se trouve placé à droite;
le frein se trouve placé entre les deux autres pédales.

4.3.4. Lorsqu'un dispositif de commande possède une posi-
tion neutre (point mort), un moyen efficace de le bloquer dans
cette position devrait être prévu.

4.3.5. Lorsqu'un dispositif de commande comporte un levier
horizontal d'une certaine longueur, celui-ci devrait être équilibré
par un contrepoids; si ce dernier est mobile, un moyen efficace
devrait être prévu pour permettre de le bloquer en une position
quelconque.

4.3.6. Le mécanisme des dispositifs dits d'« homme mort »
montés sur des ressorts ou d'autres éléments appropriés assurant
le rappel des commandes à leur position d'arrêt lorsque le conduc-
teur relâche la pression de sa main ne devrait pas être trop puissant
afin de ne pas occasionner de fatigue.

4.3.7. Les poignées de commande des chariots ou tracteurs
à moteur devraient être protégées, par leur construction ou d'une
autre manière, contre les risques de contact accidentel avec des
objets fixes ou mobiles susceptibles de provoquer un mouvement
intempestif du véhicule ou de blesser le conducteur aux mains.

4.3.8. Les treuils et les grues électriques devraient être cons-
truits de telle sorte que:

le moteur de levage ou de hissage ne puisse être mis en marche
qu'à partir de la position neutre de son dispositif de commande;
lorsqu'une alimentation en courant auxiliaire est assurée, un
court-circuit prenant naissance dans le circuit auxiliaire ne
puisse provoquer ni la mise ou le maintien en marche du moteur
de levage ou de hissage, ni le relâchement du frein.

49



Sécurité et hygiène dans tes manutentions portuaires

4.3.9. Un interrupteur auxiliaire convenablement placé et
permettant de couper le courant devrait être prévu à proximité
immédiate de l'endroit où sont manoeuvrés des treuils électriques.

4.3.10. Les treuils et les grues actionnés par un moteur à
combustion interne devraient être construits de telle sorte que la
charge ne puisse tomber par son propre poids en cas de défaillance
du moteur de levage ou de hissage.

4.4. Freins

4.4.1. Chaque moteur devrait être pourvu d'un frein dont la
manoeuvre ne devrait pas exiger une force de plus de:

160 N (16 kgf) dans le cas d'un frein actionné à la main;
320 N (32 kgf) dans le cas d'un frein actionné au pied.

4.4.2. (1) Un frein automatique devrait entrer en action:
lorsque le levier de commande revient à sa position neutre;
lorsqu'un dispositif quelconque d'arrêt d'urgence est actionné;

en cas de perturbation dans l'alimentation (y compris l'absence
d'une phase ou une chute importante de tension).
(2) Sa construction devrait être telle que le solénoïde de com-

mande ne puisse être mis accidentellement sous tension par la
force contre-électromotrice d'un moteur entraîné par la grue, par
un courant vagabond ou par un défaut d'isolement.

4.4.3. Tout frein, qu'il soit actionné à la main, au pied ou
automatiquement, devrait pouvoir développer un couple de freinage
égal à 125 pour cent du couple requis lorsque la charge maximale
d'utilisation est soulevée dans les conditions les plus défavorables,
quelles que soient les pertes des organes de transmission.

4.4.4. (1) Les freins du mouvement d'orientation ou de bras-
sage devraient être assez puissants pour immobiliser la flèche en
position extrême de portée, la charge maximale d'utilisation étant
accrochée à la flèche et la force du vent correspondant à l'intensité
maximale prise en compte par le constructeur de la grue.
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(2) Dans le cas d'un appareil de levage installé à bord d'un
navire et appelé à être utilisé dans certaines conditions de gîte ou
d'assiette du navire, les freins devraient être dimensionnés en
tenant compte de la force additionnelle nécessaire pour compenser
les conséquences d'une inclinaison par rapport à la verticale.

4.4.5. Les freins qui contrôlent le mouvement d'orientation
ou de brassage devraient être pourvus d'un embrayage à action
lente ou d'un autre dispositif permettant d'éviter un arrêt trop
brusque de ce mouvement.

4.4.6. Dans {e cas d'une grue où la descente de la charge peut
être effectuée sous l'action de son propre poids, un frein à action
automatique limitant la vitesse devrait être prévu en plus du frein
ordinaire afin d'éviter que la charge ne puisse descendre à une
vitesse dangereuse.

4.4.7. (1) La surface de contact des freins devrait être usinée
de manière à assurer une finition lisse et être exempte de tout
défaut.

Les garnitures des freins devraient être solidement fixées.
La construction des garnitures de freins devrait leur assurer

une tenue solide tout au long de leur durée de service.

4.4.8. A moins que les freins ne soient équipés d'un dispositif
automatique de rattrapage du jeu, des mesures appropriées de-
vraient être prises afin de permettre un réglage des freins aisé et
sans danger pour le personnel.

4.4.9. Aucun travail de réglage de freins ne devrait être effectué
aussi longtemps qu'un couple agit sur le tambour ou le disque
de freinage.

4.4.10. Les tambours de freins devraient être protégés contre
la pénétration de pluie, d'eau de mer, de neige, de glace, d'huile
ou de graisse, à moins que les freins en question aient été conçus
pour fonctionner de manière satisfaisante sans cette protection
(c'est le cas par exemple des treuils simples de navire).
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4.5. Lubrificatiôn
4.5.1. Les points de graissage et de lubrification devraient

être situés de telle sorte que ces opérations puissent être effectuées
sans danger pour le personnel.

4.5.2. (1) En règle générale, il ne devrait pas être nécessaire
d'enlever les protecteurs des machines dangereuses.

(2) Lorsque ces protecteurs doivent être enlevés, la lubrification
devrait être effectuée à distance en dehors de la zone dangereuse.

4.6. Amenée des câbles sur les tambours

4.6.1. (1) Les câbles métalliques devraient être convenable-
ment amenés sur les tambours des treuils; l'angle de défiexion du
câble devrait être suffisamment petit pour que le câble ne puisse
à la longue être endommagé, particulièrement lorsqu'il saute d'une
couche à la suivante. (En règle générale, l'angle de défiexion du
câble (par rapport à un plan perpendiculaire à l'axe du tambour)
ne devrait pas dépasser 1: 16 pour les câbles de levage ou de
hissage et 1: 12 pour les câbles d'apiquage.)

(2) Là où il n'est pas possible d'éviter un angle supérieur, il
conviendrait d'avoir recours à un dispositif d'enroulement ap-
proprié.

4.7. Tambours à câbles

4.7.1. Les tambours à câbles devraient avoir le plus grand
diamètre pratiquement réalisable.

4.7.2. (1) Les tambours devraient comporter des joues de
diamètre suffisant, spécialement dans le cas des treuils de charge
où il est difficile d'enrouler les câbles en couches régulières.

(2) Lorsque le tambour comprend une roue dentée à l'une de
ses extrémités, celle-ci pourra tenir lieu de joue, pour autant qu'il
reste radialement un espace lisse égal ou supérieur à deux diamètres
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et demi de câble au-delà de la couche extérieure du câble lorsque
ce dernier est complètement enroulé sur le tambour.

4.7.3. (1) Si le tambour comporte des cannelures, la totalité
de la longueur utile du câble devrait pouvoir y être enroulée en
trois couches au plus.

(2) Si le tambour ne comporte pas de cannelures, il devrait
avoir une surface suffisante pour recevoir la totalité de la longueur
utile du câble en une seule couche.

4.7.4. Dans le cas d'un treuil utilisé avec une grue de bord,
un mât de charge ou un mât-grue, les tambours d'apiquage et de
hissage devraient pouvoir recevoir une longueur utile de câble
suffisante pour permettre de hisser une charge depuis la partie
supérieure du tank du navire avec la flèche ou la corne en position
complètement relevée, et depuis le plancher de la cale d'une allège
placée bord à bord avec le mât de charge en position extrême de
débordement latéral et le navire à son tirant d'eau minimal.

4.7.5. Le nombre de tours morts restant sur le tambour après
que la totalité de la longueur utile du câble a été filée ne devrait
pas être inférieur à:

trois, dans le cas d'un tambour ne comportant pas de canne-
lures;
deux, dans le cas d'un tambour comportant des cannelures;
sous réserve qu'il devrait rester:
un tour mort sur le tambour dans le cas dun mât de charge
dont la corne repose sur ses supports, ou d'une grue de bord
dont la flèche repose en position abaissée;
deux tours morts dans le cas d'un mât de charge dont la corne
repose en position abaissée;
trois tours morts dans le cas d'une grue mobile dont In flèche
est amenée en position horizontale pour permettre la mise en
plaçe ou le retrait de sections de flèche;
trois tours morts dans le cas d'une bigue terrestre dont la flèche
repose en position abaissée.
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4.7.6. Lorsqu'un câble est enroulé sur un tambour qui com-
porte des cannelures:
a) ces cannelures devraient avoir une forme telle que:

î) le rayon de leur gorge soit supérieur d'au moins 10 pour
cent à celui du câble;
il subsiste un espace libre suffisant entre deux tours de
câble successifs;
le fond de la gorge soit circulaire le long d'un arc sous-
tendu par un angle d'au moins 120 degrés;

b) dans le cas de gorges comportant des flancs, ceux-ci devraient
être évasés dans la mesure où cela est nécessaire.

4.8. Ancrage des câbles

4.8.1. (1) L'extrémité du câble devrait être solidement ancrée
au tambour de telle sorte qu'il n'en résulte pas de risque de dété-
rioration pour une partie quelconque du câble.

(2) Il ne devrait pas être fait usage à cette fin de dispositifs de
fixation utilisés pour les cordages en fibres textiles.

4.9. Verrouillage des mâts de charge

4.9.1. Lorsqu'un mât de charge fait appel au même moteur
pour lever ou descendre la corne aussi bien que la charge et que
la corne est retenue par un linguet qui s 'engage dans le tambour
d'apiquage lorsque le moteur est utilisé pour hisser ou affaler
une charge, un dispositif de verrouillagé efficace devrait être
couplé au mécanisme du linguet de telle sorte que ce dernier ne
puisse être dégagé du tambour aussi longtemps que le moteur et
le mécanisme d'entraînement du tambour d'apiquage n'ont pas
été rigidement accouplés.
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4.10. Dispositifs de changement de vitesse

4.10.1. Lorsqu'un treuil est pourvu d'un dispositif de chan-
gement de vitesse qui permet au tambour de levage de tourner
librement lorsque le dispositif se trouve en position neutre:

un frein d'urgence conforme aux dispositions de la section 4.4
devrait être placé sur le tambour du côté du changement de
vitesse;
le mécanisme du dispositif de changement de vitesse devrait
être pourvu d'un système de verrouillage efficace empêchant
tout débrayage accidentel pendant la marche du treuil de bis-
sage.

4.11. Limiteurs de course
4.11.1. Chaque grue de quai et, là où cela est pratiquement

réalisable, toute grue de bord et tout mât-grue devraient être
pourvus de limiteurs de course bien conçus destinés à limiter,
suivant les cas:

la montée et la descente du câble de hissage;
le mouvement d'apiquage de la flèche ou de la corne;
la translation horizontale du chariot ou du chariot-treuil;
le mouvement de brassage, lorsque celui-ci ne peut s'étendre
sur 360 degrés;
le déplacement de la grue sur son chemin de roulement.
4.11.2. Les limiteurs de course devraient être actionnés de

manière positive; ils devraient être construits et montés de manière
à garantir la sécurité en cas de défaillance.

4.11.3. Après avoir fonctionné, les limiteurs de course ne de-
vraient pas interdire un mouvement en sens contraire.

4.11.4. Les conducteurs de grue ne devraient pas être auto-
risés à utiliser et ne devraient pas utiliser un limiteur de course
en tant que moyen normal d'interrompre le mouvement qu'il
contrôle.
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4.11.5. Lorsqu'un dispositif a été prévu pour permettre la
neutralisation d'un limiteur de course (par exemple pour amener
une flèche de grue en position horizontale à des fins de réparation
ou de modification de la portée), le dispositif en question devrait
être normalement verrouillé pour prévenir son emploi abusif.

4.11.6. Les limiteurs de course devraient:
dans le cas d'un appareil ou d'une partie d'appareil dont le
mouvement est limité par des butées rigides, être placés de
telle sorte que la force motrice responsable de ce mouvement
soit interrompue avant que l'appareil entre en contact avec les
butées;
dans le cas d'un câble de hissage, interrompre la force motrice
suffisamment tôt pour éviter qu'une épissure du câble ne s'en-
gage sur la poulie;
être vérifiés après qu'un nouveau câble a été installé et utilisé
durant un certain temps, afin de contrôler que l'allongement
du câble n'a pas entraîné un déplacement des limites assignées
au mouvement en question.

4.12. Limiteurs de charge

4.12.1. (1) Les appareils de levage autres que les mâts de
charge et les mâts-grues devraient, là où cela est pratiquement
réalisable, être équipés d'un dispositif qui interrompt la force
motrice lorsque la charge hissée ou affalée dépasse la charge
maximale d'utilisation d'une valeur fixée d'avance qui ne devrait
pas, en règle générale, être inférieure à 3 pour cent ni supérieure
à 10 pour cent de la charge maximale d'utilisation, ou de toute
autre valeur prescrite par l'autorité nationale compétente.

Après avoir fonctionné, ces limiteurs de charge ne devraient
pas interdire un mouvement en sens contraire.

Le conducteur de l'appareil ne devrait en aucun cas être
autorisé à se servir normalement d'un limiteur de charge pour
déterminer la charge qui peut être levée ou abaissée.
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4.13. Indicateurs de charge maximale d'utilisation

4.13.1. Tout appareil de levage n'ayant qu'une seule charge
maximale d'utilisation devrait porter l'indication de cette charge.

4.13.2. Lorsqu'une grue est équipée d'une flèche de longueur
fixe ou d'un bras horizontal sur lequel se déplace un chariot ou
un chariot-treuil, de telle sorte que la charge maximale d'utilisation
varie suivant la portée ou le rayon de la charge, elle devrait être
pourvue d'un indicateur de la charge en fonction de la portée
situé de manière bien visible pour le conducteur et précisant:

la charge maximale d'utilisation de la grue en fonction du
rayon du crochet de levage ou autre dispositif de fixation de la
charge au câble de levage;
les limites du mouvement angulaire de la flèche ou du mouve-
ment horizontal de translation du chariot ou chariot-treuil,
selon les cas;

toutefois, il ne sera pas nécessaire de prévoir un indicateur dans
les cas où un tableau donnant les valeurs ci-dessus est affiché dans
le poste de conduite.

4.13.3. Toute grue à portée variable devrait porter sur sa
charpente l'indication du point à partir duquel la portée ou le
rayon ont été mesurés. La portée effective du crochet ou autre
dispositif de fixation de la charge devrait être mesurée avec la
charge soulevée au-dessus du sol afin de tenir compte de facteurs
tels que la déformation de la charpente de la grue ou de la flèche
ou l'allongement du câble.

4.13.4. Les indications de charge devraient être données de
la manière suivante:

si la charge maximale d'utilisation ne dépasse pas 1 tonne, en
kilogrammes (kg);
si elle dépasse 1 tonne, en tonnes (t);
les différentes valeurs de la charge maximale d'utilisation
devraient être données avec une décimale, exception faite des
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valeurs 0,25 et 0,75 et de celles pour lesquelles la première
décimale est un zéro.

4.14. Indicateurs de niveau des grues

4.14.1. Les grues mobiles de quai et les grues de bord devraient
être équipées d'un dispositif indiquant au conducteur:

si la grue est de niveau ou non;
dans le cas d'une grue de bord appelée à être utilisée dans
certaines conditions de gîte ou d'assiette, les limites de son
utilisation.

4.15. Sécurité au vent

4.15.1. Toute grue appelée à être utilisée en un lieu où elle
est exposée à l'action du vent de telle sorte que sa sécurité puisse
se trouver compromise devrait avoir été dimensionnée de manière
à lui assurer la stabilité et la résistance indispensables pour lui
permettre d'absorber les contraintes supplémentaires résultant:

en conditions normales de fonctionnement, de la vitesse maxi-
male du vent ayant servi de base aux calculs;
lorsqu'elle n'est pas en service, de la vitesse du vent que l'on
peut prévoir à l'emplacement où elle se trouve.

4.15.2. La poussée du vent sur une charge de grande surface
suspendue à la grue devrait être prise en considération dans la
détermination des conditions de manoeuvre.

4.15.3. L'intensité et la durée des rafales de vent devraient
être prises en considération dans la détermination des conditions
hors service.

4.15.4. (1) Les grues sur rails dont les dimensions sont telles
qu'elles puissent être poussées le long des rails sous l'action du
vent devraient être équipées de dispositifs permettant de les ancrer
ou de les immobiliser.
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Ces dispositifs pourront être fixés à la voie, pour autant
que celle-ci ait été construite à cet effet.

Lorsque plusieurs points d'ancrage distincts ont été prévus,
leur nombre devrait être suffisamment élevé et ils devraient être
répartis régulièrement le long de la voie afin d'éviter que la grue
ne doive parcourir une distance appréciable avant de pouvoir
être ancrée.

4.15.5. Des indicateurs de la vitesse du vent devraient être
installés en des points appropriés:

des grues de quai spécialement destinées au chargement et au
déchargement des conteneurs;
des portiques de manutention servant au déchargement des
minerais et des engins de type analogue;
des grues ayant des bras horizontaux pouvant pivoter;
de toute autre grue susceptible d'être poussée le long de ses
rails par un vent de forte intensité;

toutefois, les grues des catégories c) et d) pourront être dispensées
de cette mesure lorsqu'elles sont en service dans un dock qui
possède:

sa propre station centrale d'enregistrement du vent ou qui est
équipé pour recevoir rapidement les signaux d'alerte émis par
une station météorologique reconnue de la région;
un système efficace pour la transmission des signaux aux conduc-
teurs par voie optique et acoustique.

4.15.6. Les indicateurs de la vitesse du vent installés sur une
grue devraient émettre des signaux optiques et acoustiques à l'in-
tention du conducteur se trouvant dans la cabine lorsque la vitesse
du vent dépasse une valeur fixée d'avance.

4.15.7. Lorsque la vitesse du vent atteint la valeur en question
durant un laps de temps suffisant pour actionner le dispositif
d'alarme acoustique de l'indicateur, toutes les grues visées devraient
être immédiatement mises hors service, et:
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elles devraient être immobilisées à l'aide de leurs dispositifs
d'ancrage ou de fixation;
dans le cas de grues comportant un bras horizontal, celui-ci
devrait en outre être libéré de manière à pouvoir tourner libre-
ment sous l'action du vent;
dans le cas d'un portique de manutention, tout avant-bec dé-
ployé au-dessus d'un navire en cours de chargement ou de dé-
chargement devrait être relevé.

4.16. Portiques de manutention

4.16.1. Lorsque la cabine de conduite est fixée au chariot-
treuil de l'appareil et se déplace avec lui, le dispositif d'accrochage
de la cabine devrait être construit de telle sorte que, si la cabine ou
le chariot-treuil sortent accidentellement de leurs rails, la cabine
ne puisse tomber de l'avant-bec du portique.

4.16.2. Dans tous les cas où l'avant-bec d'un portique de
manutention est appelé à se déplacer à proximité immédiate d'une
partie quelconque de la superstructure d'un navire, et où ce dernier
est susceptible de s'élever sous l'influence de la marée, de la houle
ou du vent, une personne se trouvant en liaison radio ou télépho-
nique avec le conducteur devrait être postée à un emplacement
approprié afin de lui transmettre un signal d'alarme en cas de
danger.

4.16.3. (1) Les cadres de préhension des portiques affectés à
la manutention des conteneurs devraient être pourvus de voyants
lumineux signalant au conducteur si les verrous d'angle du conte-
neur en cours de manutention sont ou ne sont pas correctement
engagés dans leur logement.

(2) Là où cela est pratiquement réalisable, des dispositifs
devraient interdire tout mouvement de levage tant que tous les
verrous ne sont pas correctement bloqués.
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4.16.4. Les cabines de conduite devraient comporter une
descente de secours; celle-ci devrait être inspectée à intervalles
réguliers pour s'assurer qu'elle est en bon état.

4.16.5. Aucune action affectant la marche d'une grue ne
devrait être entreprise sans que le conducteur en ait été informé.

4.17. Cabines de conduite

4.17.1. Les cabines de conduite des appareils- de levage de-
vraient:

offrir au conducteur une protection suffisante contre les intem-
péries et, s'il y a lieu, contre le soleil;
lui assurer une bonne vision de la zone de travail;

e) lui permettre d'accéder aisément à son poste de travail et, si
nécessaire, aux divers organes de la cabine;
être convenablement chauffées par temps froid par des moyens
qui n'6mettent pas de fumées nocives ou désagréables;
être bien ventilées, par des moyens naturels ou artificiels suivant
les conditions locales;
comporter des vitres pouvant être nettoyées facilement et sans
danger des deux côtés;
être pourvues d'un siège confortable conçu en fonction de son
usage (spécialement dans les cas où le conduçteur est contraint
de diriger constamment son regard vers le bas) et muni s'il y
a lieu d'un appui pour les pieds;
dans le cas d'une cabine élevée, avoir une porte coulissante ou
s'ouvrant vers l'intérieur qui puisse être facilement ouverte de
l'intérieur aussi bien que de l'extérieur;

1) être d'une construction résistant au feu;
être équipées d'extincteurs d'un type adapté à l'espace confiné
de la cabine et à la proximité des installations électriques;
être construites de telle sorte que le bruit et les vibrations
demeurent dans des limites acceptables;
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1) assurer une protection convenable du poste et du siège de
l'opérateur contre toute chaleur excessive d'origine mécanique.

4.18. Emerillons
4.18.1. Un émerillon devrait être intercalé entre le câble de

levage et le crochet ou autre accessoire de levage; il devrait, sauf
dans le cas des mâts de charge, être monté sur des roulements à
billes ou à rouleaux pouvant être régulièrement lubrifiés.

4.19. Pièces de lest

4.19.1. Lorsquune pièce de lest est fixée à l'extrémité d'un
câble de levage:
ci) elle devrait être construite de manière à réduire le plus possible

les risques d'accrochage contre une partie de la cale ou de la
superstructure du navire ou contre un autre obstacle similaire;
là où cela est réalisable, elle devrait être reliée au câble à l'aide
d'une courte chaînette à laquelle devrait également être fixé
l'émerillon;
dans les cas où il est indispensable de la fixer directement au
câble, le trou pratiqué dans la pièce devrait être alésé à la
machine et évasé à chacune de ses extrémités et le câble devrait
être garni d'une fourre au contact du trou;
elle devrait, sauf dans les cas où elle est fixée à une chaînette,
être en deux parties afin de faciliter l'examen du câble; ces
deux parties devraient être assujetties par non moins de quatre
boulons à tête noyée dont les écrous devraient être pourvus
d'un dispositif de blocage approprié.

4.20. Voies de roulement
4.20.1. Les voies de roulement des grues sur rails devraient:

ci) avoir une section suffisante, être correctement posées, avoir une
assise solide, être de niveau, avoir une capacité portante suffi-
sante et présenter une surface de roulement unie;
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b) lorsqu'elles sont utilisées pour l'ancrage des grues contre
l'action des vents de forte intensité 1, avoir été conçues à cette
fin;

e) lorsqu'elles sont parcourues par une grue électrique, avoir leurs
éléments électriquement reliés entre eux et correctement mis
à la terre.

4.21. Caniveaux des rails de contact

4.21.1. Les caniveaux des rails de contact des grues de quai
devraient être:

convenablement drainés;
construits de manière à interdire la pénétration d'objets ou de
déchets dont les dimensions ou le volume sont susceptibles de
présenter un danger.

4.22. Espace libre à proximité d'obstacles

4.22.1. En tout lieu où une grue sur rails passe à proximité
d'un obstacle (y compris les piles de marchandises ou un véhicule
en cours de chargement ou de déchargement):

là où cela est réalisable, un espace libre d'au moins 90 cm
devrait être ménagé entre la grue et l'obstacle;
les dispositions du paragraphe 2.1.5 devraient, dans la mesure
où cela est pratiquement réalisable, être appliquées à tout
obstacle fixe;
si des marchandises sont empilées à demeure à proximité de
la voie de roulement, le périmètre de la surface réservée à
l'empilage devrait être matérialisé sur le sol de manière durable
et bien visible;
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cl) lorsqu'il est pratiquement irréalisable de ménager en un endroit
quelconque l'espace libre mentionné sous a) ou d'en assurer
le maintien à un moment donné, des mesures efficaces devraient
être prises pour interdire l'accès des personnes à l'emplacement
en question durant le temps nécessaire.

4.23. Dégagement des voies de roulement

4.23.1. (1) Dans la mesure où cela est pratiquementréalisable,
les voies de roulement des grues sur rails devraient être dégagées,
en particulier des débris et des matériaux meubles.

(2) Le châssis de la grue devrait être construit pour chasser des
rails les débris et autres objets similaires au fur et à mesure de
l'avance de la grue.

4.24. Avertisseurs acoustiques

4.24.1. (1) Les portiques de manutention, grues portiques et
autres grues similaires devraient être munis au sol d'un dispositif
d'alarme acoustique qui émet un signal lorsque l'appareil se met
en mouvement et qui est suffisamment puissant pour être perçu par
ceux qui travaillent à proximité.

(2) Les grues devraient être pourvues en outre d'un klaxon ou
autre dispositif analogue pouvant être actionné séparément par le
conducteur afin d'avertir les personnes pouvant se trouver dans
le champ de manoeuvre de l'appareil.

4.25. Protecteurs

4.25.1. Des protecteurs appropriés devraient être installés:
devant les roues des grues sur rails dont les voies de roulement
sont au niveau du sol, afin de protéger les pieds des personnes
qui se trouvent à proximité;
autour des enrouleurs destinés à recevoir les câbles souples
d'alimentation des grues, à moins que ces enrouleurs ne soient
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placés de telle sorte qu'ils bénéficient d'une protection équi-
valente.

4.26. Heurtoirs (butoirs)
4.26.1. (1) Des heurtoirs ou des taquets d'arrêt appropriés

devraient être installés à chaque extrémité des voies de roulement
afin de réduire le plus possible les risques de déraillement.

Lorsque deux ou plusieurs grues sur rails ou deux ou plu-
sieurs chariots circulent sur la même voie de roulement, ils devraient
porter des heurtoirs aux extrémités qui se font face.

Il ne sera pas nécessaire de prévoir des heurtoirs lorsque
des dispositifs anticollision automatiques ont été installés.

4.27. Châssis des grues

4.27.1. Les châssis des grues devraient être construits de
manière à empêcher le renversement ou l'effondrement de la grue
en cas de rupture d'une roue, de défaillance d'un essieu ou de
déraillement.

4.28. Pneumatiques

4.28.1. (1) Lorsqu'un appareil de levage est monté sur des
roues équipées de pneumatiques, ceux-ci devraient:

être exempts de tout défaut;
être toujours correctement gonflés.
(2) La pression de gonflage devrait être marquée de manière

bien visible sur le châssis à proximité de chaque roue.

4.29. Treuils à vapeur
4.29.1. Les treuils actionnés à la vapeur devraient être cons-

truits et installés de telle sorte que:
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les dockers ne soient pas ébouillantés par des jets d'eau chaude
ou de vapeur;
la vapeur évacuée par les conduits d'échappement n'obscur-
cisse pas le champ visuel du conducteur.

4.29.2. Il devrait être possible de bloquer le levier de com-
mande en position neutre.

4.29.3. Les robinets d'arrêt placés entre chaque treuil et la
canalisation de vapeur du pont devraient être situés à proximité
des treuils et facilement accessibles en tout temps; la pression
normale de la main devrait suffire à les manoeuvrer.

4.29.4. Les poignées des robinets devraient être isolées à
l'aide d'un matériau approprié.

4.29.5. Min de garantir la sécurité et la régularité des ma-
noeuvres, une pression constante de vapeur devrait être maintenue
aux treuils en service.

4.30. Plates-formes de manutention
4.30.1. Les plates-formes de manutention (sauf dans les cas

où la marchandise constitue par elle-même une plate-forme)
devraient être solidement construites en bons matériaux, convena-
blement supportées, solidement assujetties si nécessaire et entre-
tenues en bon état.

4.30.2. Les plates-formes ne devraient pas être surchargées.

4.30.3. Les panneaux d'écoutille ne devraient pas être utilisés
pour la construction des plates-formes.

4.30.4. Les plates-formes de manutention devraient:
avoir des dimensions suffisantes pour recevoir les palanquées
et garantir la sécurité des personnes qui y travaillent;
lorsque leur hauteur dépasse 1,50 m, être protégées de tous les
côtés (sauf ceux utilisés pour la réception ou la reprise des pa-
lanquées) par des garde-corps conformes aux dispositions du
paragraphe 2.4.1 qui leur sont applicables;
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c) être pourvues de moyens d'accès offrant de bonnes garanties
de sécurité, par exemple d'escaliers ou d'échelles.

4.30.5. Les tréteaux amovibles devraient être placés de ma-
nière à avoir une assise ferme.

4.31. Transporteurs
4.31.1. Les transporteurs devraient être faits de bons maté-

riaux, bien construits, suffisamment résistants pour supporter sans
danger les charges prévues et entretenus en bon état.

4.31.2. (1) Le mécanisme des transporteurs devrait être cons-
truit et installé de manière à prévenir tout danger entre les organes
mobiles, d'une part, et les organes ou objets fixes, d'autre part.

(2) Lorsqu'une allée de circulation longe un transporteur, un
espace libre d'au moins 1 m devrait être ménagé entre eux.

4.31.3. Lorsque les travailleurs doivent franchir un transpor-
teur, des passages réglementaires de croisement, convenablement
éclairés et offrant de bonnes conditions de sécurité, devraient être
prévus si cette précaution est nécessaire pour prévenir tout danger.

4.31.4. Aux emplacements où des transporteurs qui ne sont
pas complètement encoffrés passent au-dessus de lieux où des tra-
vailleurs sont occupés ou sont susceptibles de circuler, des protec-
teurs en tôle ou en treillis devraient être installés pour recueillir
les matériaux qui pourraient tomber des transporteurs.

4.31.5. Les transporteurs mécaniques devraient être pourvus,
aux points de chargement et de déchargement, aux têtes motrices
et de renvoi et, s'il y a lieu, en d'autres points appropriés, de dispo-
sitifs permettant de provoquer leur arrêt en cas d'urgence.

4.31.6. Une protection appropriée devrait êtr prévue aux
points de transfert.

4.31.7. Les transporteurs qui élèvent des charges le long d'un
plan incliné devraient être pourvus de dispositifs mécaniques em-
pêchant le recul des charges en cas d'arrêt du moteur
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4.31.8. Lorsque deux ou plusieurs transporteurs travaillent
en série, leurs commandes devraient être asservies de telle sorte
qu'un transporteur ne puisse pas alimenter un appareil arrêté.

4.31.9. Lorsque le sommet des trémies de chargement des
transporteurs se trouve à moins de 90 cm du sol, les ouvertures
des trémies devraient être convenablement protégées.

4.31.10. (1) Lorsqu'un conducteur ne peut, de son poste de
commande, avoir une vue complète du circuit des transporteurs
dont il a la charge, il conviendrait d'installer des cloches, des sifflets
ou des voyants lumineux qui devraient être actionnés par le conduc-
tour avant la mise en marche de l'installation, afin d'avertir les
travailleurs pouvant se trouver en des endroits dangereux.

Des mesures analogues devraient être prises, s'il y a lieu,
pour permettre aux travailleurs de communiquer avec le conduc-
teur.

Lorsqu'un docker est chargé de la conduite d'un transpor-
teur, celui-ci devrait être pourvu d'un câble de déclenchement ou
d'un autre dispositif efficace d'arrêt en cas d'urgence pouvant être
actionné de n'importe quel point situé le long du transporteur.

4.31.11. Des dispositions appropriées devraient être prises
afin de pouvoir procéder sans danger au nettoyage des transpor-
teurs et à leur dégagement en cas d'obstruction.

4.31.12. Les transporteurs devraient être équipés de systèmes
de lubrification automatique et continue ou de dispositifs de grais-
sage tels que les machines puissent être lubrifiées sans que les
travailleurs qui en sont chargés aient besoin de s'approcher dange-
reusement d'organes en mouvement.

4.31.13. Les transporteurs devraient être soigneusement ins-
pectés à intervalles appropriés.

4.31.14. Les dockers ne devraient pas se faire véhiculer par
les transporteurs.

4.31.15. Les transporteurs à bande devraient être protégés
aux angles rentrants formés par la bande et les tambours.
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4.31.16. Les bouches d'entrée d'air des ventilateurs aspirants
ou soufflants qui équipent les transporteurs mécaniques devraient
être protégées par de forts treillis métalliques ou par des grilles.

4.32. Transporteurs par gravité à rouleaux,
goulottes, glissières et poulains

4.32.1. Les transporteurs par gravité à rouleaux, les goulottes,
les glissières et les poulains devraient être:

faits de bons matériaux, bien construits et suffisamment résis-
tants pour supporter sans danger les charges pour lesquelles
ils sont prévus;
entretenus en bon état.

4.32.2. Les surfaces des bâtis des transporteurs par gravité à
rouleaux, des goulottes, des glissières et des poulains devraient
être exemptes de picots, d'arêtes vives et d'aspérités.

4.32.3. Les transporteurs par gravité à rouleaux, les goulottes,
les glissières et les poulains ne devraient pas servir à transporter
des personnes.

4.32.4. Les rouleaux des transporteurs par gravité devraient
être assurés dans leur logement de façon qu'ils ne puissent en
tomber ou s'en échapper.

4.32.5. Les bâtis des transporteurs par gravité à rouleaux
devraient être munis de prises pour les mains.

4.32.6. Des dispositions devraient être prises pour assurer,
s'il y a lieu, le freinage des objets transportés à leur point d'arrivée.

4.32.7. La hauteur des flasques des glissières devrait être
suffisante pour empêcher la chute des marchandises.

4.32.8. L'extrémité des glissières et des goulottes devrait être
munie de dispositifs de ixation appropriés.
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4.32.9. Les poulains devraient être pourvus, à l'extrémité
supérieure de chaque montant, d'un dispositif de fixation appro-
prié les empêchant de glisser.

4.32.10. Les objets susceptibles de rouler ne devraient être
déplacés sur les poulains qu'à l'aide de deux cordes ou d'un
dispositif de sécurité.
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5. Grues mobiles'

5.1. Stabilisateurs

5.1.1. Dans les cas où une grue mobile dispose de vérins
stabilisateurs:

ceux-ci devraient être entièrement sortis et bloqués dans cette
position lorsqu'ils sont utilisés;
les vérins devraient être suffisamment déployés pour décharger
complètement les roues;

e) les vérins devraient être posés sur des cales appropriées, à moins
que la grue ne se trouve sur un sol dur tel que du béton.

5.2. Lest

5.2.1. Dans les cas où l'importance du lest d'une grue mobile
dépend de la longueur de sa volée, des mesures devraient être
prises pour s'assurer que la grue a été correctement lestée avant
son emploi.

5.3. Flèches ou volées de longueur variable

5.3.1. Dans les cas où une grue mobile est équipée d'une
flèche ou d'une volée dont la longueur peut être modifiée par
l'insertion ou le retrait d'une section, les précautions ci-après
devraient être prises lorsque la flèche ou la volée est abaissée aux
fins de modification de sa longueur:

l'indicateur automatique de la charge maximale d'utilisation
installé conformément aux dispositions de la section 5.7 devrait
être déconnecté si nécessaire;
la flèche ou la volée devrait être abaissée dans le plan vertical
parallèle à l'axe longitudinal de la grue et posée sur des cales

1 Les dispositions du présent chapitre, de même que toutes les dispo-
sitions pertinentes du chapitre 4, s'appliquent à toutes les grues mobiles.
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en nombre suffisant convenablement espacées et suffisamment
résistantes;

c) les plus grandes précautions devraient être observées lorsqu'on
enlève les boulons d'une section, car la flèche ou la volée peut
s'affaisser si elle n'est pas convenablement étayée.

5.3.2. (1) Aucune section de flèche ou de volée ne devrait
être insérée:

si elle n'a pas fait l'objet d'un essai préalable, conformément
aux dispositions de l'annexe A;
si elle ne porte pas l'indication de la place qu'elle doit occuper
dans la flèche ou la volée;
si elle présente une défectuosité quelconque, tout spécialement
une déformation;
si elle ne peut être mise en place aisément sans avoir recours à
la force pour l'insérer ou l'assurer.
(2) Aucune section de flèche ou de volée ne devrait être utilisée

sur une grue à laquelle elle n'est pas spécialement destinée.

5.4. Déplacements en charge

5.4.1. Lorsqu'une grue mobile se déplace en portant une
charge suspendue:

sa charge nominale devrait être celle de la grue reposant libre-
ment sur ses roues;
la flèche devrait être orientée suivant l'axe longitudinal de la
grue;
la flèche devrait être relevée jusqu'en un point où la charge
suspendue à la grue est égale ou légèrement inférieure à la
charge maximale d'utilisation correspondant à cette inclinaison
de la flèche;
la charge devrait être soulevée à une hauteur suffisante du sol
pour qu'elle ne puisse heurter le sol sous l'effet des battements
de la flèche;
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si la charge est peu maniable du fait de ses dimensions, des
filins de retenue devraient lui être fixés afin d'éviter tout mou-
vement intempestif, surtout lorsqu'il y a du vent;
les mouvements d'accélération et de freinage devraient être
aussi doux que possible.

5.5. Protection des travai lieu rs

5.5.1. Afin d'éviter que des travailleurs ne soient happés par
une grue:

Des bandes noires et jaunes alternantes devraient être peintes
entre la partie tournante de la grue et le côté de la plate-forme
fixe sur lequel elle tourne; par ailleurs:
e) le conducteur devrait, avant d'entreprendre un mouvement

de rotation, s'assurer si possible que personne ne se trouve
dans la zone dangereuse;

b) lorsqu'il n'est pas possible d'observer cette précaution, une
autre personne devrait être postée en un endroit approprié
afin de s'assurer que personne ne se trouve dans la zone
dangereuse ou, si quelqu'un s'y trouve, qu'il soit en contact
avec le conducteur.

Aucune partie de la grue ne devrait se trouver à moins de 1 m
d'un obstacle fixe quelconque, à moins que l'on se soit assuré
qu'aucune personne ne se trouve à proximité.
Personne, et en particulier aucun élingueur, ne devrait se
trouver entre la charge et un obstacle fixe voisin, étant donné
que, par suite de la déformation de la flèche ou du dévers de la
grue, la charge est susceptible de se déplacer horizontalement
sur une petite distance avant d'amorcer son mouvement
ascendant.
A moins d'être entourée d'une protection permanente, la zone
d'accès située à l'intérieur de la trajectoire décrite par la partie
extrême du châssis d'une grue tournante devrait être protégée
de manière temporaire par des cordages tendus ou d'autres
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moyens appropriés afin d'éviter que des dockers ne puissent
se trouver en un endroit où ils seraient coincés entre le châssis
de la grue et d'autres objets fixes ou la grue elle-même.

5.6. Dépose des charges

5.6.1. Les charges ne devraient pas être déposées brutalement

5.7. Indicateurs de charge admissible

5.7.1. (1) Une grue mobile destinée à se déplacer sur route
et munie d'une flèche inclinable dont la longueur peut être modifiée
par l'insertion ou le retrait de sections de flèche ou par un mouve-
ment télescopique devrait être équipée:

d'un indicateur permettant (par lui-même ou en ayant recours
à des tables affichées dans la cabine) au conducteur de déter-
miner la charge maximale d'utilisation de la grue pour chacune
de ses configurations;
d'un indicateur automatique de la charge maximale d'utilisation
qui devrait, à moins qu'il existe d'autres prescriptions ou normes
nationales à ce sujet:
j) émettre un signal optique clair à l'intention du conducteur

lorsque la charge suspendue au crochet est comprise entre
90 et 97 pour cent de la charge maximale d'utilisation de la
grue pour toute portée donnée du crochet, inclinaison de la
flèche sur l'horizontale ou longueur de la flèche, ou pour
toute combinaison de ces variables;

ii) émettre un signal acoustique clair et distinct à l'intention du
conducteur et de toute personne travaillant à proximité
immédiate de la grue lorsque la charge suspendue au crochet
est comprise entre 103 et 110 pour cent de la charge maxi-

1 En effet, l'élingue pourrait se décrocher et iI pourrait en résulter, dans
certaines conditions, un mouvement dangereux de la grue.
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male d'utilisation de la grue pour toute portée donnée du
crochet, inclinaison de la flèche sur l'horizontale ou lon-
gueur de la flèche, ou pour toute combinaison de ces
variables.

(2) Les indicateurs devraient pouvoir être adaptés aux divers
modes d'utilisation de la grue (grue reposant librement sur ses
roues, grue reposant sur des stabilisateurs, grue pourvue d'une
fléchette, etc.).

5.8. Grues couplées

5.8.1. Deux grues mobiles ne devraient être couplées que dans
les cas où il n'est pas possible de recourir à une autre solution;
dans ces cas, les précautions recommandées dans la présente section
devraient être observées.

5.8.2. Les opérations devraient être placées sous la surveil-
lânce directe d'une personne compétente, et la méthode de travail
devrait être soigneusement mise au point par avance.

5.8.3. La charge répartie sur chaque grue devrait être déter-
minée; elle ne devrait pas dépasser 75 pour cent de la charge
maximale d'utilisation correspondante. Le poids des élingues ou
des accessoires spéciaux de levage (les palonniers par exemple)
devrait être compris dans le poids de la charge.

5.8.4. La flèche de chaque grue devrait être relevée le plus
possible afin de disposer de la longueur maximale de câble entre
la charge et l'extrémité de la flèche.

5.8.5. (1) Les grues devraient être placées de telle sorte que
leurs câbles de levage soient verticaux.

(2) La hauteur de la charge au-dessus du sol ne devrait pas
être supérieure à celle qui est indispensable; si, à un instant quel-
conque, la position des câbles tend à s'écarter de la verticale, le
déplacement de la charge dans la direction qui produit ce mouve-
ment devrait être interrompu.

75



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

5.8.6. La charge devrait être maintenue par des haubans en
nombre suffisant pour amortir tout mouvement pendulaire.

5.8.7. Lorsqu'il est nécessaire de déposer la charge au sol,
cette opération devrait s'effectuer en douceur; si la surface du sol
est dure, des personnes devraient être prêtes à placer des cales
entre la charge et le sol où cela est indispensable pour éviter une
détérioration des élingues.

5.8.8. (1) Tous les mouvements devraient s'effectuer sans
à-coups et à petite vitesse.

(2) Si un mouvement de rotation des grues ne peut être évité,
il conviendrait de veiller tout particulièrement à ce que l'une des
grues ne puisse exercer une traction oblique sur la flèche de l'autre.

5.8.9. Si la surface de la charge est importante par rapport
à son poids, les opérations devraient être interrompues lorsque le
vent souffle avec force ou par rafales.

5.8.10. Lorsque des charges doivent être levées à l'aide de
grues couplées:

là où cela est pratiquement réalisable, un dispositif spécial
devrait être utilisé afin d'égaliser les tractions dans les câbles
de levage;
le poids de la charge et l'emplacement de son centre de gravité
devraient être marqués sur la charge elle-même ou indiqués
d'une autre manière par l'expéditeur;
là où cela est pratiquement réalisable, la charge devrait être
munie d'un dispositif de levage spécial placé de manière à
assurer une répartition appropriée des charges entre les deux
grues;
les grues ne devraient pas exécuter plus d'un mouvement à la
fois.

5.9. Traction oblique
5.9.1. Aucune traction oblique ne devrait être délibérément

exercée sur la flèche ou la volée d'une grue mobile.
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5.10. Service à bord

5.10.1. Les grues mobiles destinées à être utilisées sur des
barges ou d'autres navires devraient être solidement fixées au
navire, à moins que les conditions de leur utilisation à bord et la
nature du navire lui-même excluent tout danger pour la stabilité
de la grue du fait de la gîte ou d'une modification de l'assiette
du navire.

5.10.2. Lorsqu'une grue mobile se trouvant à bord d'un navire
n'est pas fixée à demeure à celui-ci et qu'elle est équipée de stabili-
sateurs, ces derniers devraient être utilisés chaque fois que la grue
est en service.

5.10.3. Lorsqu'une grue mobile occupe à demeure un empla-
cement déterminé du navire, elle devrait y être fixée par des moyens
définitifs.

5.10.4. Lorsqu'une grue mobile est destinée à être utilisée
sur une barge ou un autre navire, son constructeur (ou, si l'on ne
peut avoir recours à ses services, l'organisme qui procède aux
essais, aux examens et à la certification de la grue, ou encore un
ingénieur qualifié agréé par l'autorité compétente) devrait être
consulté au sujet de toute réduction qu'il pourrait être nécessaire
d'apporter aux charges nominales de la grue pour tenir compte
de la gîte ou d'une modification de l'assiette du navire. Ces charges
réduites devraient être indiquées conformément aux dispositions
du paragraphe 4.13.4 et ne devraient pas être dépassées.
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6. Moufles de bord (câbles métalliques)

61. Moufles à une seule poulie

6.1.1. La charge maximale d'utilisation d'un moufle à une
seule poulie est la charge maximale qui peut être soulevée en toute
sécurité par ce moufle lorsque sa chape est fixée à un point de
suspension et que la charge est accrochée à un câble métallique
passant sur la poulie 1

6.1.2. Lorsque la charge est accrochée à la chape d'un moufle
à une seule poulie, le moufle étant suspendu par le câble passant
sur la poulie 2, il devrait être permis de soulever ulie charge double
de la charge maximale d'utilisation marquée sur le moufle confor-
mément aux dispositions du paragraphe 6.1.1.

6.1.3. La charge maximale d'utilisation d'un moufle à une
seule poulie faisant partie du gréement d'un mât de charge auquel
il est fixé par sa chape (le moufle étant soumis à la traction trans-
mise par le câble métallique qui fait partie du mât de charge et qui
passe sur la poulie) est égale à la moitié de la force résultante
appliquée à sa chape, compte tenu des frottements dans le moufle
et de la raideur du câble (c'est-à-dire de l'effort supplémentaire
dû à la flexion du câble passant sur la poulie).

6.1.4. La charge d'épreuve appliquée aux moufles à une seule
poulie ne devrait pas être inférieure à celle définie au paragraphe
D.2.l de l'annexe D.

6.2. Moufles à plusieurs poulies

6.2.1. La charge maximale d'utilisation d'un moufle à plu-
sieurs poulies est la force maximale qui peut être appliquée à sa
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Voir l'annexe H.
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chape, c'est-à-dire, en pratique, la traction résultante qui s'exerce
sur le moufle lorsqu'il fait partie du gréement d'un mât de charge,
compte tenu des frottements dans le moufle et de la raideur du
câble 1

6.2.2. La charge d'épreuve appliquée à un moufle à plusieurs
poulies ne devrait pas être inférieure à celle définie au paragraphe
D.2.1 de l'annexe D.

6.3. Gréement
6.3.1. Les moufles de charge devraient être montés conformé-

ment au plan de gréement du mât de charge correspondant, en
suivant les dispositions de la section 7.1 ainsi que celles des sec-
tions 6.1 et 6.2, afin qu'ils soient adaptés à la charge ou à la traction
qui leur sera appliquée en service.

6.4. Construction
6.4.1. Les moufles devraient satisfaire aux dispositions de la

section 4.2.

6.4.2. Les moufles devraient être dimensionnés pour des câbles
métalliques ayant une résistance à la traction comprise entre 130
et 160 kg/mm2 et un coefficient d'utilisation conforme aux indi-
cations de l'annexe E. Toutefois, un moufle utilisé exclusivement
avec une bigue pourra être calculé pour un câble ayant une résis-
tance à la traction plus élevée.

6.4.3. Le diamètre des poulies (mesuré au fond de leur gorge)
ne devrait pas être inférieur à quatorze fois le diamètre du câble
qu'elles sont appelées à recevoir.

6.4.4. La profondeur de la gorge des poulies devrait autant
que possible être égale au diamètre des câbles et ne devrait eu
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aucun cas être inférieure aux trois quarts de ce diamètre. Le fond
de la gorge devrait être circulaire le long d'un arc sous-tendu par
un angle d'au moins 120 degrés, et son rayon devrait dépasser
celui du câble d'an moins 10 pour cent. Les flancs de la gorge
devraient être légèrement évasés et les arêtes intérieures de la
couronne arrondies.

6.4.5. Les flasques de chape et les plaques de cloisonnement
(flasques intermédiaires) devraient:

lorsqu'ils ont été découpés au chalumeau dans une tôle, pré-
senter des bords lisses;
avoir des trous pour le passage des axes ou des boulons qui
soient usinés à la machine et parfaitement alignés;
avoir des dimensions telles que leurs extrémités débordent les
poulies afin d'assurer aux câbles une protection suffisante;

cl) ménager un jeu d'au moins 2 mm entre eux et les poulies.

6.4.6. Les flasques de chape des poulies alvéolées devraient
être pleins.

6.4.7. (1) Les axes des poulies devraient:
être construits de manière à empêcher leur rotation;
s'ils sont munis d'un écrou fileté à. leur extrémité, être construits
de telle sorte que l'écrou serré vienne buter contre un épaule-
ment de l'axe (afin d'éviter que les flasques ne soientcomprimés)
et soit bloqué par un moyen approprié.
(2) La construction des axes et des tiges de fixation des éme-

rillons devrait permettre, si nécessaire, le démontage complet des
moufles aux fins d'un examen approfondi.

6.4.8. Des points de graissage appropriés devraient être pré-
vus; les bouchons graisseurs devraient être placés de manière à
éviter les détériorations et à permettre le graissage alors que les
moufles sont montés sur le mât de charge.

6.4.9. Lorsqu'une partie quelconque d'un moufle (un axe ou
une tige de fixation d'émerillon, par exemple) est en acier à haute
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résistance à la traction ou en acier allié, elle devrait être marquée
conformément aux dispositions de l'annexe F.

6.4.10. La tête des moufles fixés au pied d'un mât de charge
pour recevoir les câbles de hissage devrait comporter une butée ou
être construite de manière à limiter le balancement des moufles lors-
que les câbles prennent du mou.

6.4.11. Les moufles de charge fixés à la tête d'un mât de
charge devraient, lorsqu'ils sont utilisés selon le dispositif du colis
volant et, dans les autres cas, là où cela est pratiquement réalisable,
être pourvus d'un aruieau monté de préférence sur un émerillon.

6.4.12. Tous les moufles de charge devraient faire l'objet
d'essais et d'examens approfondis conformément aux dispositions
des annexes B et C.

6.4.13. Chaque moufle devrait porter une plaquette inamovi-
ble portant les indications ci-après:

la charge maximale d'utilisation en tonnes et dixièmes de tonne,
sauf pour les valeurs se terminant par 0,25 ou 0,75;
une marque d'identification assurant la correspondance entre
le moufle et ses certificats d'essai et d'examen;
s'il y a lieu, une marque d'identification précisant sa position
dans le plan de gréement du navire;
le diamètre du câble pour lequel il a été prévu;
la présence de toute partie en acier spécial.

6.5. Inspection et entretien
6.5.1. L'inspection des moufles devrait avoir pour objet de

vérifier:
qu'aucune couronne de poulie ne porte de fissure ou n'est
incomplète;
que l'usure des gorges n'est pas exagérée;
que les poulies tournent librement;
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que l'émerillon est solidement fixé et n'accuse aucun défaut
visible, et que sa tige de fixation n'est pas déformée, qu'elle
tourne facilement à la main et qu'elle n'a pas de jeu excessif;
que le jeu entre les poulies, d'une part, et les flasques de chape
et les plaques de cloisonnement, d'autre part, n'est pas exagéré;
que les brides latérales sont en bon état et, en particulier,
qu'elles ne portent aucun signe de fissuration;
que les dispositifs de graissage sont satisfaisants;
que la plaquette mentionnée au paragraphe 6.4.13 est intacte
et que les indications qu'elle porte sont lisibles.

6.5.2. (1) Lorsqu'il est procédé à un examen approfondi
conformément aux dispositions du paragraphe 4.2.1. e) et du
paragraphe C.l.l de l'annexe C, les moufles devraient être com-
plètement démontés.

La tige de fixation de l'émerillon et l'axe du moufle devraient
être examinés afin de s'assurer qu'ils ne présentent aucun signe de
fissuration, particulièrement à l'extrémité du filetage et à tout chan-
gement de section.

Lorsqu'une poulie est montée sur un manchon, il convien-
drait de s'assurer que celui-ci ne présente aucun signe d'usure et
qu'il ne tourne pas à l'intérieur du moyeu de la poulie.

Dans le cas de poulies montées sur des roulements à billes
ou à rouleaux, il conviendrait de s'assurer que ceux-ci sont soli-
dement maintenus dans le moyeu de la poulie. Si l'examen révèle
que ce n'est pas le cas, l'axe seul de la poulie devrait être retiré
aux fins d'inspection; s'il est possible de le dégager trop facilement
du palier, il devrait être remplacé.

Les brides et les soudures reliant les brides aux entretoises
devraient être examinées afin de s'assurer qu'elles ne présentent
aucun signe de fissuration.

Les orifices de graissage devraient être inspectés afin de
s'assurer qu'ils ne sont pas bouchés.

82



1 Voir le paragraphe 6.4.13.

Moufles de bord

6.5.3. Les moufles:
ne devraient pas être soumis à un traitement thermique, quel
qu'il soit;
ne devraient pas être jetés d'une certaine hauteur;
devraient être graissés régulièrement;
ne devraient pas avoir leur plaquette' ou leurs bouchons
graisseurs recouverts de peinture;
devraient, lorsqu'ils ne sont pas utilisés, être conservés dans
le magasin du navire.
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7. Mâts de charge

7.1. Plans de gréement

7.1.1. Chaque navire devrait avoir à son bord des plans de
gréement indiquant à tout le moins:

la position correcte des haubans;
la résultante des forces s'exerçant suries moufles et les haubans;

l'emplacement des moufles;
leurs marques d'identification;
les mesures à prendre pour les manoeuvres exécutées avec mâts
de charge couplés.

7.2. Haubans d'orientation

7.2.1. Les haubans d'orientation devraient être dimensionnés
pour le mât de charge en service, alors que le navire accuse une
gîte de 5 degrés au plus et une modification de son assiette de
2 degrés au plus, la corne du mât se trouvant en position de portée
maximale.

7.3. Treuils d'aplquage sous charge

7.3.1. (1) Les mâts de charge qui ne disposent pas de leur
propre treuil à moteur pour les manoeuvres d'apiquage à vide
devraient, là où cela est raisonnable et pratiquement réalisable,
être équipés d'un treuil d'apiquage sous charge conforme aux
dispositions applicables du chapitre 8.

(2) Dans les cas où cette mesure n'est pas raisonnable ou
pratiquement réalisable, une chaîne d'apiquage reliée au martinet
au moyen d'une plaque triangulaire devrait être utilisée.
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7.4. Stoppeur provisoire

7.4.1. Aucun mât de charge ne devrait être gréé et amené en
position de travail autrement qu'au moyen de son propre treuil
à moteur d'apiquage à vide ou d'un treuil d'apiquage sous charge
conforme aux dispositions applicables du chapitre 8. Il devrait être
interdit de se servir à cette fin, à titre provisoire, d'une bosse en
chaîne de faible longueur frappée au pont par une manille fixée au
martinet d'apiquage, l'extrémité de ce dernier étant tenue à la main.

7.5. Moufles

7.5.1. Les moufles fixés au pied ou à la tête des mâts de charge
devraient être conformes aux dispositions des paragraphes 6.4.10
et 6.4.11, respectivement.

7.6. Gréement

7.6.1. Lorsqu'un mât de charge est en cours de gréement:
une personne devrait être postée en permanence à chaque treuil
d'apiquage sous charge ou treuil de charge en service;
seules les personnes affectées à la mise en place du mât de charge
devraient être admises à proximité; toutefois, les autres per-
sonnes pourront circuler sur le pont si la personne chargée du
gréement indique qu'elles peuvent le faire sans danger;
les câbles métalliques devraient être examinés afin de s'assurer
qu'ils ne présentent aucun signe de corrosioi, aucune coque
ou aucun autre défaut manifeste;
les manilles servant à la fixation des divers moufles devraient
être montées correctement et leurs axes devraient être convena-
blement serrés;
les poulies des moufles devraient être examinées afin de s'assurer
qu'elles tournent librement et qu'elles sont bien graissées;
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les haubans (y compris les pataras, s'il y a lieu) devraient être
correctement fixés à la tête du mât et, en particulier, aux ferre-
ments du pont 1;
l'articulation inférieure devrait être examinée afin de s'assurer
que la corne peut tourner librement (ce qui peut être vérifié en
inclinant la corne de 30 à 50 degrés et en tirant doucement sur
les haubans);
dans le cas d'une bigue, il conviendrait de s'assurer que tous
les étais des mâts temporaires ou des mâts portiques sont
correctement amarrés et que tous les haubans spéciaux d 'orien-
tation fixés au moufle inférieur de charge sont bien en place.
7.6.2. Lorsqu'un navire porte des cargaisons en pontée qui

interdisent l'accès aux ferrements du pont:
les haubans supplémentaires devraient être fixés à des pantoires
en câble métallique ou en chaînette spécialement étudiées à cet
effet et d'une longueur suffisante pour que les haubans puissent
être fixés à ces pantoires au sommet de la cargaison;
les plus grandes précautions devraient être prises afin que les
positions relatives des divers haubans (telles qu'elles sont figu-
rées sur les plans de gréement) ne sôient pas modifiées
7.6.3. Les mâts de charge ne devraient pas être gréés en une

position plus basse que celle qui correspond à l'angle marqué sur
chaque mât en vertu des dispositions du paragraphe 7.8.3.

7.7. Mâts de charge couplés (dispositif du colis volant)
7.7.1. (1) Lorsque des mâts de charge sont couplés pour être

utilisés selon le dispositif du colis volant:
a) un pataras (ou hauban supplémentaire) devrait être mis en

place en plus du hauban principal (il convient, à ce propos, de

' Afin d'éviter que la t&e de la corne du mât ne se relève en service
de manière inopinée, même lorsqu'une charge y est suspendue.

2 Sous peine d'introduire un risque de relèvenient inopiné de la corne
du mât.
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ne pas confondre un hauban destiné uniquement à modifier
l'orientation de la corne avec un hauban qui supporte un effort);
le pataras et le hauban principal devraient être frappés à des
ferrements du pont distincts mais placés aussi près l'un de
l'autre que cela est pratiquement réalisable;
le pataras et le hauban principal devraient être réglés en sou-
mettant la corne à une légère charge dynamique (en y suspen-
dant par exemple un lourd barrot d'écoutille);
le hauban principal devrait être soumis à une traction légère-
ment plus élevée que le pataras.

(2) Lorsque la longueur d'un hauban est modifiée à l'aide:
d'un dispositif à griffes utilisé ensemble avec plusieurs viroles
serrées sur un câble métallique frappé à un ferrement du pont,
les griffes devraient avoir une forme appropriée et une résis-
tance suffisante et être disposées de manière à ne pas pouvoir
se relâcher accidentellement en cas de léger mou du câble;
d'un moufle à cordage en fibres textiles, le cordage devrait
être en fibres synthétiques 1

(3) Les câbles de hissage des deux mâts de charge devraient
être fixés, à l'aide d'émerillons appropriés, à un même anneau
portant aussi le crochet de charge.

(4) Le crochet devrait être placé le plus près possible du point
de jonction des deux câbles de hissage.

7.7.2. Lorsque deux mâts de charge sont utilisés couplés:
l'angle formé par les câbles de hissage ne devrait jamais dépas-
ser 120 degrés;
la charge ne devrait pas être soulevée davantage qu'il ne le faut
pour permettre son passage au-dessus du surbau, du pavois ou
du garde-corps le plus haut;

' En raison de la plus grande élasticité de celles-ci et du fait qu'un
cordage en fibres synthétiques n'exige aucun réglage, qu'il soit mouillé ou sec.
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c) les élingues passées autour de la charge devraient être aussi
courtes que possible, afin de limiter autant qu'il se peut la
hauteur de levage.

7.8. Indication des çharges maximales d'utilisation

7.8.1. Chaque mât de charge devrait porter, de manière lisible,
l'indication de ses charges maximales d'utilisation dans les condi-
tions de travail ci-après:

mât utilisé seul: «CMU xt »;
mât utilisé avec un moufle de charge inférieur: « CMU x/xt »;
mât couplé à un autre mât de charge: « CMU (C) xt »';
(x désigne la charge maximale d'utilisation).

7.8.2. (1) Les caractères utilisés devraient avoir une hauteur
d'au moins 77 mm.

(2) Ils devraient être peints en couleur claire sur un fond foncé,
ou en couleur foncée sur un fond clair.

7.8.3. Les mâts de charge devraient également porter l'indi-
cation de l'angle le plus petit sur l'horizontale sous lequel ils
peuvent être utilisés; cette indication devrait être apposée de la
manière spécifiée au paragraphe 7.8.2.

1 L'abréviation anglaise correspondant à CMU est SWL (safe working
load).
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8. Treuils d'apiquage des mâts de charge

8.1. Treuils d'apiquage entraînés par un treuil voisin
à moteur 1 et un filin auxiliaire

8.1.1. (1) Les treuils d'apiquage entraînés au moyen d'un
filin auxiliaire passant sur la poupée d'un treuil voisin à moteur
devraient posséder soit deux tambours distincts (l'un pour le filin
et Pautre pour le martinet d'apiquage du mât de charge), soit un
tambour unique divisé en deux par un fiasque solide de dimensions
suffisantes pour assurer la séparation effective des deux câbles.

Le treuil devrait être pourvu de roues à rochet de chaque
côté du tambour ou partie du tambour portant le martinet d'api-
quage, ainsi que de cliquets solidarisés de telle sorte qu'ils s'en-
gagent simultanément dans les roues à rochet.

Les roues à rochet devraient avoir une forme telle que les
cliquets s'y engagent de manière plus profonde lorsque le treuil
est en charge.

Le dispositif de commande des cliquets devrait être muni
d'une poignée appropriée afin que les cliquets puissent être engagés
et dégagés sans danger.

Les roues à rochet et les cliquets devraient être capables
d'absorber un couple de torsion supérieur d'an moins 50 pour cent
au couple maximal transmis par le mât de charge dans les condi-
tions les plus défavorables.

Le treuil devrait porter une plaquette placée de manière
apparente et fournissant les indications ci-après:

sens de rotation du tambour lorsque la corne est relevée;
diamètre du câble métallique pour lequel il a été prévu;
longueur utile de câble qu'il est destiné à recevoir;

1 Voir également les paragraphes 4.2.1 a), c) et d), 4.7.1 et 4.8.1, qui
sont applicables.
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précisions relatives à son identité;
un avertissement rappelant que la corne ne doit pas être relevée
ou abaissée en charge.

8.2. Treuils d'aplquage à vide
8.2.1. (1) Lorsqu'un treuil d'apiquage à vide est en service,

une personne devrait être postée près du dispositif de commande
des cliquets et se tenir prête à engager ces derniers dès que le signal
lui en est donné par la personne qui manoeuvre le filin auxiliaire.

(2) Aucune tentative d'engager les cliquets ne devrait être
faite lorsque le tambour du treuil tourne dans le sens qui corres-
pond à la descente de la corne.

8.3. Treuils d'apiquage sous charge
8.3.1. Un treuil d'apiquage sous charge entraîné au moyen

d'un filin auxiliaire passé sur un treuil à moteur ne devrait pas être
utilisé avec un mât de charge dont la charge maximale d'utilisation
est supérieure à 3 t lorsque le mât est utilisé seul.

8.4. Filins auxiliaires'
8.4.1. Un filin auxiliaire servant à entraîner un treuil d'api-

quage sous charge:
ne devrait pas être utilisé avec un tambour ou un treuil suscep-
tible de l'endommager;
ne devrait pas être enroulé sur le tambour en plus de tours que
ne l'exige la sécurité; toutefois, des tours supplémentaires de-
vraient être prévus lorsque le tambour comporte des nervures;
ne devrait pas être choqué brusquement sur le tambour ou être
mis en charge brutalement, surtout s'il est en fibres synthéti-
ques 2;

' Voir aussi les chapitres 9, 10 et 11, qui sont applicables.
2 La chaleur produite par le frottement serait en effet susceptible d'en-

dommager le filin.
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ne devrait porter aucune épissure;
devrait être de dimensions appropriées pour lui garantir une
résistance suffisante et permettre une manoeuvre aisée.

8.5. Treuillistes

8.5.1. Les treuillistes devraient:
s'efforcer de lover les filins sur le pont;
porter des gants de protection appropriés afin d'éviter les brfi-
Jures aux mains;
se tenir en dehors de la boucle des filins.
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9. Câbles métalliques

9.1. Certification
9.1.1. Aucun câble métallique ne devrait être utilisé, à moins

que:
sa fabrication soit conforme à une norme nationale ou inter-
nationale reconnue, ou encore aux spécifications d'une société
de classification;
sa charge minimale de rupture garantie ait été certifiée par le
fabricant;
sa construction soit adaptée à l'utilisation qu'il est envisagé
d'en faire.

9.2. Charges minimales de rupture
9.2.1. (1) La charge minimale de rupture garantie ne devrait

pas être inférieure au produit de la charge maximale d'utilisation
et d'un facteur désigné sous le nom de coefficient d'utilisation.

(2) Le coefficient d'utilisation devrait être déterminé selon les
spécifications de la section E.1 de l'annexe E.

9.3. Câbles galvanisés

9.3.1. Les câbles métalliques des mâts de charge devraient
être galvanisés conformément à une norme nationale ou interna-
tionale reconnue.

9.4. Déroulement des câbles
9.4.1. (1) Les câbles conservés en bobine devraient être dé-

roulés avec précaution.
(2) La longueur de câble requise pour un usage déterminé

devrait être déroulée de sa bobine, de sa couronne ou de sa glène
en plaçant cette dernière sur un plateau tournant ou en faisant
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rouler la bobine sur la surface du dock ou du pont après avoir
bien nettoyé et dégagé celle-ci, s'il y a lieu.

La formation de coques et la torsion des câbles devraient
absolument être évitées.

Les câbles ne devraient pas être déroulés à. partir de l'in-
térieur de la glène ou par rejet de spires entières.

Les câbles devraient être surliés ou fourrés avant d'être
sectionnés, à moins d'être du type préformé.

9.4.2. A moins qu'il s'agisse d'épissures à oeil faites à l'extré-
mité d'un câble ou d'élingues fermées (sans fin), tous les câbles
métalliques servant à. la manutention de charges devraient être
constitués d'une seule pièce, sans noeud ni épissure.

9.5. Epissures de boucles (avec ou sans cosse)

9.5.1. (1) Les épissures de câbles devraient comporter au
moins trois passes avec les torons intacts et deux passes avec la
moitié des ifis sectionnés dans chaque toron.

A l'exception de la première passe, les torons devraient
être passés dans le sens opposé à celui du commettage.

S'il est fait usage d'un autre type d'épissure, iI devrait être
d'une efficacité équivalente à celle de l'épissure décrite au sous-
paragraphe (1).

9.5.2. Les épissures dans lesquelles toutes les passes sont dans
le sens du commettage du câble ne devraient pas être admises dans
la construction des élingues ou d'un agrès quelconque d'un appa-
reil de levage lorsqu'il existe un risque que le câble puisse subir
une torsion axiale.

9.5.3. Lorsqu'une boucle est confectionnée ou qu'une cosse
est fixée à un câble métallique à l'aide d'un manchon de métal
comprimé, celui-ci devrait satisfaire aux normes d'un fabricant.
En particulier:
a) le métal utilisé pour la confection du manchon devrait être

choisi de manière appropriée, eu vue spécialement de ne pas
donner de signe de fissuration en cas de déformation plastique;
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le manchon devrait avoir un diamètre et une longueur appro-
priés au diamètre du câble;
l'extrémité repliée du câble devrait traverser entièrement le
manchon;
le manchonnage devrait être réalisé à l'aide d'étampes adaptées
aux dimensions du manchon;
une pression de serrage convenable devrait être appliquée;
les manchons montés sur des élingues devraient avoir une forme
conique à l'extrémité la plus éloignée du crochet ou de l'anneau,
afin de faciliter le dégagement de l'élingue sous une charge.

9.6. Dispositifs d'attache
9.6.1. Les attaches des câbles devraient être capables de ré-

sister:
à 95 pour cent au moins de la charge minimale de rupture du
câble, dans le cas de câbles dont le diamètre est inférieur ou
égal à 50 mm;
à 90 pour cent au moins de cette charge, dans le cas de câbles
dont le diamètre est supérieur à 50 mm.
9.6.2. (1) Les culots coniques servant à la confection des

attaches des câbles des appareils de levage devraient être adaptés
au diamètre du câble et correctement fixés.

L'extrémité du câble sortant du culot devrait avoir une
longueur suffisante pour qu'elle puisse être repliée sur elle-même
en forme de boucle, le bout du câble étant fixé par des serre-câbles
ou ligaturé au brin mort du câble qui sort du culot, et non au brin
tirant.

Le coin de serrage devrait être mis en place en le chassant
sans brutalité à l'aide d'un maillet.

Une forte charge (voisine de la charge maximale d'utilisa-
tion du culot, là où cela est pratiquement réalisable) devrait être
soulevée sur une petite distance, puis descendue et normalement
freinée afin de tasser le coin de serrage.
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(5) Un câble à câblage Lang ne devrait être utilisé que si des
mesures sont prises pour empêcher toute torsion axiale (en immo-
bilisant les deux extrémités du câble, par exemple).

9.6.3. Il ne devrait pas être fait usage de serre-câbles à boulons
pour la confection des attaches des câbles de hissage ou des câbles
d'apiquage des haubans d'un mât de charge ou d'un mât-grue,

.ou pour la confection des élingues.
9.6.4. Les câbles faits de fibres textiles et de torons métalliques

entremêlés ne devraient pas être utilisés avec des appareils de levage.

9.7. Entretien
9.7.1. (1) Les câbles métalliques des appareils de levage autres

que les mâts de charge devraient être traités régulièrement au
moyen de lubrifiants exempts d'acides ou d'alcalis appartenant de
préférence à la catégorie de produits recommandés par le fabricant
du câble.

Lorsque cela est pratiquement réalisable et ne présente
pas de danger, le lubrifiant devrait être appliqué à des emplace-
ments où le câble passe sur un tambour ou une poulie 1

Les câbles en service dans une atmosphère contenant des
poussières ou des matières abrasives devraient faire l'objet de
soins particuliers; il pourra être nécessaire, dans de tels cas, de
nettoyer soigneusement les câbles avant de les lubrifier.

9.8. Inspection
9.8.1. Les câbles métalliques des appareils de levage devraient

faire l'objet d'inspections et d'examens approfondis en service,
conformément aux dispositions du paragraphe C. 1.4 de l'annexe C.

' La flexion du câble favorise en effet la pénétration du produit.

95



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

9.8.2. Les câbles devraient être inspectés et examinés de
manière approfondie sur toute leur longueur, conformément aux
dispositions du paragraphe C.1.4 (2) de l'annexe C, y compris les
tours qui restent sur le tambour après avoir filé la longueur d'uti-
lisation normale du câble.

9.8.3. Les culots coniques, mâchoires et autres dispositifs de
serrage analogues devraient être démontés lorsqu'on inspecte un
câble.

9.9. Dépose

9.9.1. Un câble métallique devrait être déposé:
s'il manifeste des signes de corrosion, particulièrement de cor-
rosion interne;
s'il existe une tendance quelconque à la formation de vides
entre les torons ou entre les fils;

e) s'il manifeste des signes d'usure exagérée mise en évidence par
des méplats apparaissant sur des fils isolés;

d) si le nombre des ifis rompus ou des barbes présents sur toute
longueur de câble égale à dix diamètres dépasse 5 pour cent
du nombre total des fils de ce câble;

e) si les fils rompus:
j) n'intéressent qu'un seul toron;

sont concentrés sur une longueur de câble inférieure à
dix diamètres;
apparaissent dans une épissure;

f) s'il se trouve plus d'un fil rompu au voisinage immédiat d'un
culot ou d'un autre dispositif d'attache de l'extrémité d'un
câble confectionné conformément aux dispositions du para-
graphe 9.5.3.

9.9.2. La cause des défauts énumérés au paragraphe 9.9.1.
devrait être recherchée et des mesures prises en vue d'y remédier.
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9.10. Autres épissures

9.10.1. Les épissures des câbles métalliques appartenant à un
appareil de levage ne devraient être recouvertes qu'à leur extrémité,
afin de ne pas masquer un défaut. quelconque (fils rompus, par
exemple).
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10. Cordages en fibres synthétiques

10.1 Restrictions d'emploi

10.1.1. Les cordages en fibres synthétiques ne devraient pas
entrer dans la confection des élingues ou l'équipement des appa-
rails de levage, à moins que:

le fabricant n'ait certifié la charge minimale à la rupture qu'il
garantit;
leur charge maximale d'utilisation ait été certifiée par une per-
sonne compétente et, dans le cas d'une élingue, ait été marquée
sur l'élingue conformément aux dispositions du paragraphe
20.6.3;

e) leur diamètre soit supérieur à 12 mm;
leur fabrication soit conforme à une norme nationale ou inter-
nationale reconnue, ou encore aux spécifications d'une société
de classification;
ils aient été inspectés conformément aux dispositions du para-
graphe C.l.5. (2) de l'annexe C.
10.1.2. (1) Les cordages en fibres synthétiques ne devraient

pas être utilisés:
s'ils présentent des noeuds ou des coques;
sur un moufle qui n'est pas conforme aux dispositions du
chapitre 12.
(2) Les cordages en fibres synthétiques ne devraient pas être

passés sur un moufle ayant des poulies dont la gorge est moins
large que le diamètre du cordage ou qui présentent une défectuosité
susceptible d'endommager le cordage.

10.1.3. Les cordages en fibres synthétiques ne devraient pas
être choqués, filés ou mis en charge brutalement en leur laissant
du mou'.

Il en résulterait un échauffement du fait des frottements sur les treuils
et les cabestans.
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10.2 Charges maximales d'utilisation

10.2.1. La charge maximale d'utilisation des cordages en
fibres textiles devrait être détermine en divisant la charge mini-
male de rupture garantie par le coefficient d'utilisation calculé
selon les spécifications de la section E.2 de l'annexe E.

10.3. Epissures et autres dispositifs de fixation

10.3.1. (1) Les cordages en fibres synthétiques ne devraient
pas:

être réépissés s'ils sont usés;
être reliés par une épissure à un cordage en fibres naturelles.
(2) Lorsque des cordages en fibres synthétiques sont liés à un

câble métallique, leur boucle devrait porter une cosse et les deux
sens de commettage devraient être les mêmes.

10.3.2. (1) Les epissures des boucles des cordages devraient
comporter:

s'il s'agit de cordages en polyamide ou en polyester, quatre
passes au moins avec les torons intacts, suivis d'une passe avec
chaque toron allégé de moitié environ et d'une dernière passe
avec le quart au moins du nombre de fils initial;
s'il s'agit de cordages en polypropylène, trois passes au moins
avec les torons intacts.

Tous les torons devraient être passés dans le sens opposé
à celui du commettage.

Les bouts sortant du cordage devraient avoir une longueur
qui ne soit pas inférieure à trois fois le diamètre du cordage.

10.4. Elingues fermées (sans fin)

10.4.1. Dans le cas d'élingues fermées (sans fin), chaque côté
de l'épissure devrait satisfaire aux dispositions de la section 10.3.
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10.5. EntretIen
10.5.1. (1) Les cordages en fibres synthétiques ne devraient

pas rester exposés au soleil plus qu'il ne le faut; lorsqu'ils sont
inutilisés, ils devraient être recouverts par des prélarts ou être
entreposés sous le pont ou dans un magasin.

(2) Les cordages en fibres synthétiques devraient être tenus à
l'écart des sources de chaleur (tuyauteries de vapeur, appareils de
chauffage par la vapeur, etc.).

10.5.2. Lorsqu'ils sont en contact avec des marchandises ou
des cargaisons présentant des angles vifs, les cordages en fibres
synthétiques devraient être protégés de manière appropriée par
des chiffons, des garnitures de bois ou d'autres matériaux.

10.5.3. Lorsqu'ils ont été soumis à des efforts dynamiques
intenses ou qu'ils ont été surchargés de manière fortuite, les cor-
dages en fibres synthétiques devraient être déposés pour une durée
pouvant atteindre douze heures afin de pouvoir retrouver leur
longueur initiale (disparition de la rémanence).

10.5.4. Lorsqu'un cordage en fibres synthétiques peut s'être
trouvé en contact avec des solvants organiques (décapants, pein-
tures ou goudron de houille, par exemple), il devrait être soigneu-
sement lavé dans les meilleurs délais et être examiné pour voir s'il
a été endommagé.
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11. Cordages en fibres textiles naturelles

11.1 Qualité des fibres
11.1.1. Les cordages en fibres naturelles destinés à être utilisés

sur des appareils de levage ou pour la confectiond'élingues devraient
être en chanvre de Manille (abaca) de bonne qualité ou en une
autre fibre de qualité équivalente.

11.2. Autres spécifications
11.2.1. Les cordages en fibres naturelles devraient satisfaire

aux dispositions de la section 10.1 et des paragraphes 10.2.1 et
10.5.2.

11.3 Epissures des boucles (avec ou sans cosse)

11.3.1. Les épissures en question ne devraient pas comporter
moins de trois passes avec les torons intacts.

11.4. Entretien
11.4.1. Lorsqu'un cordage est inutilisé, il devrait être entre-

posé en un lieu bien aéré approprié, suspendu à des chevilles de
bois ou à des crochets de métal galvanisé, à l'écart des sources
de chaleur.

11.4.2. Les cordages mouillés devraient être séchés par des
moyens naturels.

11.4.3. Les cordages qui ont été en contact ou que l'on
suspecte avoir été en contact avec un acide, un alcali ou toute
autre substance que l'on sait leur être préjudiciable devraient être
retirés du service et détruits; toutefois, dans le cas d'un cordage
de grande longueur dont on a identifié de manière certaine le tron-
çon endommagé, ce tronçon pourra être éliminé et le cordage
rejoint par le moyen d'une épissure.
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11.4.4. Il peut être avantageux dans certains cas d'utiliser
uniquement des cordages qui ont été traités de manière appropriée
avec un agent de préservation contre la pourriture ou avec un
hydrofuge.

11.4.5. Les cordages destinés à être utilisés avec des chaises
de gabier devraient être soumis à des essais appropriés avant que
ces chaises ne soient utilisées pour hisser une personne

1 L'un des moyens d'essayer le cordage consiste à utiliser successive-
ment ses différents tronçons pour un jeu de traction à la corde avec trois
hommes à chaque extrémité, l'effort de traction étant appliqué progressi-
vement (d'abord un homme de chaque côté, puis deux et enfin trois).
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12. Moufles pour cordages en fibres textiles

12.1. Dispositions générales

12.1.1. (1) Les moufles destinés à être utilisés avec des cor-
dages en fibres textiles synthétiques ou naturelles devraient avoir
soit un bâti en métal coulé, soit des flasques de chape, des plaques
de cloisonnement et des brides en acier ou en bois convenablement
renforcés par des bandes d'acier ou d'aluminium.

(2) Les brides latérales devraient, sauf dans le cas d'un bâti
en métal coulé, être convenablement et solidement fixées à la tête
du moufle.

12.1.2. (1) Le diamètre des poulies (mesuré au fond de leur
gorge) ne devrait pas être inférieur à cinq fois et demie le diamètre
du cordage qu'elles sont appelées à recevoir.

(2) La profondeur de la gorge des poulies ne devrait pas être
inférieure au tiers du diamètre des cordages; le rayon du fond de
la gorge devrait dépasser de 1 mm au moins la moitié du diamètre
du cordage.

12.1.3. En règle générale, les moufles ne devraient pas porter
plus de trois ou quatre poulies suivant qu'ils ont ou qu'ils n'ont
pas de ringot.

12.1.4. Des dispositions devraient être prises pour assurer la
lubrification de tous les paliers, roulements et têtes d'émerillons
en métal et, s'il y a lieu, des paliers en matière plastique.

12.2. Charges maximales d'utilisation

12.2.1. La charge maximale d'utilisation des moufles devrait
être déterminée pour des cordages constitués de chanvre de Manille
de la meilleure qualité.
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12.3. Autres spécifications
12.3.1. Les moufles devraient satisfaire aux dispositions des

paragraphes 4.2.1 e), 6.4.5 d) et 6.4.7 (1) et (2) et, dans la mesure
du possible, à celles de la section 6.5.

12.4. Marquage des moufles
12.4.1. Chaque moufle devrait porter les indications ci-après:

le diamètre des cordages de chanvre de Manille pour lequel il
a été prévu;
sa propre charge maximale d'utilisation;
des marques d'identification assurant la correspondance entre
le moufle et les certificats d'essai et d'examen requis aux termes
de l'annexe B et précisant, s'il y a lieu, sa position dans le
gréement.
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13. Ascenseurs à marchandises1

13.1. Commandes

13.1.1. Les ascenseurs de bord devraient être équipés de com-
mandes:

du type «homme mort »;
garantissant la sécurité en cas de défaillance;
disposées de telle sorte que, si chaque pont possède un tableau
de commande, iI soit impossible de se servir simultanément de
plus d'un tableau;
situées de telle sorte que le conducteur:
j) ne puisse être heurté par l'ascenseur, des véhicules ou d'au-

tres objets en mouvement sur le pont;
ii) puisse constamment voir la totalité de la plate-forme de

levage.

13.1.2. Une commande indépendante d'arrêt d'urgence devrait
être disposée de manière bien apparente à côté ou au milieu des
autres commandes.

13.2. Dispositifs d'arrêt
13.2.1. (1) Un dispositif d'arrêt approprié devrait être ins-

tallé sous chaque côté et chaque extrémité de la plate-forme, ainsi
que sous chaque côté et chaque extrémité de toute ouverture pra-
tiquée dans un pont pour le passage de l'ascenseur.

(2) Lorsqu'il est actionné, ce dispositif devrait interrompre
rapidement le mouvement de la plate-forme afin d'éviter, dans
toute la mesure où cela est pratiquement réalisable, qu'une per-
sonne, un véhicule ou une cargaison ne soient heurtés ou coincés
par la plate-forme.

Se référer également à la section 4.2, qui est applicab'e.
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13.3. Ouverture pour le passage des ascenseurs 1

13.3.1. Les ouvertures pratiquées dans un pont pour le pas-
sage des ascenseurs devraient être protégées par des barrières;

solides, d'une hauteur d'au moins 1 ni au-dessus du niveau du
pont, sur tous les côtés de l'ouverture qui ne sont pas utilisés
pour l'entrée ou la sortie des véhicules;
montées sur charnières, ou escamotables, sur le côté ou les
côtés de l'ouverture qui sont utilisés;
solidaires des commandes de l'ascenseur de telle sorte que la
plate-forme ne puisse être mise en mouvement aussi longtemps
que toutes les barrières n'ont pas été mises en place;
disposées de telle manière qu'elles ne puissent être ouvertes aussi
longtemps que la plate-forme n'est pas arrivée au niveau de
l'ouverture qu'elles protègent;
placées aussi près que cela est pratiquement réalisable du bord
de l'ouverture et au-dessus de celui-ci, de telle sorte que, si une
partie quelconque d'une cargaison ou d'un véhicule transporté
dépasse le bord de l'ouverture, il soit impossible de fermer les
barrières;
peintes en bandes noires et jaunes alternantes.

13.3.2. (1) Des feux clignotants, de préférence de couleur
jaune, devraient être disposés à la face supérieure de l'ouverture
du pont, à un emplacement tel qu'ils puissent être facilement
perçus de tout véhicule se trouvant sur le pont.

(2) Ces feux devraient fonctionner aussi longtemps que la
plate-forme ne se trouve pas au niveau de l'ouverture du pont en
question.

13.4. Contrôle de la tension des câbles
et chaînes de suspension

13.4.1. Tous les câbles et chaînes de suspension des ascenseurs
devraient être équipés d'un interrupteur qui coupe automatique-
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ment la force motrice dès qu'un câble ou une chaîne prend du mou
pour une raison quelconque.

13.5. CIiquets de verrouillage

13.5.1. Lorsque des cliquets de verrouillage ont été installés
au niveau d'un pont pour permettre d'immobiliser la plate-forme
(chargée ou non) à ce niveau, ils devraient être asservis au méca-
nisme de l'ascenseur de telle sorte que:

la force motrice ne puisse être transmise à la plate-forme àussi
longtemps qu'un cliquet demeure engagé;
ils ne puissent être retirés aussi longtemps que la pression du
système hydraulique (là où il y en a un) n'est pas suffisante
pour soutenir la plate-forme.

13.6. Elévateurs à ciseaux

13.6.1. Les élévateurs à ciseaux devraient être pourvus de
barrières temporaires sur tous les côtés qui ne sont pas utilisés pour
le chargement ou le déchargement.

13.6.2. (1) L'espace libre entre les faces adjacentes de deux
bras articulés extérieurs quelconques ne devrait pas être inférieur
à 3 cm.

(2) L'espace libre entre la face d'un bras articulé et la face
intérieure du cadre fixe constituant la base ne devrait pas être
inférieur à 5 cm.

13.6.3. Les bords des bras articulés et de l'ossature mention-
nés au paragraphe 13.6.2 devraient être lisses et convenablement
arrondis.

13.6.4. Aucune personne, à l'exception du conducteur de
l'élévateur, du conducteur d'un véhicule et des personnes procé-
dant au chargement ou au déchargement de la plate-forme, ne
devrait être autorisée à se trouver près de l'élévateur lorsque ce
dernier est en service.
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13.7. Transport de passagers

13.7.1. Aucune personne ne devrait se déplacer au moyen
d'un ascenseur à marchandises; toutefois, cette disposition ne de-
vrait pas s'appliquer aux conducteurs restés aux commandes de
leur véhicule.

13.8. Transport de véhicules

13.8.1. Les véhicules transportés par un ascenseur à marchan-
dises devraient avoir leurs freins bien serrés.

108



14. Mouvement des véhicules à bord

14.1. Contrôle du mouvement
14.1.1. (1) Un système permettant de contrôler le mouvement

des véhicules utilisés pour le chargement et le déchargement des
navires devrait être appliqué de manière efficace et continue.

(2) Les plans devraient en être établis sur place en consultation
étroite avec toutes les personnes intéressées.

14.2. Rampes de chargement et de déchargement
14.2.1. (1) La pente des rampes ne devrait pas dépasser 10

pour cent.
(2) Lorsque le chargement ou le déchargement d'un navire

s'effectue dans un bassin à marée, une passerelle articulée ou une
passerelle flottante appropriée devrait être installée afin d'assurer
que la pente de la rampe ne dépasse pas cette valeur.

14.2.2. Lorsqu'une rampe ne peut recevoir qu'un seul véhi-
cule à la fois, la priorité devrait être accordée aux véhicules chargés.

14.2.3. Lorsqu'une rampe permet la circulation dans les deux
sens ou que deux rampes distinctes sont en service, les sens de cir-
culation devraient être clairement signalés par des flèches de dimen-
sions suffisantes qui devraient être éclairées lorsque le chargement
ou le déchargemçnt s'opère de nuit ou sous un jour insuffisant.

14.2.4. (1) Les rampes devraient être protégées afin d'éviter
qu'un véhicule ou une personne puisse faire une chute de côté.

(2) Les rampes de navire devraient donner accès à des zones
protégées de la même manière.

14.3. Tracteurs
14.3.1. (1) Les tracteurs servant à tirer des remorques de-

vraient:
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être adaptés aux remorques;
disposer d'une puissance de freinage suffisante pour contrôler
le mouvement d'une remorque chargée sur une rampe.
(2) Lorsqu'il existe un risque quelconque que le tracteur se

cabre (c'est-à-dire que son avant se dresse brusquement en cas de
secousse):

le siège du conducteur devrait être équipé d'une ceinture de
sécurité à trois points de fixation, munie de préférence d'un
enrouleur du type à inertie;
le conducteur devrait toujours utiliser sa ceinture.

14.4. Slgnaleurs (préposés aux signaux)

14.4.1. Lorsqu'un véhicule de grandes dimensions, une
remorque ou une lourde charge placée sur une remorque spéciale
sont amenés en position d'arrimage sur le pont, leur conducteur
devrait être placé sous la conduite d'un signaleur. Par ailleurs:

le conducteur ne devrait pas déplacer la charge sans en avoir
reçu l'ordre du signaleur;
si le signaleur ne se trouve plus dans le champ de vision directe
du conducteur, celui-ci devrait immédiatement arrêter son
véhicule;
le signaleur devrait porter un survêtement de couleur voyante,
de préférence jaune et réfléchissant;
le signaleur devrait s'assurer qu'aucune personne ne se trouve
placée en position dangereuse derrière une charge qui recule,
particulièrement dans une zone où elle pourrait être coincée.

14.5. Personnes autorisées

14.5.1. Seules les personnes autorisées devraient être admises
sur un pont où l'on procède au chargement ou au déchargement
de cargaisons à l'aide de véhicules.
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14.6. Travail dans les ponts fermés

14.6.1. Dans les ponts fermés:
des mesures efficaces devraient être prises afin de ramener le
niveau du bruit provenant des ventilateurs et autres sources de
bruit à un minimum acceptable;
une ventilation suffisante devrait être assurée pour évacuer les
fumées émises par les véhicules en service sur les ponts;
un éclairage suffisant devrait être assuré dans chaque partie du
pont;
toute structure permanente, telle qu'une épontille pouvant pré-
senter un danger pour les véhicules ou contre laquelle une per-
sonne pourrait être coincée par un véhicule, devrait être signalée
de manière appropriée par des bandes noires et jaunes alter-
nantes;
durant les opérations de chargement et de déchargement, la
zone de travail devrait, dans toute la mesure où cela est prati-
quement réalisable, être débarrassée du fardage ainsi que des
Véhicules, matériaux et accessoires étrangers aux opérations.
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15. Terminaux à conteneurs1

15.1. Définitions

15.1.1. Aux ns du présent recueil
l'expression « terminal à conteneurs» désigne la totalité de la
zone (située à l'intérieur ou à l'extérieur de l'enceinte d'un
dock ) dans laquelle on procède à la manutention de marchan-
dises placées dans des conteneurs;
l'expression « parc de stockage» désigne le périmètre à l'inté-
rieur duquel les conteneurs sont empilés de manière systéma-
tique, les uns sur les autres et en rangées, en attendant d'être
chargés sur un navire ou un véhicule routier;
le terme « bloc » désigne toute partie d'un parc de stockage
séparée des autres blocs du même parc par des voies de circula-
tion. Les blocs sont divisés en rangées par des allées;
le terme « allée » désigne un passage aménagé entre deux rangées
de conteneurs et d'une largeur suffisante pour permettre le
passage d'un appareil de levage en ligne droite;
le terme « voie de circulation» désigne une voie de passage amé-
nagée entre deux blocs de conteneurs et d'une largeur suffisante
pour permettre aux appareils de levage de manoeuvrer en toute
liberté d'action et, en particulier, de desservir les allées donnant
sur cette voie;
l'expression «cavalier gerbeur » désigne un appareil de levage
mobile, constitué par un portique dont les montants prennent
appui sur le sol par l'intermédiaire de roues suffisamment
étroites pour qu'il puisse circuler dans des allées adjacentes en
enjambant une rangée de conteneurs gerbés, et capable de
trrnisporter des conteneurs en position suspendue;

1 Le chapitre 2 s'applique à la zone des terminaux située dans l'enceinte
du dock.
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l'expression « grille d'échange » désigne une zone bien délimitée
réservée au transbordement, par des appareils de levage (des
cavaliers gerbeurs en particulier), des conteneurs amenés ou
emmenés par des véhicules routiers;
e terme « case » désigne un compartiment bien délimité d'une
grille d'échange, de dimensions juste suffisantes pour recevoir
un véhicule routier de gabarit maximal;
l'expression « centre de contrôle» désigne le point central à
partir duquel on procède au contrôle de toutes les opérations
effectuées dans un terminal à conteneurs.

15.2. Séparation
15.2.1. Des mesures appropriées devraient être prises en vue

d'éviter l'entrée des personnes et des véhicules non autorisés dans
l'enceinte des terminaux à conteneurs.

15.3. Contrôle de la circulation des véhicules
et des piétons

15.3.1. (1) L'entrée des véhicules et des piétons dans un ter-
minai à. conteneurs et leur circulation à l'intérieur de celui-ci de-
vraient être contrôlées dans toute la mesure possible.

Il devrait y avoir des voies séparées bien délimitées pour les
véhicules et pour les piétons.

Là où cela est pratiquement réalisable, les voies réservées
aux piétons devraient être bordées de barrières afin d'éviter que
ceux-ci ne pénètrent fortuitement dans des zones dangereuses.

15.3.2. Les taxis et les voitures particulières devraient être
tenus d'emprunter les voies réservées aux véhicules et ne devraient
pas être admis dans la partie du terminal située à proximité d'un
quai où des conteneurs sont chargés sur un navire ou déchargés
d'un navire.

15.3.3. (1) Les piétons et les conducteurs de véhicules de-
vraient, à moins qu'ils ne soient des usagers courants du terminal,

113



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

recevoir un exemplaire du règlement de celui-ci, s'ils n'en possèdent
déjà un.

(2) Tout capitaine de navire devrait également recevoir un
exemplaire de ce règlement aussitôt que possible après l'accostage.

15.3.4. Un service intérieur d'autobus devrait être à la dispo-
sition des visiteurs, des équipages et des personnes affectées aux
opérations du terminal à conteneurs si l'importance de ce dernier
justifie l'organisation d'un tel service.

15.3.5. Les véhicules étrangers au terminal qui doivent quitter
les passages réservés aux véhicules (ceux qui transportent les équipes
d'amarrage des navires ou d'avitaillement, par exemple) devraient
être accompagnés par un véhicule de service du terminal.

15.3.6. Tous les véhicules de service du terminal devraient être
équipés de feux clignotants de couleur jaune.

15.3.7. Lorsque le parcours suivi par un véhicule autorisé doit
nécessairement croiser une voie de circulation empruntée par des
cavaliers gerbeurs ou d'autres appareils de levage, des signaux et,
si nécessaire, des feux de signalisation devraient être installés et
devraient assurer la priorité aux appareils de levage.

15.3.8. Là où cela est possible, les grilles d'échange devraient
être aménagées de manière à assurer la circulation à sens unique
des véhicules routiers transportant des conteneurs. Les véhicules
ne devraient pas effectuer de marche arrière dans une grille d'échan-
ge, à moins qu'ils ne disposent d'un espace suffisant pour accomplir
cette manoeuvre en toute sécurité.

15.3.9. Les cases des grilles d'échange devraient être aména-
gées en échelons ou selon une autre disposition parallèle. Elles
devraient, en règle générale, être espacées d'au moins 3 m (6 m
d'axe en axe) lorsque la grille considérée est desservie par des cava-
liers gerbeurs.

15.3.10. Les véhicules servant au transport des conteneurs
devraient être équipés de telle sorte que ces derniers:
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soient supportés uniquement par leurs pièces de coin ou par
les éléments porteurs de la structure de base;
soient fixés aux véhicules par des verrous tournants ou des dis-
positifs équivalents.

15.4. Personnel de contrôle

15.4.1. Le personnel de contrôle devrait veiller à ce que:

les passagers pouvant se trouver à bord d'un véhicule étranger
au terminal et portant un conteneur en descendent avant que le
véhicule en question ne soit conduit à la grille d'échange et
attendent dans un local approprié prévu à cette fin;

les verrous tournants assurant la fixation du conteneur soient
désengagés avant que le véhicule se dirige vers la grille d'échange,
et qu'à son départ les verrous du conteneur qu'il a chargé ne
soient pas engagés avant qu'il ait quitté la grille d'échange, cette
manoeuvre étant effectuée en un emplacement où cela ne pré-
sente aucun danger;

e) durant les opérations de chargement et de déchargement, le
conducteur du véhicule quitte son poste de conduite et se tienne à
bonne distance du véhicule (en avant de la cabine si l'opération
est effectuée par un cavalier gerbeur) et ne retourne pas à ce
poste avant que l'engin procédant au chargement ou au déchar-
gement du conteneur ait quitté la grille d'échange;
un cavalier gerbeur s'apprêtant à charger ou à décharger un
conteneur s'en approche et s'en écarte par l'arrière;
si un conteneur de dimensions exceptionnelles ou présentant
des difficultés ne peut être manipulé en toute sécurité dans la
grille d'échange, il soit amené sur une aire aménagée spéciale-
ment à cet effet;

la grille d'échange soit utilisée exclusivement pour le chargement
et le déchargement des conteneurs sur des véhicules routiers.

f)
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15.5. Extrémités des rangées de conteneurs
15.5.1. Les extrémités des rangées de conteneurs devraient, là

où cela est pratiquement réalisable, se terminer en gradins afin
d'améliorer la visibilité des cavaliers gerbeurs qui en sortent.

15.6. Action du vent
15.6.1. Lorsqu'il existe un risque, établi par l'expérience, que

le vent (soufflant de manière régulière ou par rafales) puisse déplacer
un conteneur reposant sur d'autres conteneurs, personne ne devrait
être admis à pénétrer sur l'aire en question après qu'un signal a été
reçu indiquant que la vitesse du vent a atteint la valeur critique.

15.7. Autorisations d'entrée

15.7.1. Lorsqu'une pile de conteneurs est desservie par des
cavaliers gerbeurs ou que la visibilité des appareils de levage est
restreinte du fait que les rangées de conteneurs sont très rappro-
chées ou que la pile est élevée, personne ne devrait être autorisé à
accéder à la pile en question, à moins d'être au bénéfice d'une
autorisation d'entrée délivrée par le centre de contrôle.

15.7.2. Sous réserve des dispositions ci-après de la présente
section, toute autorisation d'entrée devrait être établie en tenant
compte des caractéristiques du terminal à conteneurs considéré et
des conditions locales.

15.7.3. (1) Les autorisations d'entrée devraient être délivrées
par le centre de contrôle.

La personne responsable d'un bloc devrait informer les
conducteurs des cavaliers gerbeurs, ou des autres appareils de
levage dont il a le contrôle, du bloc qui doit être isolé pour per-
mettre l'entrée d'une personne.

Une fois que tous les conducteurs auront accusé réception
de cette communication, la personne chargée du centre de contrôle
devrait faire parvenir l'autorisation d'entrée à la personne respon-
sable du bloc.
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(4) Une autorisation d'entrée ne devrait être délivrée qu'après
que le centre de contrôle s'est assuré que:

la personne qui doit pénétrer dans le bloc considéré porte un
survêtement voyant de couleur appropriée (diverses couleurs
peuvent être admises pour différentes fonctions);
cette personne a reçu un émetteur-récepteur de radiotéléphonie
portatif et en connaît l'utilisation;
les données indispensables (nom de la personne, tâche à accom-
plir, heure de son entrée, etc.) ont été notées sur la fiche d'au-
torisation;
dans le cas où il s'agit d'un groupe de plusieurs personnes, une
personne a été désignée pour assumer la responsabilité du
groupe et a reçu un émetteur-récepteur de radiotéléphonie por-
tatif;
la personne a reçu l'ordre de ne pas sortir du bloc avant que le
centre de contrôle ait été informé de son intention par radio
et ait communiqué son accord.
15.7.4. (1) Tout bloc isolé pour permettre à une personne d'y

pénétrer devrait être signalé de manière distincte sur le plan du
parc de stockage qui se trouve au centre de contrôle.

(2) Le poste de conduite des cavaliers gerbeurs devrait être
muni d'un panneau sur lequel le conducteur puisse faire figurer
l'indication du bloc qui a été isolé.

15.7.5. (1) La personne responsable du bloc ou des blocs et le
conducteur du cavalier gerbeur devraient, à chaque changement
de poste, informer le conducteur qui prend la relève de l'empla-
cement du bloc qui a été isolé.

(2) Les autorisations d'entrée devraient être strictement per-
sonnelles.

15.7.6. La personne responsable du bloc devrait vérifier que
les autorisations d'entrée ont été retournées pour être annulées;
si une autorisation n'a pas été retournée dans un laps de temps
raisonnable, il conviendrait d'en rechercher la cause ainsi que, le
cas échéant, la personne manquante.
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15.8. Personnes non autorisées dans un parc de stockage

15.8.1. Lorsqu'un conducteur de cavalier gerbeur aperçoit,
dans un parc de stockage, une personne étrangère (c'est. à-dire une
personne qui ne porte pas le survêtement de couleur mentionné au
paragraphe 15.7.3 (4) a)), il devrait en informer immédiatement le
centre de contrôle; ce dernier devrait à son. tour ordonner l'arrêt
immédiat de tous les cavaliers gerbeurs dans le parc de stockage, et
ceux-ci ne devraient reprendre leur travail qu'une fois que la per-
sonne étrangère a été trouvée et qu'elle a quitté le parc de stockage.

15.9. Signalisation en cas d'urgence

15.9.1. Dans le cas d'un accident, d'un incendie ou d'une
autre situation ayant un caractère d'urgence, le centre de contrôle
devrait émettre, par radio, un ordre ou un signal que sa nature
fasse immédiatement reconnaître comme un signal d'urgence.
Tous les véhicules devraient alors s'immobiliser sur le champ afin
de permettre aux ambulances, aux pompiers et aux sauveteurs de
circuler librement avec le maximum de sécurité.

15.10. Engins et matériels inutilisables, défectueux
ou dangereux

15.10.1. Les véhicules, installations, conteneurs et autres
engins et matériels inutilisables devraient être retirés de la zone
des opérations et signalés de manière claire et appropriée afin
d'éviter qu'ils soient utilisés avant d'avoir été réparés.

15.10.2. (1) Tous les conteneurs destinés à être embarqués
qui entrent dans un terminal devraient être examinés pour voir s'ils
ont été endommagés au point d'affecter la sécurité de leur manu-
tention, auquel cas des mesures appropriées devraient être prises.

(2) Les conteneurs endommagés qui doivent être débarqués
devraient être manipulés avec les précautions particulières qu'exige
la sécurité.
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15.10.3. Le poids réel de tout conteneur chargé devrait être
vérifié avant de procéder à son levage. Les conteneurs dont le poids
dépasse le poids maximal admissible ou la capacité des engins de
manutention ne devraient pas être déplacés.

15.10.4. (1) L'attention des expéditeurs devrait être attirée
sur les conditions d'un arrimage correct du chargement à l'inté-
rieur des conteneurs, tout particulièrement pour ce qui est de la
répartition de la charge et du poids limite.

(2) La charge devrait être répartie de manière aussi uniforme
que possible sur l'ensemble du plancher.

15.11. Marchandises dangereuses

15.11.1. Les conteneurs renfermant des marchandises dange-
reuses devraient être gerbés dans une zone située à l'écart de l'aire
principale. Il devraient soit être clairement étiquetés et entourés
d'une clôture, soit être stockés en sécurité conformément à la
réglementation nationale ou internationale (celle de l'Organisa-
tion intergouvernementale consultative de la navigation maritime
(OMCI), par exemple).

15.12. Contrôles douaniers
15.12.1. (1) Des aires spéciales disposant de moyens d'accès

appropriés devraient être aménagées pour permettre aux fonction-
naires des douanes d'examiner dans de bonnes conditions de
sécurité les conteneurs qui doivent subir un contrôle douanier.

(2) Lorsque des fonctionnaires des douanes doivent accéder
à une pile de conteneurs, ils devraient se conformer au système
des autorisations d'entrée.

15.13. Levage des conteneurs

15.13.1. (1) Lorsque des conteneurs mesurant 6m de longueur
ou davantage sont soulevés par leurs pièces de coin supérieures,
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ils devraient être suspendus à un dispositif assurant la verticalité
du levage à partir des quatre coins.

Les élingues accrochées aux pièces de coin de telle manière
que leurs brins font un angle avec la verticale devraient être pros-
crites.

Lorsque des conteneurs sont soulevés par leurs pièces de
coin inférieures, des élingues à brins inclinés pourront être utili-
sées, pour autant que leur inclinaison et leur accrochage soient
conformes à ceux prévus par le constructeur du conteneur.

En tout état de cause, les dispositifs d'accrochage devraient
être appropriés à l'utilisation qu'il est envisagé d'en faire.

15.14. Autres installations des terminaux
15.14.1. L'entrée des véhicules dans les cases des grilles

d'échange devrait être contrôlée de telle sorte qu'il ne puisse y avoir
plus d'un véhicule dans une même case à un instant quelconque.

15.14.2. Les châssis-squelettes devraient être équipés sur
chacun de leurs côtés, entre les extrémités des poutres transversales
avant et arrière, de barres longitudinales ou de câbles ou chaînes
tendus.

15. 14.3. Les aires réservées à l'entretien des véhicules ou du
matériel devraient être clairement délimitées et matérialisées.
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16. Accès aux toits des conteneurs

16.1. Aire de visite
16.1.1. Tout conteneur devant être soumis à un examen

détaillé devrait être extrait de sa pile et amené sur une aire réservée
à cet usage et disposant de moyens d'accès offrant toutes garanties
de sécurité, tels que passerelles d'embarquement d'avions, plates-
formes ou échelles fixes.

16.2. Moyens d'accès
16.2.1. (1) Pour l'accès aux piles, il conviendrait d'avoir

recours, partout où cela est pratiquement réalisable, à un matériel
spécial tel que des élévateurs portant une nacelle à l'extrémité d'uu
bras articulé monté sur un véhicule routier, du type utilisé pour
l'entretien des installations d'éclairage public.

Il pourrait également être fait usage d'un cavalier gerbeur
spécialement adapté à cette fin, permettant à une personne montée
sur l'engin, une fois que celui-ci est en place au-dessus du conte-
neur, de passer sans danger sur le toit de ce dernier, le cavalier
gerbeur restant immobile durant tout le temps que dure cette
opération.

La variante mentionnée au sous-paragraphe (2) ne devrait
pas être de nature à compromettre l'aptitude du cavalier gerbeur à
accomplir les tâches pour lesquelles il a été conçu à l'origine.

Un mode opératoire approprié et normalisé devrait être
établi en fonction du type d'engin considéré et des conditions
locales.

Ce mode opératoire devrait comprendre des ordres stricts
à l'adresse du conducteur de l'engin lui enjoignant:
a) de se conformer à toutes les instructions données par la personne

qui examine le conteneur lorsque celle-ci monte sur le toit,
s'y trouve ou en descend;
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de s'abstenir de tout mouvement de l'engin aussi longtemps que
la personne qui examine le conteneur se trouve hors de son
champ de vision;
d'ignorer toute instruction phonique donnée par cette personne,
ce mode de communication devant être proscrit.

16.2.2. (1) Dans le cas d'un navire spécialement construit
pour embarquer des conteneurs arrimés sur le pont, des moyens
d'accès offrant toutes garanties de sécurité devraient faire partie
de l'équipement permanent du navire.

(2) Ces moyens d'accès devraient consister en un portique
roulant sur rails, capable d'enjamber un ou plusieurs conteneurs,
pourvu d'échelles appropriées et de passerelles protégées ainsi que
de moyens permettant de l'immobiliser en tout point de sa voie
de roulement sur le pont ou d'autres dispositifs garantissant une
sécurité équivalente.

16.2.3. (1) Lorsqu'un navire ne dispose pas des moyens
d'accès spécifiés au paragraphe 16.2.2, il conviendrait d'utiliser
le cadre de levage principal de la grue de quai (convenablement
adapté de manière à ne pas compromettre son emploi courant)
ou un cadre de sécurité distinct.

(2) Le signaleur ou, là où cela est pratiquement réalisable,
toute personne montant sur le conteneur devraient se trouver en
contact radio, visuel ou téléphonique avec le conducteur de la
grue; celui-ci devrait se conformer uniquement aux instructions
données par la personne en question.

16.2.4. Toute personne accédant au toit d'un conteneur à
l'aide de l'un des moyens spécifiés ci-dessus devrait, aussi long-
temps qu'elle se trouve sur le conteneur, être protégée contre les
risques de chute de manière appropriée, en portant un harnais de
sécurité solidement amarré ou par d'autres moyens efficaces.
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17. Dispositifs de levage à ventouses1

17.1. Appareillage de mesure, d'alarme et de maintien
de la dépression

17.1.1. (1) Les dispositifs de levage à ventouses devraient être
équipés d'un manomètre ou d'un autre appareil de mesure appro-
prié:

donnant, au conducteur de l'appareil de levage portant un dis-
positif du type en question, une indication visuelle de la dépres-
sion qui règne à chaque instant;
de dimensions suffisantes et placé de telle sorte que la lecture
du cadran de l'appareil ne présente pas de difficultés au moment
de la préhension et de la dépose d'une charge;
dont le cadran porte une marque rouge signalant la valeur
minimale de la dépression au-dessous de laquelle le dispositif
ne devrait pas être utilisé.

Les dispositifs de levage à ventouses devraient être équipés
de manière à émettre, à l'intention du conducteur et de toute per-
sonne se trouvant au sol à proximité du dispositif, un signal
acoustique lorsque la dépression est inférieure ou égale à 80 pour
cent de la dépression de service ou si la pompe à vide tombe en
panne.

Les dispositifs de levage à ventouses devraient être équipés
de telle sorte que, dans le cas de panne de la pompe à vide, une
dépression suffisante soit maintenue pour que la charge soulevée
reste suspendue au dispositif durant un laps de temps suffisant
(avec une marge de sécurité) pour qu'elle puisse être amenée en
toute sécurité au niveau du quai à partir de la hauteur maximale
de levage de l'appareil de levage.

1 Se référer également aux dispositions de la section 4.2 et des chapitres
9 et 20, qui sont applicables.
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17.2. Tuyauteries d'aspiration
17.2.1. Les tuyauteries d'aspiration devraient être d'un type

approprié à leur destination.

17.3. Utilisation
17.3.1. Les dispositifs de levage à ventouses ne devraient être

utilisés que pour des chargements spécialement conditionnés dans
ce but ou qui présentent une surface de préhension appropriée
pour les ventouses.

17.3.2. Les dispositifs de levage à ventouses devraient être
utilisés de telle sorte que:

dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, chaque
ventouse porte une part égale de la charge;
la charge soit suspendue, autant que possible, en position
horizontale;
la surface de la charge à soulever soit débarrassée de toute
niatière qui n'y adhère pas fermement et qui pourrait compro-
mettre l'efficacité du contact entre les ventouses et la surface
en question.
17.3.3. Les dispositifs de levage à ventouses ne devraient en

aucun cas servir à transporter des personnes.

17.4. Inspection
17.4.1. Les divers éléments des dispositifs de levage à ven-

touses devraient:
être examinés de manière approfondie conformément aux dis-
positions du paragraphe C.1.2 de l'annexe C;
être inspectés avant leur emploi au début de chaque journée ou
poste de travail (particulièrement en ce qui concerne les tuyau-
teries et les ventouses), le bon fonctionnement des appareils
d'alarme étant vérifié au début de chaque semaine.
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17.4.2. (1) Les dispositifs de levage à ventouses devraient
être essayés par une personne compétente, avant d'être mis en
service pour la première fois et après toute réparation importante,
en soulevant une charge d'épreuve conformément aux dispositions
du paragraphe 4.2.1 e) et au paragraphe D.3.1 de l'annexe D.

(2) La surface de la charge d'épreuve devrait, dans la mesure
où cela est pratiquement réalisable, correspondre au type de sur-
face le plus défavorable avec lequel iI est prévu d'utiliser le dispo-
sitif de levage; dans le cas de marchandises emballées dans du
papier, la charge d'épreuve devrait être conditionnée de la même
manière.

17.5. Appareillage de commande

17.5.1. Lorsque la commande de la dépression se fait à partir
du poste de conduite de l'appareil de levage qui porte le dispositif,
les organes de commande devraient être conçus de telle sorte que
la dépression ne puisse être supprimée de manière intempestive.

17.5.2. Les organes de commande devraient être identifiés
conformément aux dispositions de la section 20.6.

17.6. Dépression de service

17.6.1. La dépression de service des dispositifs de levage à
ventouses devrait être égale à la dépression nécessaire pour sou-
lever la charge d'épreuve spécifiée au paragraphe 17.4.2 (1).

17.7. Accès aux cales

17.7.1. Aucune personne ne devrait être admise à pénétrer ou
à stationner dans la cale d'un navire ou, dans le cas d'un navire
comportant des faux-ponts, sous le carré d'une écoutille ou en
tout autre endroit où elle pourrait être heurtée par une charge ou
par une partie de la charge détachée du dispositif de levage.

125



18. Electro-aimants de levage

18.1. Equipement électrique
18.1.1. La tension du courant électrique alimentant un électro-

aimant de levage ne devrait pas varier de plus de ±10 pour cent.
18.1.2. (1) Les électro-aimants de levage devraient disposer

d'une source d'énergie auxiliaire, par exemple de batteries connec-
tées immédiatement en cas de défaillance de la source d'énergie
principale. Toutefois, dans le cas d'un électro-aimant servant à la
manutention de ferraille ou à des opérations qui n'exigent pas la
présence d'une personne autre que le conducteur, on pourra se
dispenser de cette précaution.

(2) Les électro-aimants de levage devraient être construits de
manière à résister à l'action de l'humidité.

18.2. Inspection

18.2.1. Les électro-aimants de levage devraient être examinés
de manière approfondie conformément aux dispositions du para-
graphe C.1.2 de l'annexe C.

18.3. Charges maximales d'utilisation

18.3.1. (1) Les électro-aimants de levage devraient porter
l'indication de leur charge maximale d'utilisation telle qu'elle a
été déterminée par des essais effectués avec des charges présentant
les mêmes caractéristiques que les marchandises pour lesquelles
ils ont été prévus.

(2) Lorsque la charge à soulever diffère de la charge d'épreuve,
elle ne devrait pas excéder 60 pour cent de la charge maximale
d'utilisation.
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18.4. Précautions d'emploi
18.4.1. (1) L'électro-aimant ne devrait être mis sous tension

qu'une fois qu'il se trouve en contact avec la charge à soulever.
Le mouvement de levage ne devrait être amorcé qu'après

un délai de quelques secondes à partir de la mise sous tension (ce
délai pourra atteindre jusqu'à dix secondes dans le cas de la
ferraille).

L'électro-aimant devrait être amené sans brusquerie au
contact de la charge et ne pas tomber brutalement sur elle.

La manoeuvre de l'électro-aimant devrait être effectuée de
telle sorte qu'il ne puisse heurter un obstacle rigide lorsqu'il est
en mouvement.

Un électro-aimant ne devrait pas être utilisé pour soulever
une tôle d'une pile de tôles, à moins que l'on se soit assuré que
les tôles posées sous la pièce à soulever en sont séparées.

Les électro-aimants ne devraient pas être utilisés pour
soulever des pièces métalliques chaudes.

Le courant devrait être coupé lorsque les électro-aimants
ne sont pas utilisés, afin de prévenir un échauffement exagéré.

Lorsqu'ils sont inutilisés, les électro-aimants ne devraient
pas reposer sur le sol mais sur des cales appropriées.

Les électro-aimants ne devraient pas servir à transporter
des personnes.
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19. Chariots élévateurs à fourche'

19.1. Dispositions générales

19.1.1. Lorsqu'un chariot élévateur à fourche doit être aban-
donné sans surveillance par son conducteur, le moteur devrait être
arrêté, les freins serrés, les organes de commande bloqués et la
fourche inclinée vers l'avant jusqu'à toucher le sol; la fourche
ne devrait pas obstruer les voies de circulation. Si le chariot se
trouve sur une pente dangereuse, les roues devraient être bloquées
par des cales.

19.1.2. Les travailleurs ne devraient pas sauter sur des véhi-
cules en mouvement ou en descendre.

19.2. Protection des caristes

19.2.1. (1) Les chariots devraient être pourvus d'un toit de
protection suffisamment résistant pour protéger le conducteur,
dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, contre les
chutes de petits objets.

(2) Le constructeur devrait certifier que le prototype du pro-
tecteur en question a fait l'objet d'essais statiques et dynamiques
conformes à une norme nationale ou internationale.

19.2.2. Un dosseret de charge approprié devrait être fixé au
tablier porte-fourche afin d'éviter, dans la mesure où cela est
pratiquement réalisable, que des éléments de la charge transportée
ne retombent sur le cariste.

19.3. Circuit hydraulique

19.3.1. Les flexibles, tuyauteries et raccords devraient offrir
une résistance suffisante (ils devraient, en règle générale, pouvoir
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résister à une pression égale au triple de la pression maximale de
service).

19.3.2. Les chariots devraient comporter un dispositif capable
de limiter la vitesse de descente du dispositif porteur de charge à
une valeur ne dépassant pas 0,6 mIs dans le cas d'une avarie du
circuit hydraulique telle que la rupture d'une tuyauterie.

19.3.3. Lorsqu'il existe une soupape de sûreté, elle devrait
être indéréglable; si elle est réglable, elle devrait être à l'abri des
réglages non autorisés.

19.4. Limiteurs de course
19.4.1. Des dispositifs automatiques devraient empêcher tout

dépassement vers le haut de la course de l'organe porteur de charge;
il devrait en être de même vers le bas, à moins que le mouvement
de descente soit non motorisé.

19.5. Fourches

19.5.1. Les fourches devraient être construites de manière à
empêcher tout décrochement et tout déplacement latéral fortuit
des bras de fourche.

19.5.2. Les fourches devraient être essayées individuellement
par une personne compétente, avant leur mise en service, confor-
mément à une norme nationale ou internationale.

19.5.3. Les accessoires tels que têtes rotatives et pinces à fûts
ou à balles devraient être utilisés lorsque le volume des charges à
transporter justifie leur emploi.

19.5.4. Les zones de cisaillement entre le mécanisme élévateur
et les parties fixes du chariot devraient être protégées de manière
appropriée.
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19.6. Points d'élingage
19.6.1. Les chariots (y compris les coffres à batteries dans le

cas des chariots électriques) destinés à être embarqués devraient
être pourvus de points d'élingage appropriés.

19.7. Direction
19.7.1. Sur les chariots ne comportant pas de direction assis-

tée, le volant de direction devrait être construit de telle sorte que,
dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, le cariste ne
puisse se blesser aux mains lorsque l'une des roues du chariot
heurte une bordure, un autre obstacle fixe ou du matériel de fardage
qui se trouve sur son chemin.

19.8. Pression des pneumatiques
19.8.1. La pression de gonflage des pneumatiques devrait être

indiquée sur le châssis de manière bien apparente à proximité des
différentes roues.

19.9. Essais de stabilité
19.9.1. Tous les prototypes de chariots et tous les chariots

ayant subi des transformations devraient être soumis à des essais
de stabilité par une personne compétente, avant leur mise ou
remise en service, conformément à une norme nationale ou inter-
nationale.

19.10. Sécurité de manoeuvre et d'utilisation
19.10.1. (1) Avant d'utiliser un chariot, le cariste devrait s'as-

surer qu'il ne présente pas de danger.
(2) Toute défectuosité constatée devrait être signalée au chef

responsable.

19.10.2. Les pressions de gonflage des pneumatiques devraient
être contrôlées chaque jour.
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19.10.3. Un chariot ne devrait pas être utilisé pour la manu-
tention d'une charge qui dépasse la capacité nominale indiquée
par sa plaque d'identification'.

19.10.4. Les chariots ne devraient pas transporter de passagers,
particulièrement sur les fourches.

19.10.5. (1) Les bras de fourche devraient avoir un écartement
correspondant à la valeur prévue.

(2) Les bras de fourche devraient être complètement engagés
sous la charge; celle-ci devrait, dans la mesure où cela est prati-
quement réalisable, être répartie de manière égale sur les deux bras.

19.10.6. Les charges ne devraient pas être transportées ou
levées avec le mât du chariot incliné vers l'avant.

19.10.7. Pendant les déplacements du chariot, la fourche
devrait être abaissée le plus possible (en règle générale, à moins
de 15 cm du niveau du sol).

19.10.8. Lorsque la charge obstrue la visibilité vers l'avant,
les chariots devraient être conduits en marche arrière.

19.10.9. (1) Lorsqu'un chariot circule sur une pente, la
charge devrait toujours être dirigée dans le sens de la montée.

(2) Lorsqu'un chariot circule à vide sur une pente, la fourche
devrait être dirigée dans le sens de la descente.

19.10.10. (1) Des précautions particulières devraient être ob-
servées dans la conduite d'un chariot:

lorsque le sol est glissant;
afin d'éviter de heurter des matériaux de fardage ou des débris;
au voisinage ou au passage des portes utilisées par le personnel;
en abordant un tournant ou un angle où la visibilité est réduite;
aux emplacements où la hauteur libre est limitée;
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à proximité d'une écoutille ouverte ou d'une ouverture de
monte-charge sur un navire lorsque la plate-forme du monte
charge se trouve à. un autre niveau;
sur une passerelle enjambant une tranchée ou d'autres vides.
(2) Lorsqu'un chariot est transporté sur la plate-forme d'un

monte-charge de navire, des précautions particulières devraient être
prises afin de s'assurer que:

le chariot est placé de telle manière qu'aucun de ses éléments
et qu'aucune partie de sa charge ne fassent saillie au bord de
la plate-forme;
les freins du chariot sont bien serrés;
le cariste demeure à son poste de conduite.
19.10.11. Aucune personne ne devrait être admise à circuler

ou à stationner sous une fourche levée.

19.10.12. (1) Dans les manoeuvres de gerbage, le chariot de-
vrait s'approcher lentement de la pile avec le mât incliné vers
l'arrière.

Lorsque le chariot est suffisamment près et en face de la
pile, les freins devraient être serrés et la fourche devrait être levée
jusqu'à ce qu'elle dépasse légèrement la hauteur de gerbage.

Lorsque la charge est parvenue à la hauteur désirée, le mât
devrait être amené en position verticale et la charge déposée.

Une fois que la charge est bien en place sur la pile, la
fourche devrait être retirée (si nécessaire en inclinant le mât vers
l'avant et en faisant reculer le chariot).

La fourche devrait alors être abaissée en position de trans-
port.

19. 10.13. (1) Dans les manoeuvres de dégerbage, le chariot
devrait s'approcher de la pile et s'arrêter lorsque les extrémités
des bras de la fourche se trouvent à 30 cm environ de la pile.

(2) Le cariste devrait vérifier l'écartement des bras de la fourche
et s'assurer que la charge ne dépasse pas la capacité nominale du
chariot.

I 32



Charlots élévateurs

Après avoir amené la fourche à la bonne hauteur et avoir
incliné le mât vers l'avant, le chariot devrait être avancé jusqu'à ce
que la fourche soit complètement engagée sous la charge et les
freins devraient être serrés.

La fourche devrait être suffisamment élevée pour extraire
la charge de la pile et le mât devrait être incliné légèrement vers
l'arrière. Il conviendrait de veiller à ce qu'aucune autre partie de
la pile ne soit dérangée durant cette opération.

Le cariste devrait s'assurer que la voie est libre et devrait
faire reculer le chariot suffisamment pour dégager la voie.

La charge devrait alors être abaissée en position de trans-
port, le mât relevé complètement vers l'arrière et le chariot s'éloi-
gner sans à-coups.

19.10. 14. La fourche devrait être complètement abaissée lors-
que le chariot est parqué.

19.10.15. On ne devrait pas essayer de déplacer une lourde
charge à l'aide de deux chariots utilisés ensemble.

19.10.16. Un véhicule ne devrait être poussé ou remorqué par
un chariot que s'il est muni de fixations appropriées à cette fin.

19.10.17. Un chariot ne devrait pas soulever, déposer ou
transporter une charge sur une surface inclinée dont la ligne de
plus grande pente fait un angle avec l'axe longitudinal du chariot.

19.10.18. (1) Le transport des charges dangereuses devrait
être proscrit.

(2) Les charges devraient être stables et attachées de manière à
ne pas présenter de danger; les palettes ne devraient pas être
chargées de manière exagérée.

19.10.19. Lorsque des véhicules de manutention sont utilisés
dans un. entrepont et que l'écoutille est entourée d'un surbau,
des moyens appropriés, solidement fixés, devraient être mis en
place pour l'enjamber.
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19.11. Transpalettes à conducteur accompagnant à pied

19.11.1. Les trauspalettes à conducteur à pied devraient être
conformes aux dispositions du chapitre 4 qui leur sont applicables.

19.11.2. La vitesse des transpalettes devrait être adaptée aux
conditions locales et ne devrait en aucun cas dépasser 6 km/h.

19.11.3. Le conducteur devrait circuler à pied et ne pas mon-
ter sur le chariot.

19.11.4. Lorsqu'il est nécessaire que le conducteur précède
le chariot, il devrait se tenir sur le côté du timon de commande
hors de la trajectoire du chariot.

19.11.5. A l'approche d'un obstacle, le conducteur devrait
marcher autant que possible derrière le chariot.

19.11.6. Lorsqu'un transpalette est utilisé pour le chargement
ou le déchargement d'un véhicule de grandes dimensions à l'inté-
rieur duquel il se déplace, on devrait s'assurer:

que les freins du véhicale sont bien serrés;
que le pont de liaison jeté sur le vide qui sépare la plate-forme
ou le quai de chargement du véhicule est d'une bonne cons-
truction, qu'il présente une résistance suffisante et qu'il est
solidement assujetti;
que le plancher du véhicule est suffisamment solide, de niveau
et en bon état.
19.11.7. Lorsqu'un transpalette doit utiliser un monte-charge,

son conducteur devrait:
s'approcher du monte-charge avec le chargement dirigé vers
celui-ci;
s'arrêter à bonne distance de la porte;
s'assurer que le poids total du transpalette et de son chargement
ne dépasse pas la charge maximale d'utilisation du monte-
charge;
vérifier que la plate-forme du monte-charge se trouve au niveau
du sol ou du plancher de chargement, selon les cas;
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s'assurer que le chargement pourra passer par l'entrée du
monte-charge;
faire avancer le chariot très lentement et avec la plus grande
prudence;
bien serrer les freins du transpalette et couper la source d'énergie.

19.12. Chariots à mât ou fourche rétractable et chariots
à fourche entre longerons

19.12.1. Les chariots de ce type ne devraient pas être déplacés
avec leur mécanisme de préhension en position d'extension.

19. 12.2. Les freins des chariots devraient être bien serrés
avant que l'on actionne le mécanisme de préhension.

19.12.3. Personne ne devrait être autorisé à enjamber les
longerons alors que le chariot est utilisé.

19.12.4. Il conviendrait de s'assurer que la charge a été sou-
levée au-dessus des longerons avant de rentrer ces derniers.

19.13. Chariots élévateurs à fourche à prise latérale
19.13.1. La charge devrait être soulevée de la plate-forme

avant que l'on déplace le mât rétractable.
19.13.2. (1) Lorsqu'il est fait usage de stabilisateurs, ceux-ci

devraient être bien fixés avant que l'on soulève la charge.
(2) En l'absence de stabilisateurs, la charge ne devrait pas

dépasser la charge réduite qui correspond à l'engin utilisé sans
stabilisateurs.

19.13.3. Avant que l'on déplace le chariot, la charge devrait
être abaissée et reposer solidement sur la plate-forme avec la
fourche dans son logement, à moins que l'on incline la fourche
vers l'arrière afin d'améliorer la stabilité d'un chargement qui
peut bouger.

19.13.4. Le chariot ne devrait être déplacé qu'après que le
mât rétractable a été amené en position de rétraction.
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19.13.5. Lorsqu'un chariot élévateur à fourche à prise laté-
rale est utilisé pour le gerbage de marchandises, le mode opéra-
toire devrait être le suivant:

le chariot devrait s'approcher de la pile avec la charge reposant
sur sa plate-forme, avec une légère inclinaison vers l'arrière
là où cette possibilité existe;
le chariot devrait s'arrêter lorsqu'il se trouve dans l'alignement
désiré et qu'il est parallèle à la pile;
les stabilisateurs, s'il y en a, devraient être bien fixés;
s'il y a lieu, la plate-forme devrait être ramenée en position
horizontale;
la charge devrait être élevée à la hauteur requise;
le mât rétractable devrait être sorti en position d'extension
jusqu'à ce que la charge se trouve au-dessus de la pile;
la charge devrait être déposée sur la pile, en corrigeant en cas
de besoin l'inclinaison de la fourche;
une fois la charge bien en place, la fourche devrait être abaissée
jusqu'à ce qu'elle ne soit plus en contact avec la palette ou les
bandes de fardage;

j) le mât rétractable devrait être complètement rentré en position
de rétraction et la fourche descendue dans son logement;

j) les stabilisateurs, s'il y en a, devraient être enlevés.
19.13.6. Dans les opérations de dégerbage, le mode opératoire

devrait être l'inverse du précédent.

19.14. Précautions générales
19.14.1. Un accessoire spécial consistant en une potence fixée

au tablier porte-fourche et portant nn crochet ordinaire à son
extrémité ne devrait être utilisé que si les conditions ci-après
sont remplies:
a) la charge maximale d'utilisation, compte tenu d'une utilisation

sur sol incliné avec le mât rétractable sorti, a été déterminée
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par le constructeur du chariot ou par une personne compétente
et fait l'objet d'une marque apposée sur l'accessoire;
la hauteur maximale de levage du crochet est indiquée de
manière bien visible sur le mât du chariot;
l'accessoire a subi des essais appropriés et le crochet est con-
forme aux dispositions de la section 20.10;
des mesures appropriées ont été prises afin de contrôler le
balancement de la charge suspendue pendant la translation du
mât.

19.14.2. (1) La charge maximale ou les charges maximales
d'utilisation (lorsqu'il y en a plusieurs en raison de l'emploi de
stabilisateurs ou de rallonges de bras de fourche) devraient être
marquées sur le chariot.

La tare du chariot devrait être marquée sur son châssis.
Dans le cas des chariots électriques:

la marque ou les marques spécifiées au sous-paragraphe (2)
devraient indiquer la tare du chariot avec et sans les batteries
et leur coffre;
la caisse à batteries devrait porter l'indication du poids global
du coffre et des batteries qu'il contient.

19.14.3. Les pneumatiques devraient être vérifiés fréquemment
pour rechercher les détériorations, particulièrement celles des
flancs.

19.14.4. Des contrepoids ne devraient pas être ajoutés à un
chariot pour en accroître la stabilité.

19. 14.5. Les chariots devraient être conduits avec prudence,
et le dispositif avertisseur sonore (klaxon) utilisé si nécessaire:

lorsque le chariot s'approche de piétons;
au passage de portes souples opaques;
à l'approche d'entrées masquées, de véhicules en stationnement
ou d'obstacles importants tels qu'une grue provisoirement à
l'arrêt.
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19.14.6. Lorsqu'un chariot tracteur remorque d'autres cha-
riots:

le cariste devrait éviter de « couper les angles» et de prendre
un virage trop brusque;
si la charge remorquée a une largeur exceptionnelle, le cariste
devrait se tenir à bonne distance des véhicules qu'il croise ou
dépasse, des obstacles fixes et des travailleurs;
l'assistance d'un aide devrait être sollicitée pour les manoeuvres
en marche arrière;
en règle générale, les manoeuvres en marche arrière devraient
être évitées lorsque le convoi comprend plus d'une remorque;
le cariste devrait conduire lentement lorsque le tracteur descend
une rampe avec des remorques chargées, surtout si celles-ci
ne sont pas munies de freins ralentisseurs;
les freins ne devraient pas être appliqués brutalement

19.15. Matériel
19.15.1. Les chariots et les tracteurs devraient être en maté-

riaux de bonne qualité, de construction solide, d'une résistance
suffisante pour l'usage auquel ils sont destinés et entretenus en
bon état.

19.15.2. Les tracteurs, les chariots automoteurs et les chariots
à bras devraient, là où cela est pratiquement réalisable, être équipés
de pneumatiques et de roulements à billes ou à rouleaux.

19.15.3. Lorsqu'ils sont inutilisés, les chariots et les tracteurs
devraient être parqués dans des entrepôts ordinaires à l'abri des
intempéries.

19.15.4. Les chariots et les tracteurs devraient être inspectés
par le personnel d'entretien ou par d'autres personnes compétentes
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une fois au moins par semaine; lorsqu'une défectuosité dangereuse
est détectée dans un véhicule, celui-ci devrait être immédiatement
retiré du service.

19.16. Eclairage

19.16.1. Lorsque des chariots automoteurs ou des tracteurs
sont utilisés dans des lieux mal éclairés, ils devraient être équipés
de phares à l'avant et de feux de position à l'arrière.

19.17. Sièges

19.17.1. Les sièges des chariots automoteurs et des tracteurs
devraient être montés sur des amortisseurs convenables afin d'éviter
que les caristes ne soient soumis à des secousses excessives.

19.18. Plates-formes de conduite

19.18.1. Les plates-formes de conduite des chariots automo-
teurs et des tracteurs devraient être munies de boucliers solides
afin d'empêcher que les caristes ne soient écrasés en cas de colli-
sion avec d'autres chariots ou avec des obstacles.

19.19. Chariots électriques
19.19.1. (1) L'équipement des chariots et des tracteurs élec-

triques devrait comporter au moins un dispositif approprié de
freinage mécanique et un interrupteur de courant à action méca-
nique entrant en action automatiquement dès que le cariste quitte
le véhicule.

(2) Il devrait être impossible, lorsque le chariot ou le tracteur
est à l'arrêt, de fermer le circuit tant que les organes de commande
du combinateur (controller) n'ont pas été passés par la position
neutre.

19.19.2. Des mesures devraient être prises pour empêcher les
débordements d'électrolyte des batteries de chariots électriques,
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par exemple en utilisant la quantité minimale indispensable d'eau
distillée, ou encore en intercalant des amortisseurs entre les batte-
ries et leur socle et en installant des plateaux pour recueillir les
débords éventuels.

19.20. Chariots à bras

19.20.1. Les chariots à bras servant au transport des touries
ou d'objets similaires devraient être spécialement étudiés et cons-
truits à cet effet.

19.20.2. Si des chariots à bras sont utilisés sur des surfaces
inclinées ou s'il est indiqué de pouvoir les immobiliser pendant le
stationnement, ils devraient être pourvus de freins efficaces.

19.20.3. Les chariots à bras à trois ou à quatre roues devraient
être équipés de pinces à ressort ou d'autres dispositifs de blocage
permettant aux caristes de fixer les timons en position vertica1e;
les caristes devraient être tenus d'utiliser ces dispositifs lorsque
les chariots sont à l'arrêt.

19.20.4. Les timons et les brancards des chariots à bras
devraient être munis de protecteurs latéraux pour les mains ou
avoir une forme qui protège les mains.

19.21. Batteries

19.21.1. Les batteries des chariots électriques devraient être
manipulées (qu'il s'agisse de leur charge, de leur échange ou d'une
autre opération) en un lieu approprié réservé à cet usage et placé
sous la surveillance d'une personne expérimentée.

19.22. Réapprovisionnement en combustible des chariots
automoteurs fonctionnant à l'essence

19.22.1. Lorsqu'un chariot automoteur à essence est réap-
provisionné en combustible:
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le moteur devrait être arrêté et le cariste devrait quitter le
chariot;
le chariot devrait être réapprovisionné si possible par une pompe
ordinaire à un garage convenablement équipé;
le réapprovisionnement à partir de récipients devrait avoir lieu
de préférence en plein air, ou tout au moins dans un espace bien
aéré, suffisamment à l'écart des marchandises entreposées, des
matières inflammables ou des feux nus; aucun chariot automo-
teur à essence ne devrait être réapprovisionné dans un espace
confiné tel qu'une cale ou un autre compartiment d'un navire;

ci) des précautions devraient être prises pour éviter les débords à
partir des récipients ou du réservoir du chariot;
le bouchon de l'orifice de remplissage devrait être correctement
remis en place et l'essence qui aurait pu se répandre devrait
être épongée à l'aide d'un matériau absorbant non combustible
avant que le moteur ne soit remis en marche;
il devrait être interdit de fumer;
toutes les surfaces exposées et chaudes du moteur susceptibles
d'enflammer l'essence répandue devraient être convenablement
protégées.

19.23. Réapprovislonnement en combustible des chariots
automoteurs fonctionnant aux gaz de pétrole liquéfiés

19.23.1. L'échange des récipients de gaz de pétrole liquéfiés
ne devrait être fait que par un personnel entraîné désigné à cet
effet.

19.23.2. (1) Chaque fois que cela est possible, l'échange des
récipients devrait être effectué en plein air.

(2) Lorsque cette opération est exécutée à l'intérieur d'un
local ou sur le pont d'un navire, le chariot devrait être équipé
d'un dispositif permettant de réduire le plus possible les fuites
de combustible pendant l'échange des récipients (en plaçant par
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exemple un accouplement à fermeture rapide et automatique sur
la tuyauterie d'alimentation, ou encore une soupape, et en laissant
tourner le moteur jusqu'à ce que tout le gaz contenu dans la
tuyauterie ait été brûlé).

19.23.3. Il conviendrait de veiller avec un soin particulier à
ce que le filetage du raccord d'alimentation du chariot reste en
parfait état et que le raccord soit étanche lorsqu'il est correctement
serré.

19.23.4. Le récipient devrait être placé avec la soupape dirigée
vers le haut, afin que l'orifice de celle-ci débouche sur l'espace
occupé par les vapeurs.

19.23.5. Les récipients de combustible devraient toujours être
manipulés avec le plus grand soin; ils devraient être entreposés en
un endroit approprié à l'écart des sources de chaleur, avec leurs
soupapes de sûreté dirigées vers le haut.

19.23.6. Les récipients de combustible devraient être exempts
de bosselures, d'éraflures, de cannelures ou d'autres défauts ana-
logues; leurs garnitures devraient êlre en bon état de fonctionne-
ment.

19.23.7. Il devrait être interdit de fumer en tout lieu où des
récipients sont entreposés ainsi que dans la zone où l'on procède
à leur échange.

19.24. Gaz d'échappement
19.24.1. Les moteurs à combustion interne devraient être

munis d'un dispositif approprié pour l'épuration des gaz d'échap-
pement et d'un pare-étincelles.

19.24.2. La tuyauterie d'échappement devrait être en bon état
et ne pas avoir de fuite; ses joints devraient être serrés de manière
à être étanches.

19.24.3. Aucun chariot à moteur à combustion interne ne
devrait être utilisé dans un espace confiné tel que l'entrepont d'un
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navire ou un entrepôt, à moins que l'espace en question, s'il est
dépourvu d'une aération naturelle suffisante, çlispose d'une instal-
lation de ventilation aspirante ou soufflante efficace et suffisante,
avec prise d'air extérieure, pour le refoulement des produits de
combustion.
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20. Accessoires de manutention

20.1. Définition

20.1.1. Aux fins du présent recueil l'expression «accessoires
de manutention » englobe les crochets, anneaux, émerillons,
mailles, palonniers de levage, cadres de levage et tous les autres
accessoires à l'aide desquels une charge peut être fixée à un appa-
reil de levage mais qui ne font pas partie intégrante de l'appareil.

20.2. Dispositions générales

20.2.1. Tout accessoire de manutention devrait:
être de bonne construction, présenter une résistance suffisante
pour le service auquel il est affecté et être exempt de tout défaut
manifeste;
être conforme à une norme nationale ou internationale re-
connue;

e) avant d'être mis en service pour la première fois, de même
qu'après toute modification ou réparation effectuée sur une
partie soumise à contrainte, être soumis à des essais et être
certffié par une personne compétente en conformité avec les
dispositions de l'annexe C;
faire l'objet d'un examen approfondi et être inspecté par une
personne compétente en conformité avec les dispositions de
l'annexe C;
porter les marques spécifiées à la section 20.6;
être entretenu en bon état.

20.3. Utilisation du fer puddlé

20.3.1. (1) Le fer puddlé ne devrait pas entrer dans la fabri-
cation ni dans la réparation des accessoires de manutention.
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Les accessoires de manutention constitués entièrement ou
partiellement de fer puddlé devraient être mis au rebut aussitôt
que cela sera raisonnable et pratiquement réalisable.

En attendant leur mise au rebut, les accessoires de manu-
tention constitués entièrement ou partiellement de fer puddlé de-
vraient être soumis périodiquement à un traitement thermique en
conformité avec les dispositions de l'annexe G.

20.4. Traitements thermiques
20.4.1. Exception faite des cas visés au paragraphe 20.3.1. (3)

et à la section 20.9, les accessoires de manutention faits de fer ou
d'acier ne devraient pas être soumis à un traitement thermique,
à moins que cette opération ne soit effectuée:

sous la surveillance d'une personne compétente;
dans un four fermé (four à moufle) construit de telle sorte qu'il
garantisse un chauffage uniforme, qu'il ne cède aucune impu-
reté gazeuse aux accessoires traités et qu'il soit équipé d'un
dispositif assurant un contrôle rigoureux de la température.

20.5. Aciers

20.5.1. Toutes les parties des accessoires de manutention fai-
tes d'acier (à l'exception des câbles métalliques) devraient être cons-
tituées d'aciers appartenant à la même classe de qualité.

20.6. Marquage

20.6.1. (1) Tous les accessoires de manutention devraient
porter, de manière apparente, des marques indiquant leur charge
maximale d'utilisation et leur identité ainsi que, dans le cas d'un
palonnier, d'un cadre de levage ou d'un accessoire analogue,
l'indication de leur tare; ils devraient porter en outre, le cas échéant,
l'indication de la classe de qualité de l'acier dont ils sont constitués.
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Ces marques devraient être apposées en un point de l'ac-
cessoire où elles ne soient pas de nature à provoquer une concen-
tration des contraintes.

Lorsque les marques en question sont poinçonnées direc-
tement sur l'accessoire, leurs dimensions ne devraient pas excéder
les valeurs ci-après:
Charge maximale d'utilisation:

inférieure ou égale à 2 t 3 mm
supérieure à 2 t mais n'excédant pas 8 t 4,5 mm
supérieure à 8 t 6 mm.

Lorsque les marques d'identification sont poinçonnées sur
le maillon d'une chaîne ou sur un élément d'un accessoire de
manutention dont la section est circulaire, leurs dimensions ne
devraient pas excéder les valeurs ci-après:
Section circulaire

inférieure ou égale à 12,5 mm de diamètre 3 mm
supérieure à 12,5 min mais n'excédant pas 26 mm 4,5 mm
supérieure à 26 mm 6 mm.

Les poinçons devraient avoir une surface concave, sans
arête vive; ils ne devraient pas être frappés avec une force supé-
rieure à celle requise pour l'obtention d'une marque bien lisible.

Si le matériau à poinçonner possède une dureté trop élevée
ou si un marquage direct risque d'affecter la sécurité d'utilisation
de l'accessoire considéré, les marques devraient être apposées sur
un support approprié tel qu'une plaquette ou une virole faite
d'un matériau durable et fixée de manière permanente à l'acces-
soire; dans ce cas, les dimensions des marques pourront, à la
discrétion du fabricant ou d'une autre personne compétente,
dépasser les valeurs indiquées aux sous-paragraphes (3) et (4).

20.6.2. Les marques indiquant la charge maximale d'utilisa-
tion d'un palonnier, d'un cadre de levage ou d'un autre accessoire
analogue devraient être apposées en un endroit bien apparent;
leurs dimensions devraient les rendre facilement lisibles aux per-
sonnes qui utilisent ces accessoires.
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20.6.3. L'indication de la charge maximale d'utilisation de-
vrait être apposée de manière permanente, par exemple:

dans le cas d'une élingue terminée par un anneau ou un maillon,
sur cet anneau ou ce maillon;
dans le cas des autres élingues, sur une plaquette ou une virole
fixée à l'élingue de telle sorte que le dispositif de fixation au
cordage en fibres textiles ou au câble métallique ne puisse
endommager ce dernier;
dans le cas d'un câble métallique possédant des oeilletons fixés
à un manchon façonné de la manière spécifiée au paragraphe
9.5.3, sur ce manchon lui-même, pour autant que les marques
soient conformes aux dispositions des paragraphes 20.6.1 (3)
et (4);
dans le cas d'une élingue plate en sangle tissée, sur l'élingue
elle-même.

20.6.4. La charge maximale d'utilisation marquée sur une
élingue à brins multiples devrait être:

dans le cas d'une élingue à deux brins, la charge maximale
d'utilisation de l'élingue lorsque ses brins font un angle de
90 degrés;
dans le cas d'une élingue à trois brins, la charge maximale
d'utilisation de l'élingue lorsque l'angle formé par deux brins
adjacents est égal à 90 degrés;
dans le cas d4une élingue à quatre brins, la charge maximale
d'utilisation de l'élingue lorsque l'angle formé par deux brins
opposés est égal à 90 degrés.

20.6.5. Les marques indiquant la classe de qualité de l'acier
devraient être conformes aux dispositions de l'annexe F.

20.6.6. La charge maximale d'utilisation des accessoires de
manutention devrait être marquée en conformité avec les disposi-
tions du paragraphe 4.13.4.
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20.7. Construction des élingues
20.7.1. Les câbles métalliques et les cordages en fibres textiles

entrant dans la confection des élingues devraient être conformes
aux dispositions des chapitres 9, 10 et 11 qui leur sont applicables.

20.8. Essais
20.8.1. Les accessoires de manutention autres que les câbles

métalliques, les cordages en fibres textiles ou les élingues plates
en sangle tissée devraient pouvoir supporter une charge égale ou
supérieure à la charge d'épreuve spécifiée à l'annexe D.

20.9. Soudage
20.9.1. Lorsque des opérations de soudage sont effectuées

dans le cadre de la confection ou de la réparation d'un accessoire
de manutention:

elles devraient l'être uniquement par des travailleurs qualifiés
utilisant des techniques appropriées;
l'accessoire devrait, en cas de besoin et suivant les instructions
de la personne compétente chargée de sa certification en confor-
mité avec les dispositions de l'annexe C, être soumis à. un trai-
tement thermique approprié destiné soit à rétablir les propriétés
mécaniques du matériau, soit à faire disparaître les tensions
internes de ce matériau, ou les deux à la fois.

20.10. Crochets de levage
20.10.1. Les crochets devraient:
soit être pourvus d'un dispositif efficace empêchant l'élingue
ou la charge de sortir du crochet;
soit être construits ou façonnés de manière à empêcher tout
décrochage accidentel.
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20.10.2. (1) La tige filetée d'un crochet ou tout autre filetage
analogue devrait, à l'emplacement où s'arrête le filet, être dépouillée
sur une distance qui ne dépasse pas la profondeur du filet.

(2) Lorsque la partie cylindrique de la tige se termine au contact
d'un épaulement ou d'une bride de diamètre supérieur, l'angle de
raccord devrait être arrondi avec un congé d'un rayon aussi grand
que possible.
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21.1. Charge maximale d'utilisation

21.1.1. Aucun accessoire de manutention ne devrait être sou-
mis à une charge dépassant sa charge maximale d'utilisation, sauf
dans le cas d'un essai entrepris en conformité avec les. dispositions
du paragraphe 4.2.1 e).

21.2. Ellngues à brins multiples

21.2.1. Aucune élingue à brins multiples ne devrait être uti-
lisée:

lorsque deux de ses brins forment un angle supérieur à l'angle
spécifié au paragraphe 20.6.4;
pour soulever une charge supérieure à la charge maximale
d'utilisation marquée sur l'élingue lorsque l'angle de ses brins
est inférieur à celui spécifié au paragraphe 20.6.4.

21.3. Entreposage

21.3.1. Lorsqu'ils sont inutilisés, les accessoires de manuten-
tion tels que les chaînes, les câbles métalliques et les cordages en
fibres textiles devraient être entreposés à l'abri en des endroits
propres, secs et bien aérés où ils soient soustraits à l'action d'une
chaleur exagérée ou de la corrosion.

21.3.2. Lorsqu'ils sont entreposés, les accessoires de manu-
tention ne devraient pas se trouver au contact du sol ou d'agents
susceptibles de les endommager tels que des cendres, des scories
ou du poussier de coke.

21.3.3. Les locaux d'entreposage devraient être aménagés de
manière à ne pas exposer les travailleurs à une fatigue inutile ou
à des chutes d'objets.
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21.3.4. Les accessoires de manutention qui sont entreposés
devraient, dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, être
disposés de telle sorte que les chaînes, les câbles métalliques et les
cordages en fibres textiles ayant la même charge maximale d'utili-
sation soient groupés, les cordages étant toutefois séparés des
accessoires en métal.

21.3.5. (1) Les accessoires à réparer devraient être entreposés
séparément de manière appropriée.

(2) Les accessoires déposés qui ne peuvent plus être réparés
devraient être mis au rebut.

21.4. Mise hors service (dépose)

21.4.1. Un accessoire de manutention devrait être mis hors
service:

après une surcharge ou un traitement thermique défectueux
ou erroné;
lorsque l'une quelconque de ses parties présente une usure
normale dépassant 8 pour cent;
lorsqu'il présente des signes de déformation, d'allongement
exagéré ou tout autre défaut tel qu'une entaille profonde ou
une fissuration, tout particulièrement au voisinage d'une sou-
dure, d'un angle ou d'un changement de section;
dans le cas d'un câble métallique, lorsqu'il présente, comme
l'indiquent les alinéas d) à f) du paragraphe 9.9.1, des fils
rompus qui font saillie ou des fils rompus dans une épissure
ou au voisinage d'un oeilleton fixé à un manchon;
dans une élingue en fibres textiles ou en sangle tissée, lorsque
le cordage a été au contact d'un acide, d'un alcali ou d'une
autre substance capable d'endommager les fibres, les fils ou
le tissu, ou encore lorsqu'il a subi un allongement exagéré,
qu'il présente des signes 4e coupure ou qu'une épissure se
défait ou s'effiloche;
s'il n'a pas été inspecté en conformité avec les dispositions du
paragraphe 20.2.1 d).
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21.5. Précautions en service
21.5.1. Les accessoires de manutention ne devraient pas être:
jetés d'une certaine hauteur;
mis en charge brutalement ou par secousses.

21.5.2. Une élingue ne devrait pas:
être utilisée si elle est croisée ou tordue ou si elle présente des
coques ou des noeuds;
être utilisée pour basculer une charge;
être tirée à l'aide d'un appareil de levage si elle est prise sous
une charge, à moins que la charge en question ne repose sur
des bandes de fardage d'épaisseur suffisante;
être soumise à une chaleur exagérée ou être exposée à l'action
d'un acide, d'un alcali ou d'une autre substance susceptible
de l'endommager.

21.5.3. Une manille ne devrait être utilisée avec une élingue
que si elle est pourvue d'un émerillon approprié; un boulon ordi-
naire ou un barreau d'acier ne devrait pas être utilisé à cette fin.

21.5.4. Les maillons d'une chaîne ne devraient pas être reliés
au moyen d'un boulon ou d'un écrou ou de fil de fer, ou encore
en faisant passer un maillon dans l'autre et en les maintenant à
l'aide d'un boulon ou d'un clou.

21.5.5. Les élingues en fibres textiles ou en sangle tissée et les
chaînes ne devraient pas être mises en contact avec les arêtes vives
ou tranchantes d'une charge mais devraient être protégées au
moyen d'un fourrage de bois ou d'un autre matériau approprié.

21.5.6. (1) Avant de donner un signal de hissage au conduc-
teur d'un appareil de levage, il conviendrait de s'assurer:

que l'élingue n'est pas coincée par la charge;
là où cela est pratiquement réalisable, que le crochet ou autre
dispositif de suspension placé à l'extrémité de l'élingue est
accroché ou fixé à la boucle supérieure de l'élingue.
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(2) Dans les cas où la méthode spécifiée à l'alinéa b) ci-dessus
est pratiquement irréalisable, des mesures devraient être prises
pour empêcher que le crochet ou le dispositif de suspension ne
s'accroche à un objet fixe.

21.5.7. (1) Un crochet ou un dispositif de suspension ne
devrait pas être fixé aux fils, feuillards, sangles ou autres attaches
qui enserrent une charge, à moins que:

la palanquée ne soit destinée à être défaite dans un entrepont;
on ne l'utilise pour la constitution de palanquées;
il ne s'agisse de charges unitaires.
(2) Un crochet ou un dispositif de suspension pourra être

utilisé dans le cas de l'alinéa c) ci-dessus, pour autant:
qu'il ait été spécialement étudié à cette fin;
que le fil, feulilard, sangle ou autre attache ait été convena-
blement fixé à la charge;
que le fil, feuillard, sangle ou autre attache soit compatible
avec le crochet ou le dispositif de suspension utilisé;
que l'on ait recours à deux crochets ou deux dispositifs de
suspension fixés chacun à un fil,, un feuillard, une sangle ou
une attache distincte.

21.5.8. Un crochet ne devrait pas être fixé aux cercles d'ex-
trémité d'un fût ou d'un tonneau, à moins qu'il n'ait une forme
appropriée, que les cercles soient assez résistants et suffisamment
saillants et qu'ils ne soient pas déformés ou endommagés.

21.5.9. Un crochet ne devrait pas être passé dans l'attache
d'une charge, à moins que l'attache en question soit de dimensions
suffisantes pour que la charge soit librement suspendue au fond
du crochet; on ne devrait en aucun cas suspendre la charge à la
pointe du crochet ou forcer le crochet dans l'attache.

21.5.10. (1) Lorsqu'on procède au levage d'une charge parti-
culièrement lourde ou volumineuse, il faudrait éviter de passer
un trop grand nombre d'élingues dans le crochet.
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(2) Si l'on est contraint d'avoir recours à un grand nombre
d'élingues, il conviendrait d'utiliser une ou plusieurs manilles afin
de réunir les élingues avant de les accrocher.

21.5.11. (1) Lorsqu'on doit soulever des charges de forme
irrégulière (des machines-outils, par exemple) ou des pièces
longues dont le centre de gravité peut être éloigné de l'axe vertical
de symétrie, il conviendrait de procéder à quelques essais de levage
en décollant la charge du sol et en modifiant la position des élingues
jusqu'à ce que la charge suspendue soit aussi horizontale que
possible.

(2) Lorsqu'il est nécessaire de raccourcir un ou deux brins
d'une élingue afin d'équilibrer la charge, il faudrait utiliser un
dispositif approprié tel que des griffes à chaîne; l'élingue ne devrait
en aucun cas être nouée.

21.5.12. (1) Les tuyaux, les profilés métalliques, les longs
feuillards et les autres pièces longues du même geire devraient
être élingués à l'aide de dispositifs présentant la plus grande sécu-
rité et le mieux adaptés à l'usage envisagé.

(2) En cas de besoin, des lanières ou des filins devraient être
fixés à la charge et tenus à la main afin de contrôler le vrillage et
le basculement de celle-ci.

21.5.13. (1) Sauf dans les cas où une charge est suffisamment
longue pour justifier l'emploi d'un palonnier ou d'un cadre de
levage, son poids ne devrait pas dépasser:

la capacité de l'une quelconque des élingues dans le cas où
celles-ci ont toutes la même charge maximale d'utilisation;
la capacité de l'élingue ayant la charge maximale d'utilisation
la plus faible lorsqu'on utilise des élingues de capacités inégales.
(2) Les extrémités de l'élingue devraient faire deux tours au

moins autour de la charge avant que le crochet ne soit fixé à la
partie centrale de l'élingue (amarrage en patte d'oie), afin de pré-
venir le plus possible le glissement des deux points d'attache l'un
vers l'autre au moment où l'élingue est tendue.
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21.5.14. (1) Le poids d'une charge devant être soulevée à
l'aide d'une élingue baguée ne devrait pas dépasser la moitié de
la charge maximale d'utilisation marquée sur cette élingue.

Dans le cas d'une élingue portant un oeilleton à chaque
extrémité, amarrée de telle sorte que les deux oeilletons sont fixés
au crochet de l'appareil de levage et que la partie droite de l'élin-
gue est passée dans la boucle d'une seconde élingue qui enserre
la charge, le poids de la charge à soulever ne devrait pas dépasser
la charge maximale d'utilisation de l'élingue la plus faible.

Lorsqu'une chaîne d'élingage est utilisée baguée, il con-
viendrait de s'assurer que le crochet ou l'oeilleton n'est pas fixé
à la partie droite de l'élingue de telle sorte que l'angle compris
entre cette partie et l'extrémité de l'élingue dépasse 120 degrés

21.5.15. (1) Les mâchoires à griffes devraient avoir des dimen-
sions appropriées et une résistance suffisante pour les charges à
soulever; les griffes ménagées à la partie intérieure des mâchoires
ou sur le pourtour des cames de blocage devraient toutes être en
bon état.

Lorsqu'une mâchoire porte-tôles est utilisée pour soulever
une plaque de tôle en saisissant un bord de cette dernière, la plaque
étant suspendue en position verticale, la mâchoire ne devrait pas
être fixée directement au crochet de l'appareil de levage mais
devrait lui être reliée par une courte chaîne; on ne devrait pas
transporter simultanément plus d'une tôle de cette manière.

Lorsqu'il est fait usage de deux mâchoires, fixées aux
extrémités d'une élingue à deux brins ou à deux élingues séparées,
pour soulever une plaque de tôle en saisissant un bord de cette

1 Dans le cas d'un élingage réalisé autrement qu'avec une chaîne,
l'élingue tend d'elle-même à former un angle de 120 degrés; dans le cas
d'une chaîne, cependant, ce résultat n'est pas possible, le crochet ou l'oeil-
leton étant retenu par les maillons de la chaîne.
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dernière, la plaque étant suspendue en position verticale, les mâ-
choires devraient être placées de telle sorte que leurs axes se trou-
vent dans l'alignement des brins correspondants des élingues.

(4) On ne devrait pas utiliser de mâchoires ou de pinces à
autoserrage, à moins qu'elles soient pourvues d'un verrou de
sécurité empêchant le décrochage accidentel de la charge dans le
cas où l'effort de traction exercé sur le dispositif de préhension
viendrait à faiblir temporairement.

21.5.16. Lorsque des pattes à fûts ou à caisses ou des dispo-
sitifs de préhension analogues sont utilisés pour soulever une
charge, l'élingue devrait aller du crochet de l'appareil de levage à
l'oeil du dispositif de préhension, traverser ce dernier et revenir
au crochet, afin que la résultante des forces exercées améliore la
prise du dispositif en question.

21.5.17. 11 devrait être interdit de soulever des charges telles
que des ballots en insérant des crochets dans leurs attaches, sauf
dans les cas où l'on constitue des palanquées et où les travailleurs
ne courent aucun danger.

21.5.18. Les marchandises ou objets de petites dimensions
telles que les cartons, les bidons, les boîtes et les touries devraient
être placés sur des palettes ou des plateaux appropriés accrochés
à des élingues à quatre brins; il conviendrait, si nécessaire, d'ob-
server des précautions particulières, en entourant les palanquées
d'un filet, par exemple.

21.5.19. Les godets, les bacs, les bennes et les accessoires simi-
laires devraient:

être chargés de manière à éviter tout risque de déversement ou
de chute des marchandises qu'ils contiennent;
être fixés au crochet de levage par une manille, à moins qu'ils
ne soient pourvus d'une anse spécialement étudiée pour s'adap-
ter à ce crochet;
avoir une anse qui forme une boucle en son centre ou qui est
construite de telle sorte qu'il ne soit pas possible de fixer le
crochet de levage ou la manille ailleurs qu'en son centre;
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d) lorsqu'ils ont une anse qui peut tourner autour de ses points
d'attache à l'accessoire considéré:
j) avoir ces points d'attache situés plus haut que le centre

de gravité de l'accessoire chargé;
ii) être munis d'un dispositif de blocage destiné à empêcher

l'accessoire de basculer de manière inopinée lorsqu'il est
suspendu.

21.5.20. (1) Lorsque des lots de marchandises tels que des
sacs ou des rouleaux de papier doivent être élingués, il conviendrait
d'utiliser:

soit une élingue sans fin en fibres textiles, employée baguée de
telle sorte que les deux parties du cordage enserrant les sacs
se trouvent à une distance approximativement égale au tiers
de la longueur des sacs, cette distance étant comptée à partir
de l'extrémité de ces derniers;
soit une élingue plate en sangle tissée disposée de la même
manière.

Dans le cas de rouleaux de papier de gran4 diamètre sou-
levés par groupes de trois au moyen d'une élingue, les rouleaux
devraient être placés en triangle, le rouleau supérieur reposant
dans le vide des deux autres.

Les sacs et les rouleaux devraient être disposés de manière
que leurs extrémités soient situées approximativement dans un
même plan vertical.

Le présent paragraphe ne s'applique pas aux rouleaux de
papier soulevés à l'aide d'un dispositif à ventouses, pour autant
que la méthode en question convienne è. ces rouleaux.

21.5.21. Lorsque le crochet d'une élingue à brins multiples
est fixé à l'oeilleton d'une palette, d'un plateau ou d'une charge,
il devrait traverser l'oeilleton depuis l'intérieur de la charge afin
d'y rester accroché dans l'éventualité où un brin de l'élingue
viendrait à se relâcher temporairement.
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21.5.22. Lorsqu'on soulève des lingots, ceux-ci devraient
reposer sur des plateaux spéciaux pourvus d'oeilletons destinés au
passage des élingues, conformément aux dispositions du para-
graphe 21.5.16; les lingots de chaque couche devraient être disposés
perpendiculairement à ceux de la couche sous-jacente. D'autres
méthodes appropriées offrant toutes garanties de sécurité pourront
être utilisées.

21.5.23. Lorsqu'on procède au levage de bois en grumes:
le poids des grumes devrait être évalué en supposant qu'elles
sont saturées d'humidité; on ne devrait utiliser que des acces-
soires de manutention présentant une large marge de sécurité;
si l'on utilise des pinces à griffes:
j) la longueur des billes devrait être inférieure de 1 m au moins

à la longueur de l'écoutille;
les pointes ou les dents des pinces devraient saisir les billes
en des points aussi proches que cela est pratiquement réali-
sable du centre de gravité des billes, mais très légèrement
au-dessus; des essais de levage devraient être effectués pour
s'en assurer;
les pointes ou les dents des pinces devraient mordre l'aubier
sous l'écorce, l'écorce étant enlevée aux points de prise
des pinces en cas de doute;
la personne assurant la mise en place des pinces devrait se
tenir à l'écart pendant les essais de levage et les opérations
de levage elles-mêmes.

21.5.24. Lorsqu'on procède au levage de bobines de câbles ou
de couronnes de fils métalliques, les élingues devraient être fixées
à un barreau d'acier d'une longueur et d'une résistance suffisantes
passant à travers l'orifice central des bobines ou à l'intérieur des
couronnes.

21.5.25. Lorsqu'on procède à la manutention d'animaux, on
devrait utiliser des boîtes, des cages ou des sangles qui les immo-
bilisent suffisamment pour éviter toute perturbation dangereuse
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des opérations de ôhargernent ou de déchargement et tout accidént
pouvant survenir aux dockers:

21.6. Levage et descente des charges

21.6.1. Les appareils de levage et les accessoires de manuten-
tion ne devraient pas être utilisés à d'autres fins que celles pour
lesquelles ils ont été conçus.

21.6.2. Les appareils de levage et les accessoires de manu-
tentiOn ne devraient pas être chargés au-delà de leur charge maxi-
male d'utilisation.

21.6.3. Les charges devraient être levées et affalées réguliè-
rement et sans à-coups.

21.6.4. Dans la mesure où cela est pratiquement réalisable:
les charges levées ou affalées ne devraient pas passer ou de-
meurer suspendues au-dessus de personnes occupées à des tra-
vaux de manutention;
nul ne devrait passer ou stationner sous une charge suspendue.
21.6.5. (1) Nul ne devrait utiliser une échelle de cale dans le

carré d'une écoutille lorsque des charges sont levées ou affalées
dans la cale.

(2) Aucune charge ne devrait, dans la mesure où cela est pra-
tiquement réalisable, être levée ou affalée aussi longtemps que des
échelles de calé sont utilisées.

21.6.6. Les treuillistes et les grutiers ne devraient pas laisser
leur appareil sans surveillance lorsqu'une charge y est suspendue
ou tant que l'appareil est en charge.

21.6.7. (1) Un préposé aux signaux devrait être affecté à
l'écoutille lorsque des marchandises y sont chargées ou déchargées
à l'aide d'un câble de levage; il devrait y avoir un passage suffisant
pour le préposé aux signaux entre. l'écoutille et le pavois.

(2) Lorsque deux ou plusieurs câbles de levage sont en service
dans une écoutille, un préposé aux signaux distinct devrait être
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affecté à. chaque câble, sauf dans les cas où l'on utilise des mâts
de charge couplés (dispositif du colis volant) et où un seul préposé
peut être affecté à l'opération.

21.6.8. (1) Les opérations de levage, de descente et de trans-
port des charges devraient être régies par un code de signaux uni-
forme et bien compris, avec un geste de commandement distinct
pour chaque opération, transmis de préférence par le mouvement
des bras et des mains.

(2) Le matériel utilisé pour émettre des signaux optiques ou
acoustiques au cours des opérations de levage, de descente et de
transport des charges devrait être efficace, soigneusement entre-
tenu et à l'abri des manipulations intempestives.

21.6.9. (1) Les conducteurs des appareils de levage et de
manutention ne devraient recevoir de signaux que des préposés
aux signaux; toutefois, en cas de danger, ils devraient obtempérer
à tout signal d'arrêt, quelle que soit la personne qui donne ce
signal.

(2) Le préposé aux signaux devrait toujours se trouver dans
le champ de vision directe du treuilliste ou du grutier.

21.6.10. Les treuillistes et les grutiers devraient en toute cir-
constance se conformer aux ordres transmis par les préposés aux
signaux.

21.6.11. En cas de mauvaise tenue d'une charge au cours du
levage, le préposé aux signaux devrait immédiatement signaler le

danger.

21.7. Traînage des charges

21.7.1. Il devrait être interdit d'utiliser une grue pour traîner
des charges lourdes avec le câble de levage en position oblique.

21.7.2. (1) Des charges ne devraient être traînées avec les
treuils du bord que si le câble de traction est passé directement
sur le moufle de pied du mât de charge, afin de ne pas surcharger
la corne et le gréement de ce dernier.
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Des poulies coupées (galoches) devraient être utilisées pour
assurer la bonne tenue du câble de traction et l'empêcher de heurter
des obstacles au passage.

Lorsqu'on traîne des charges, des précautions spéciales
devraient être prises en vue d'éviter que les dockers ne se trouvent
sur le passage des câbles ou dans la boucle de ces derniers, et afin
d'assurer une surveillance compétente.

21.7.3. Les treuils de bord et les grues ne devraient pas être
utilisés pour déplacer des allèges ou des wagons ou autres véhi-
cules se trouvant sur un autre navire, à moins que le câble de
traction soit disposé de façon à établir une liaison directe avec le
tambour ou la poupée du treuil.

21.8. Bennes preneuses
21.8.1. Lorsque des produits en vrac sont manutentionnés à

la benne preneuse:
les travailleurs postés aux points de manutention devraient
disposer d'un espace su1sant les mettant hors de portée des
bennes en mouvement;
les bennes devraient être assurées contre toute ouverture ino-
pinée et construites de manière à pouvoir être verrouillées en
position d'ouverture, afin d'éviter qu'une personne puisse
être happée par les mâchoires en cas de fermeture inopinée
de la benne;
s'il s'agit de pondéreux (de minerais, par exemple), les dockers
occupés à l'arrimage en cale devraient faire l'objet d'une sur-
veillance particulière.

21.9. Electro-aimants de levage
21.9.1. Des électro-aimants ne devraient être utilisés dans les

cales que si les dockers peuvent se mettre à l'abri des pièces sus-
ceptibles de tomber.
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21.10. Manoeuvres effectuées avec les poupées des treuils

21.10.1. Lorsqu'une charge est manoeuvrée à l'aide d'un câble
de traction passé sur une poupée de treuil, un conducteur devrait
se tenir en permanence aux commandes du treuil pour pouvoir
l'arrêter immédiatement en cas de besoin; il ne devrait exécuter
aucune autre tâche aussi longtemps qu'il est affecté à ce poste.

21.11. Radeaux de chargement et de déchargement

21.11.1. Les radeaux utilisés pour le cMrgement devraient
avoir une surface et une capacité suffisantes.

21.11.2. Des filins de secours, des bouées de sauvetage et,
s'il y a lieu, une chaloupe, devraient être rapidement disponibles.
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22. Elingues plates en sangle tissée

22.1. Dispositions générales

22.1.1. La largeur des sangles pour les élingues plates à usage
général devrait être comprise entre 5 et 30 cm; toutefois, des
sangles de plus de 30 cm de largeur pourront être adoptées pour
des élingues conçues pour des utilisations spéciales.

22.1.2. La longueur intérieure minimale des boucles souples,
mesurée à plat, ne devrait pas être inférieure à 22,5 cm.

22.1.3. Les élingues plates devraient être constituées de fibres
textiles synthétiques; lorsqu'une élingue est traitée avec un produit
destiné à améliorer sa résistance à l'abrasion, ce produit devrait
être compatible avec la fibre utilisée.

22.1.4. Lorsqu'une élingue plate est susceptible d'être sou-
mise à une exposition intense et prolongée aux rayons du soleil,
la matière dont elle est constituée devrait être convenablement
protégée contre les dégradations dues au rayonnement ultraviolet.

22.1.5. Les coutures devraient être réalisées avec un fil de la
même matière que l'élingue; la jonction devrait, dans la mesure où
cela est pratiquement réalisable, assurer une répartition uniforme
de la tension sur toute la largeur de l'élingue.

22.1.6. Les élingues plates devraient être conformes aux spé-
cifications d'un fabricant agréé, en ce qui concerne également les
contrôles de qualité et les essais de fiabilité effectués sur des échan-
tillons prélevés parmi les articles produits en série.

22.1.7. Le fabricant ou son fournisseur attitré devrait fournir,
avec toute élingue ou lot comprenant des élingues du même type,
un certificat contenant les éléments ci-après:

une déclaration attestant que l'élingue en question peut sup-
porter sans se rompre une charge égale à six fois sa charge
maximale d'utilisation;
la charge maximale d'utilisation de l'élingue employée droite;
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la désignation de l'élingue permettant de se référer à son cer-
tificat;
le matériau constitutif de la sangle et des coutures;
une marque indiquant que l'élingue a été fabriquée en confor-
mité avec une norme agréée.

22.1.8. Les pièces d'extrémité, lorsqu'il y en a, devraient être
conformes aux dispositions du chapitre 20.

22.1.9. Les élingues plates en sangle tissée et leurs pièces
d'extrémité devraient, s'il y a lieu, porter les marques spécifiées
à la section 20.6.

22.2. PrécautIons en service

22.2.1. Outre les mesures spécifiées aux paragraphes 21.4.1,
21.5.2, 21.5.5, 21.5.6, 21.5.10, 21.5.11, 21.5.13 et 21.5.14 et à la
section 10.5, les précautions ci-après devraient être observées:

lorsque deux élingues plates sont réunies pour constituer un
élingage à deux brins, l'angle compris entre les brins devrait
être réduit au fur et à mesure que la largeur de la sangle aug-
mente; en règle générale, cet angle ne devrait pas dépasser 60
degrés pour les sangles dont la largeur n'excède pas 15 cm; un
palonnier devrait être utilisé lorsque la largeur des sangles
dépasse 15 cm;
lorsqu'on procède aux inspections prescrites au paragraphe
20.2.1 d), une attention particulière devrait être portée aux
signes d'abrasion et aux coupures transversales ou longitudi-
nales de la sangle (spécialement à ses lisières) ainsi qu'à toute
détérioration des coutures.

22.3. Elingues plates perdues

22.3.1. (1) Les élingues plates perdues devraient être con-
formes aux dispositions de la section 22.1; toutefois:
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la largeur de la satigle ne devrait pas être inférieure à 25 mm;
la déclaration mentionnée au paragraphe 22.1.7 a) devrait
indiquer que l'élingue peut supporter sans se rompre une charge
égale à cinq fois ou à quatre fois sa charge maximale d'utili-
sation, selon que la largeur de la sangle est inférieure ou supé-
rieure à 50 mm.
(2) Les marques apposées sur les élingues plates devraient

l'être en un point approprié et de manière à demeurer lisibles durant
la période de service de l'élingue; elles devraient comporter les
données ci-après:

la charge maximale d'utilisation pour des angles compris entre
O et 60 degrés
soit la lettre « U» indiquant qu'il s'agit d'une élingue perdue,
soit le mot « Perdu » en langue anglaise - .Disposable - et
dans la langue du pays de destination de la marchandise;
le nom du fabricant;
un numéro de série comprenant la mention de l'année de fabri-
cation.

22.3.2. Les élingues marquées selon les dispositions du para-
graphe 22.3.1(2) devraient:

être utilisées pour lever des charges uniquement lorsque l'angle
formé par leurs brins avec la verticale est inférieur à 60 degrés;
être détruites en les découpant en morceaux ou être mises au
rebut d'une autre manière appropriée après que les inarchan-
dises qu'elles enserrent sont parvenues à leur destination finale.
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23. Empilage et stockage des marchandises

23.1.' Dispositions générales

23.1.1. La méthode d'empilage ou de stockage des marchan-
dises devrait être déterminée par:

la possibilité d'avoir recours à des engins de manutention
mécaniques;
la durée de la période de transit;
l'espace disponible.

23.1.2. Les marchandises devraient si possible être disposées:
soit en charges palettisées;
soit sur des râteliers à palettes.

23.1.3. Le choix des aires de stockage devrait être effectué
en tenant çompte:

de la charge admissible des planchers des bâtiments;
de la présence éventuelle de canalisations ou d'égouts souter-
rains.

23.1.4. Les piles de marchandises devraient être défaites de
manière systématique à partir de leur sommet, afin de ne pas
compromettre la stabilité de l'ensemble.

23.1.5. (1) Dans la construction des piles, il conviendrait de
tenir compte de la forme et de l'éventuelle fragilité des marchan-
dises à çmpiler.

Les objets longs et minces (à part les bois en grumes)
devraient être empilés sur des râteliers horizontaux.

Les piles d'objets en forme de caisse ou de carton devraient
être assurées par des liaisons appropriées.

Les objets cylindriques pourront être stockés soit debout,
soit horizontalement.
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(5) Lorsque des objets cylindriques sont stockés horizontale-
ment, ceux du premier plan (plan inférieur) devraient être conve-
nablement calés afin d'interdire tout déplacement horizontal.

23.1.6. (1) Des matériaux de fardage devraient être placés,
s'il y a lieu, sous les objets destinés à être chargés ou déchargés
par des chariots élévateurs à fourche ou d'autres engins de levage.

(2) Le fardage devrait être suffisamment épais pour permettre
l'introduction et le dégagement des bras de fourche ou des élingues.

23.2. Produits en vrac stockés dans des silos, des trémies
ou dés récepteurs analogues

23.2.1. (1) Les nouveaux locaux de stockage devraient être
construits de telle sorte qu'on puisse se dispenser de les nettoyer;
leurs parois devraient être lisses et avoir une inclinaison qui
empêche les produits de coller.

(2) Les mécanismes de secouage devraient soit être disposés
dans la masse des produits elle-même, soit être fixés aux parois
des silos ou des autres récepteurs de stockage (lorsque la construc-
tion de ceux-ci le permet), afin d'assurer un écoulement régulier
des produits.

23.2.2. (1) Lorsqu'une personne doit pénétrer dans un silo
ou un autre récepteur de stockage pour éliminer une obstruction,
un système d'autorisations d'entrée devrait être institué.

La personne en question devrait porter un harnais de
sécurité approprié fixé à un ou deux filins d'amarrage, selon les
cas; lorsqu'on a recours à deux filins, ils devraient être tenus
par des personnes placées sur deux côtés opposés du récepteur de
stockage.

Les filins devraient être aussi tendus que cela est pratique-
ment réalisable et si possible amarrés en des points appropriés
afin qu'en cas de chute de la personne ou d'éboulement des pro-
duits par suite d'une cavité formée sous ses pieds son corps soit
immédiatement retenu.
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(4) Le harnais de sécurité et les filins devraient être conservés
en un lieu approprié et être soigneusement examinés avant chaque
utilisation.

23.3. Piles de bois

23.3.1. Les piles devraient autant que possible être constituées
de pièces de bois de même longueur.

23.3.2. Chaque couche devrait être posée sur un fardage placé
perpendiculairement aux pièces de bois.

23.3.3. La pratique consistant à disposer des planches ou
des madriers en gradins à l'extrémité des piles afin de permettre
à des personnes d'y monter devrait être prohibée.

23.3.4. Dans le cas de pièces de bois relativement courtes,
chaque couche devrait être disposée perpendiculairement à la
couche sous-jacente afin de garantir la bonne tenue de la pile;
la hauteur de cette dernière devrait être limitée.

23.3.5. (1) Les grumes ou les bois en billes devraient, là où
cela est pratiquement réalisable, être empilés de telle sorte que les
pièces de plus fort diamètre forment la couche inférieure, les
couches suivantes étant constituées de pièces de diamètre de plus
en plus réduit, afin de réaliser une construction en pyramide.

(2) Les piles devraient être assurées par des cadres spéciaux
ou des cales de construction spéciale, de dimensions et d'une
résistance suffisantes, ou par d'autres moyens aussi efficaces.

23.4. Pâte à papier en balles

23.4.1. (1) La hauteur des piles ne devrait en règle générale
pas dépasser vingt balles.

(2) La liaison des balles devrait être obtenue en disposant les
balles de chaque couche perpendiculairement à celles de la couche
sous-jacente.
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Les balles de la couche inférieure devraient être espacées
le plus possible les unes des autres; l'espacement devrait être
progressivement réduit au fur et à mesure que la pile s'élève, afin
de réaliser une construction en pyramide.

Des vides suffisants devraient être ménagés entre les balles
afin d'éviter le risque de combustion spontanée.

23.5. Fûts, rouleaux de papier, etc.
23.5.1. (1) Les fûts et les rouleaux pourront être stockés

debout lorsque l'empilage est réalisé à l'aide d'un appareil de
levage équipé de pattes à fûts ou de pinces à rouleaux.

Les fûts (ou les rouleaux) devraient tous avoir le même
diamètre.

La hauteur limite de la pile devrait être déterminée en
tenant compte notamment du diamètre et du poids des fûts ou
des rouleaux.

Les fûts, particulièrement les fûts vides, devraient être
stockés si possible sur des palettes.

23.5.2. Lorsque des fûts ou des rouleaux sont stockés hori-
zontalement, les piles devraient être constituées suivant les dispo-
sitions du paragraphe 23.3.5.

23.6. Tôles et métaux en feuilles
23.6.1. Lorsque les feuilles sont emballées et qu'elles sont de

dimensions et de poids réduits, elles pourront être empilées les
unes sur les autres jusqu'à une hauteur ne dépassant pas 2 m;
les paquets devraient être séparés par un fardage approprié.

23.6.2. (1) Lorsque des tôles pesantes sont entreposées de
champ et individuellement, elles devraient s'appuyer sur des sup-
ports verticaux de résistance suffisante et reposer sur une base solide.

(2) Les tôles stockées de cette manière devraient être manipu-
lées à l'aide de mâchoires pourvues de cames à autoserrage.
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23.7. Métaux en bobines

23.7.1. (1) Les métaux en bobines pourront être stockés en
gradins, les bobines d'un étage étant posées dans les vides de
l'étage sous-jacent.

Les bobines de l'étage inférieur devraient être solidement
calées afin d'interdire tout déplacement horizontal.

Il conviendrait de tenir compte du poids considérable de
ces bobines.

Lorsque les bobines ne sont pas toutes de même diamètre,
elles devraient être empilées en ordre de diamètres décroissants,
les bobines de plus grand diamètre constituant l'étage inférieur.

La hauteur des piles ne devrait pas dépasser cinq étages.

23.8. Râteliers et rayonnages de stockage

23.8.1. (1) Les râteliers et rayonnages de stockage devraient
être bien construits, offrir une résistance suffisante et être convena-
blement entretoisés.

(2) Le rapport de leur hauteur à leur base dépendra du type
de construction adopté ainsi que du poids et de la nature des mar-
chandises stockées.

23.9. Manutention des cargaisons en pontée

23.9.1. (1) Les ponts supérieurs des navires sur lesquels les
dockers peuvent être appelés à travailler devraient être pourvus
de pavois ou de garde-corps suffisamment hauts, construits et
placés de manière à empêcher toute chutepar-dessus bord.

Les pavois et les lisses des garde-corps devraient être
continus, sauf aux endroits où ils comportent des sections amo-
vibles.; ces sections devraient être aussi courtes qiie possible.

Les sections amovibles devraient être solidement assujet-
ties lorsqu'elles sont en place.
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23.9.2. (1) Les soupapes, les vannes, les robinets de purge et
les raccords à brides des tuyauteries de vapeur devraient être
entretenus en bon état.

(2) Toute fuite de vapeur devrait être immédiatement signalée
au commandement du bord; celui-ci devrait prendre sans délai
les mesures qui s'imposent.

23.9.3. (1) Les pontées devraient être arrimées, ou des mesures
efficaces devraient être prises, de telle sorte que:

un accès sûr soit ménagé aux treuils, aux échelles de cale ainsi
qu'aux postes des préposés aux signaux;
la manoeuvre des treuils utilisés dans les opérations de charge-
ment et de déchargement puisse s'effectuer dans de bonnes
conditions de sécurité.
(2) La sécurité de l'accès aux pontées, aux échelles de cale et

aux treuils devrait être garantie par des marchepieds ou des échelles
solidement installés.

23.9.4. Lorsque les préposés aux signaux doivent se déplacer
entre le carré de l'écoutille et le bastingage, un espace d'au moins
1 m de largeur devrait être maintenu dégagé.

23.9.5. Lorsque la surface d'une pontée est inégale, des che-
mins de planches offrant de bonnes garanties de sécurité devraient
être aménagés, dans le sens longitudinal et dans le sens transversal
là où cela est pratiquement réalisable.

23.9.6. Lorsqu'une pontée inactive est arrimée le long du
pavois du navire ou contre les surbaux d'écoutille à une hauteur
telle que le pavois ou les surbaux ne protègent plus les dockers
d'une chute par-dessus bord ou dans la cale ouverte, une barrière
provisoire devrait être aménagée.

23.9.7. (1) Lorsque des marchandises sont arrimées sur le
pont ou dans l'entrepont et que les écoutilles doivent être ouvertes
à des escales intermédiaires avant le déchargement de ces marchan-
dises, celles-ci devraient être arrimées de manière à ménager un
espace libre d'au moins 1 m autour des surbaux ou autour de la
partie de l'écoutille qui doit être ouverte aux prochaines escales.

171



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

Si cette manière de procéder est pratiquement irréalisable,
des mesures devraient être prises, en installant par exemple des
barrières ou en prévoyant des filins d'amarrage, pour permettre
aux dockers d'enlever et de remettre en place en toute sécurité
tous les barrots, galiotes et panneaux servant à fermer l'écoutille.

L'espace libre ménagé autour des surbaux sur une largeur
de 1 m devrait être délimité par une bande de peinture.

23.9.8. Si des marchandises doivent être arrimées sur des
écoutilles fermées:

il devrait être tenu compte de la charge maximale que peuvent
supporter les panneaux;
les personnes responsables devraient s'assurer au préalable que
les barrots sont correctement placés et que les panneaux ont
une bonne assise et sont jointifs;
les personnes responsables devraient s'assurer au préalable que
les barrots et les panneaux d'écoutille sont en bon état.
23.9.9. Lorsque le navire transporte des marchandises en

pontée, des mesures suffisantes devraient être prises pour que le
grutier ou le treuilliste puisse voir le préposé aux signaux.

23.10. Soulèvement et port des charges
23.10.1. Partout où cela est raisonnable et pratiquement

réalisable, des engins mécaniques devraient être fournis et utilisés
pour soulever et porter des charges.

23.10.2. Les travailleurs affectés à la manutention devraient
être instruits quant aux techniques permettant de soulever et de
porter des charges sans danger'.

' U convient de se référer à ce propos à la convention (n° 127) et à la
recommandation (n° 128) de l'OIT sur le poids maximum, adoptées en
1967, qui concernent le poids maximum des charges pouvant être transpor-
tées par un seul travailfeur.
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23.10.3. Nul ne devrait être appelé à soulever, à transporter
ou à déplacer des charges d'un poids tel que cela risquerait de
mettre sa santé ou sa sécurité en danger.

23.10.4. Lorsqu'on manipule des objets pesants sur un plan
incliné, par exemple des fûts ou des réservoirs pleins, à la montée
ou à la descente:
a) leur déplacement devrait être contrôlé au moyen de câbles, de

cordages ou d'autres agrès, en plus des cales ou des coins
indispensables;

b) les travailleurs ne devraient pas se tenir au bas de la pente.

23.10.5. Lorsque des objets pesants sont déplacés sur des
rouleaux, on devrait utiliser des leviers ou des masses (et ne pas
se servir des mains ou des pieds) pour modifier la position des
rouleaux en mouvement.

23.10.6. Les crics et les vérins, de quelque modèle qu'ils soient,
devraient être d'une construction telle que la charge soulevée:

reste stable en toute position;
ne puisse être abaissée par inadvertance.

23.10.7. Lorsque des charges sont soulevées à l'aide de crics
ou de vérins, ceux-ci devraient:
a) reposer sur une base solide;
bJ être correctement centrés pour les levées;

être placés de telle sorte qu'ils puissent être manoeuvrés sans
que l'on soit gêné par un obstacle..

23.10.8. Les travailleurs occupés à la manutention d'objets
qui présentent des arêtes tranchantes, des bavures, des éclats,
des picots ou d'autres parties dangereuses, de même que ceux qui
manipulent des matières brûlantes ou corrosives, devraient avoir
à leur disposition et utiliser un équipement et des vêtements de
protection appropriés, conformes aux dispositions du chapitre 27
qui leur sont applicables.
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23.10.9. Les travailleurs occupés à la manutention de caisses
devraient prendre garde aux clous, aux pointes, aux picots, aux
ferrures et aux feuillards.

23.11. Palettes. Dispositions générales

23.11.1. Les palettes, y compris celles de type perdu, devraient
être conformes aux dispositions du paragraphe 4.2.1 a) à d).

23.11.2. Lorsqu'on procède au choix d'une palette, il convien-
drait de s'assurer qu'elle présente une résistance suffisante; il
faudrait tenir compte en particulier de la répartition de la charge
ainsi que des méthodes de manutention et de stockage.

23.11.3. Les palettes de type réutilisable devraient être assem-
blées par boulons et écrous, par vis à bois, par clous crampons à
stries hélicoïdales ou annulaires (fausses vis) ou au moyen d'autres
dispositifs de fixation d'une résistance équivalente.

23.11.4. Les ailes des palettes levées à l'aide d'étriers devraient
déborder sur une longueur d'an moins 75 mm.

23.12. Utilisation des palettes

23.12.1. (1) Les palettes devraient être inspectées avant d'être
chargées pour s'assurer qu'elles ne présentent pas de danger.

(2) Les palettes endommagées devraient être réparées ou dé-
truites.

23. 12.2. Les palettes vides:
devraient être traitées avec ménagement et ne pas être traînées
ou jetées;
ne devraient pas être malmenées, en forçant par exemple la
plate-forme d'une brouette à sacs entre leurs deux planchers.
23.12.3. (1) Le chargement des palettes devrait être effectué

de manière méthodique, selon un système qui permette d'assurer
la meilleure stabilité sans dépasser la charge utile nominale.
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En règle générale, la hauteur de chargement ne devrait pas
dépasser la longueur du plancher des palettes.

Les charges devraient être appliquées de manière progres-
sive; elles devraient, à moins que la palette ait été construite pour
supporter une charge concentrée, être réparties augsi uniformément
que possible.

23.12.4. (1) Lorsque les palettes sont gerbées, une base solide
et de niveau devrait être aménagée sur le sol, sur le pont ou à la
partie supérieure de la dernière palette.

En règle générale, les piles de plus de quatre charges palet-
tisées devraient être évitées.

Les palettes ne devraient être stockées en rayonnages que
si elles conviennent à ce mode d'entreposage.

23.12.5. Des précautions devraient être prises lorsque des
charges palettisées sont cerclées

23.12.6. Les bras de fourche des engins de manutention de-
vraient être engagés dans les passages de fourche sur une dis-
tance qui ne soit pas inférieure à 75 pour cent de la dimension de
la palette parallèle à la direction des bras de fourche; l'écartement
de ces derniers devrait être réglé de telle sorte que la palette soit
soutenue de manière optimale lors du levage.

23.12.7. Lorsqu'on utilise des transpalettes, il faudrait veiller
à ce que les galets des longerons n'endommagent pas le plancher
des palettes.

23.12.8. Les palettes levées à la grue devraient être suspendues
à des dispositifs à fourche appropriés ou, dans le cas de palettes
à ailes débordantes, à des étriers de levage fixés à un palonnier.

23.12.9. Les charges palettisées qui, à la suite d'un examen
visuel, se révèlent ne pas être conformes aux dispositions de la

' En effet, une tension exagérée du cerclage pourrait arracher le plancher
supérieur des entretoises.
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présente section devraient, avant d'être manutentionnées, être pla-
cées sur des palettes qui satisfont à ces dispositions.

23.12.10. (1) Les plus grandes précautions devraient être
prises lorsqu'on réutilise une palette

(2) Les palettes de type perdu ne devraient pas être réutilisées.

23.13. Inspection des palettes
23.13.1. Lorsqu'on examine des palettes en vue de détecter

leurs détériorations, il conviendrait de rechercher particulièrement:
a) sur les vieilles palettes:

j) les traverses ou les entretoises endommagées;
les plots fendus ou déplacés;
les clous saillants;
les planches endommagées, particulièrement s'il s'agit de
planches situées sur le bord d'attaque des fourches;

V) les planches branlantes qui favorisent les déformations;

b) sur les palettes neuves:
î) les traverses ou les entretoises déformées ou fendues;

les plots fendus;
les planches mal espacées ou fendues;
les clous mal espacés ou saillants;

y) les noeuds et les inclusions importantes d'écorce.

1 En effet, toute modification apportée aux marchandises chargées sur
la palette ou aux méthodes de manutention peut provoquer des sollicitations
qui dépassent celles pour lesquelles la palette a été calculée.
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24 Entrepôts et locaux de stockage

24.1. Disposîtions générales
24.1.1. Les sols et les planchers des locaux de stockage

devraient être conformes aux dispositions applicables de la sec-
tion 2.1.

24.1.2. (1) Les piles de marchandises devraient être disposées
en bon ordre, en. ménageant des allées suffisamment larges pour
garantir la sécurité de circulation des chariots élévateurs à fourche
et des autres engins de manutention.

(2) Les allées devraient être clairement délimitées et matéria-
lisées par des bandes continues de couleur jaune.

24.1.3. Dans la mesure où cela est pratiquement réalisable:
la circulation devrait être à sens unique ou suivant un circuit
en boucle; le sens de circulation devrait être indiqué par une
signalisation;
les voies de circulation principales devraient être clairement
signalées;

e) la circulation devrait être convenablement contrôlée;
d) les voies de circulation devraient être dégagées de tous obstacles

tels que marchandises, matériaux de fardage et engins.

24.1.4. Des écriteaux appropriés devraient être placés aux
croisements des couloirs piétonniers et des voies de circulation,
à l'intention des piétons aussi bien que des conducteurs de véhi-
cules; les croisements en question devraient être signalés par des
bandes jaunes et noires alternantes.

24.1.5. (1) La surcharge maximale du plancher par unité de
surface et le poids brut maximal (tare plus charge utile maximale)
des véhicules admis à circuler sur ce plancher devraient être affichés.

(2) Ces charges maximales admissibles ne devraient en. aucun
cas être dépassées.

177



Sécurité et hygiène dans les manutentions portuaires

24.1.6. Lorsque des travaux sont effectués sur une pile élevée,
des avis devraient être affichés et des précautions appropriées
devraient être prises pour garantir la sécurité des personnes qui
circulent à proximité de la pile.

24.1.7. (1) Les risques liés au voisinage de rails ou de fils de
contact nus, d'autres installations électriques ou de ponts ôu de
portiques roulants devraient faire l'objet de mesures de protection
convenables; à défaut de telles mesures, la hauteur des piles de
marchandises devrait être limitée de manière à éviter ces dangers.

(2) Des précautions devraient être prises afin d'éviter qu'une
personne utilisant une échelle amovible, et particulièrement une
échelle métallique, puisse entrer en contact avec des conducteurs
électriques nus (voir également le paragraphe 3.4.9).

24.2. Accès au sommet des piles de marchandises

24.2.1. (1) Des moyens permettant d'accéder sans danger au
sommet des piles devraient être aménagés.

(2) Lorsque l'accès au sommet d'une pile est assuré par une
échelle:

celle-ci devrait être conforme aux dispositions de la section 3.4;
elle devrait être placée de telle sorte que la personne qui l'uti-
lise puisse passer sans danger de l'échelle au sommet de la pile;
cette personne devrait être particulièrement prudente lorsqu'elle
met le pied sur des marchandises telles que de la pâte à papier
qui sont susceptibles de vaciller ou de céder sous son poids.

24.2.2. Il devrait être interdit de se faire déposer au sommet
d'une pile ou d'en descendre par la fourche d'un chariot élévateur
ou par une partie quelconque d'un appareil de levage; toutefois,
cette manoeuvre pourra être autorisée si l'on utilise une grue et si:
a) l'on dispose d'un siège approprié offrant toutes garanties de

sécurité, fixé au crochet de la grue de manière à interdire tout
déplacement inopiné;
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le limiteur de course de la grue prévu conformément aux dispo-
sitions de la section 4.11 a été essayé par le grutier avant d'être
utilisé pour la première fois au cours de la journée ou du poste
de travail;
la personne est levée à une distance suffisante de la pile, de tout
conducteur électrique nu et de toute partie fixe du bâtiment
(colonne, poteau de voie de roulement de grue, etc.);
les mouvements de translation et d'orientation de la grue sont
limités au strict nécessaire pour déposer la personne sur la pile
à bonne distance des bords;
le grutier tient compte uniquement des ordres qui lui sont
adressés par la personne assise dans le siège (exception faite
des signaux d'arrêt d'urgence émanant d'une tierce personne);
le crochet de suspension est fixé au câble de levage par un culot
conique conforme aux dispositions du paragraphe 9.6.2.

24.3. Ouvertures dans les planchers, les murs
et les cloisons

24.3.1. (1) Les ouvertures pratiquées dans les planchers, les
murs et les cloisons devraient soit être obturées, soit être protégées:

par un garde-corps d'une hauteur d'au moins 1 m au-dessus
du niveau du plancher.
s'il existe le risque qu'une personne ou des objets puissent
passer sous le garde-corps, par une plinthe d'une hauteur d'au
moins 15 cm au-dessus du niveau du plancher.
(2) Le garde-corps et, le cas échéant, la plinthe pourront être

enlevés s'il y a lieu pour permettre le passage de marchandises.

24.4. VentIlation
24.4.1. Lorsque des chariots mus par des moteurs à combus-

tion interne sont utilisés, des dispositions suffisantes devraient être
prises pour assurer la ventilation des locaux et en évacuer les gaz
d'échappement.
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24.5. Autres dispositions applicables

24.5.1. Il conviendrait en outre de se conformer aux règle-
ments nationaux visant:

la prévention des incendies et la protection contre le feu, y
compris les moyens d'évacuation en cas d'incendie;
les ascenseurs et monte-charge utilisés par le personnel employé
dans l'entrepôt;
la construction du bâtiment, et en particulier la résistance et les
caractéristiques de l'entresol et des autres étages utilisés pour
le stockage des marchandises et, le cas échéant, la circulation
des chariots;
les escaliers.

24.6. Entretien
24.6.1. Les entrepôts et les locaux de stockage devraient être

entretenus dans de bonnes conditions de sécurité; toute défectuo-
sité dangereuse constatée dans les planchers, les escaliers, les
galeries, les ouvertures de monte-charge, etc., devrait être corrigée
sans délai.
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25. Réseaux ferroviaires implantés
sur les ports

25.1. Dispositions générales.

25.1.1. Les réseaux ferroviaires implantés sur les ports de-
vraient être construits, équipés, entretenus et exploités confor-
mément aux dispositions appropriées des règlements de sécurité
applicables au réseau ferroviaire national.

25.1.2. Un espace libre suffisant pour garantir la sécurité
devrait être ménagé entre les voies ferrées et les bâtiments, ouvrages
ou piles de marchandises.

25.1.3. Lorsque les bâtiments ont des portes qui débouchent
directement sur des voies ferrées, ainsi qu'aux angles sans visibilité
et en tout autre lieu où la visibilité est particulièrement limitée,
des mesures devraient être prises afin d'éviter que les travailleurs
ne s'engagent sur les voies au-devant de véhicules en mouvement.
Ces mesures pourraient consister en des écriteaux appropriés et,
là où cela est pratiquement réalisable, en des garde-corps fixés à.
demeure interdisant une sortie directe et obligeant les travailleurs
à un détour; les garde-corps devraient être placés de façon à
ménager un espace libre suffisant pour les personnes qui se trou-
vent sur les wagons.

25.1.4. Les leviers de manoeuvre au sol des aiguilles devraient
être placés de telle sorte que les personnes qui les manoeuvrent se
tiennent à l'écart des voies adjacentes et qu'ils soient pour le per-
sonnel un obstacle aussi réduit que possible.

25.1.5. Les tringles d'aiguilles et les câbles actionnant les si-
gnaux devraient, lorsque cette précaution est nécessaire pour élimi-
ner un danger, être suffisamment recouverts ou protégés d'une autre
manière.

25.1.6. Les écriteaux avertisseurs et les protecteurs placés à
proximité d'obstacles le long des voies ferrées des ports devraient
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être signalés de manière apparente par une peinture appropriée,
par exemple par des bandes jaunes et noires alternantes.

25.1.7. Lorsque les réseaux ferroviaires implantés sur les
ports sont en service après la tombée de la nuit, tous les écriteaux
avertisseurs et tous les protecteurs placés à proximité des obstacles
devraient être éclairés.

25.1.8. Les mécaniciens de locomotive devraient se conformer
uniquement aux signaux donnés par des personnes autorisées;
toutefois, ils devraient obtempérer à tout signal d'arrêt, quelle
qu'en soit l'origine.

25.1.9. Les dispositifs avertisseurs des locomotives devraient
être actionnés avant la mise en marche des locomotives ou des
trains ainsi qu'à l'approche des passages à niveau et des autres
endroits particulièrement dangereux.

25.1.10. Il devrait être interdit aux personnes non autorisées
de prendre place sur des locomotives ou sur des wagons.

25.1.11. Les locomotives qui remorquent ou poussent des
wagons devraient se déplacer à la vitesse du pas et devraient être
précédées d'un homme à pied lorsqu'elles traversent des zones
où des travailleurs sont occupés.

25.1.12. Les travailleurs ne devraient pas s'engager sous le
matériel roulant ou entre les véhicules.

25.2. Chargement et déchargement

25.2.1. En ouvrant les portes des wagons, les travailleurs de-
vraient:

vérifier que les organes de fermeture sont en bon état;
se tenir à l'écart des portes et de la trajectoire des marchandises
qui pourraient tomber des wagons.
25.2.2. Les travailleurs ne devraient pas se tenir à l'intérieur

des wagons découverts:
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lorsque des produits en vrac y sont manutentionnés à la benne;
lorsque des pièces de métal y sont manutentionnées au moyen
d'un électro-aimant de levage.

25.2.3. Lorsque des wagons découverts à portes latérales
pivotantes sont déchargés à proximité de passages, des écriteaux
signalant le danger devraient être placés à chaque extrémité des
tronçons exposés.

25.2.4. Lorsqu'on ouvre les fonds mobiles des wagons-
tombereaux ou les trappes des wagons-trémies, des précautions
devraient être prises afin d'éviter que les travailleurs aient les
doigts écrasés.

25.2.5. Les ponts de chargement mobiles devraient:
être assez résistants pour supporter les charges maximales pour
lesquelles ils sont utilisés;
être pourvus de dispositifs de blocage efficaces qui les empêchent
de glisser;

e) avoir une surface antidérapante;
être pourvus de chaque côté de plinthes d'au moins 15 cm de
hauteur;
porter l'indication bien visible de leur capacité de charge maxi-
male;
être munis d'un dispositif approprié permettant de les lever
et de les déplacer;
être convenablement assujettis;
lorsqu'ils ne sont pas utilisés, être entreposés de manière à ne
pas constituer un danger.

25.2.6. Des outils appropriés devraient être fournis pour pro-
céder à l'enlèvement des feuillards.

25.2.7. Il devrait être interdit d'utiliser des chariots élévateurs
à l'intérieur des wagons, à moins que le plancher ne présente une
sécurité suffisante.
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25.2.8. Lorsque les travailleurs sont tenus de travailler entre
des wagons ou sous des wagons, ils devraient être accompagnés
d'un guetteur chargé de leur donner tous les avertissements néces-
saires concernant les mouvements des véhicules, etc.

25.2.9. Lorsqu'il est fait usage de wagons à étage:
une main courante devrait être installée autour du plancher
supérieur;
le passage situ6 le long de la main courante devrait avoir une
surface antidérapante.

25.3. Mouvement des wagons

25.3.1. Dans les zones où l'on procède à des manutentions
portuaires, il devrait être interdit d'effectuer des manoeuvres au
lancer; aucun wagon ne devrait être dételé avant que le convoi
soit complètement arrêté.

25.3.2. (1) Lorsqu'il est nécessaire de déplacer, sur une lon-
gueur qui dépasse une très courte distance, des wagons qui ne
sont pas attelés à une locomotive et que l'on ne dispose pas d'une
locomotive, il conviendrait d'utiliser:

soit des véhicules spéciaux à moteur;
soit des treuils ou des cabestans actionnés mécaniquement ou
à bras.
(2) Les wagons devraient être déplacés à la vitesse du pas et

être précédés d'un homme circulant à pied lorsqu'ils traversent
des zones où des travailleurs sont occupés.

25.3.3. (1) Lorsqu'on déplace des wagons au cabestan, les
travailleurs devraient se tenir à l'écart du câble de traction et ne
pas se placer entre le câble et les wagons.

L'aire située à proximité immédiate du cabestan devrait
être entièrement dégagée.

Les commandes du cabestan devraient être disposées sur
le côté, à l'écart du câble de traction.
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Les commandes du cabestan devraient être aménagées de
telle sorte que le préposé se trouve éloigné du point d'enroulement
du câble.

Si le cabestan est commandé au moyen d'une pédale, celle-
ci devrait être vérifiée au début de chaque journée de travail.

25.3.4. (1) Le déplacement de wagons se trouvant sur des
voies adjacentes ou des jonctions à l'aide de perches placées entre
une locomotive et ces wagons devrait être évité.

(2) Lorsqu'il n'est pratiquement pas possible d'éviter cette
manoeuvre, les travailleurs qui tiennent les perches devraient faire
face au sens du déplacement, de manière que les perches se trouvent
devant et non derrière eux.

25.3.5. Lorsqu'on déplace des wagons ou des rames de wagons
qui ne sont pas attelés à une locomotive, un travailleur devrait
être désigné pour maîtriser chaque wagon ou rame de wagons.

25.3.6. Les wagons à l'arrêt ne devraient pas, dans la mesure
ou cela est pratiquement réalisable, être abandonnés sur les quais
à courte distance les uns des autres.

25.3.7. Avant de procéder au déplacement des wagons, le
personnel de train devrait s'assurer que tous les dockers ont quitté
les wagons et la zone dangereuse.

25.3.8. Les grues, les treuils du bord et les mâts de charge
ne devraient pas être utilisés pour déplacer des wagons.

25.3.9. Avant de déplacer des wagons, les portes pivotantes
devraient être convenablement bloquées; les ranchers mal assit-
jettis et les feuillards pouvant se trouver sur le sol des wagons
devraient être enlevés et déposés à l'écart des zones de travail.
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26. Matières, ambiances et conditions
de travail dangereuses

26.1. Manutention des matières dangereuses
26.1.1. La manutention et le stockage des explosifs, des

liquides très inflammables et des autres matières dangereuses
devraient être effectués conformément aux prescriptions corres-
pondantes de la réglementation nationale ou locale; il conviendrait
de tenir dûment compte des normes nationales et internationales
applicables en la matière, telles que celles de l'Organisation inter-
gouvernementale consultative de la navigation maritime (OMCI).

26.1.2. (1) Les matières dangereuses ne devraient être char-
gées, déchargées, manutentionnées ou entreposées que sous la
surveillance d'une personne compétente connaissant bien les ris-
ques qu'elles présentent et les précautions qu'ils appellent.

(2) En cas de doute quant à la nature des risques ou aux pré-
cautions à prendre, les consignes nécessaires devraient être de-
mandées à l'autorité compétente.

26.1.3. (1) Les matières dangereuses ne devraient être char-
gées, déchargées, manutentionnées ou entreposées que si elles sont
conditionnées et étiquetées conformément à la réglementation
nationale ou internationale visant le transport de ces matières.

(2) S'il s'agit de produits en vrac, pour lesquels l'étiquetage
peut être difficile à appliquer, les indications nécessaires devraient
être portées sur le connaissement ou sur un autre document d'ac-
compagnement.

26.1.4. (1) Avant le début des opérations de manutention,
il conviendrait de prendre connaissance des étiquettes apposées
sur les marchandises, du manifeste établi pour les cargaisons dan-
gereuses et des autres documents d'expédition, afin d'identifier
les marchandises dangereuses qui doivent éventuellement être
manutentionnées, ainsi que la nature générale des risques qu'elles
présentent.
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Les dockers devraient être informés de la nature générale
des risques en question, des précautions à. prendre pour éviter
d'endommager les cargaisons dangereuses et des mesures spéciales
de sécurité qui pourraient se révéler nécessaires.

Les dockers devraient signaler tous les récipients endom-
magés ainsi que les fuites et les débords.

Lorsque cela est pratiquement réalisable, il conviendrait de
déterminer la nature de la précédente cargaison arrimée dans la
cale ou le compartiment du navire et de s'assurer que la cale ou
le compartiment en question ont été convenablement nettoyés ou
ventilés avant le début des opérations de chargement.

26.1.5. Des précautions spéciales (la fourniture de paillets,
de filets d'élingage, de caisses, de palettes à rehausse, par exemple)
devraient être prises pour empêcher le bris ou la détérioration des
récipients contenant des matières dangereuses.

26.1.6. (1) Lorsque des matières dangereuses se sont répan-
dues ou qu'il existe une fuite importante, les dockers devraient
quitter la cale ou le compartiment et se mettre en lieu sûr jusqu'à
ce que:

les risques encourus aient été déterminés;
un équipement de protection individuelle et des vêtements de
protection appropriés aient été mis à leur disposition;

e) une ventilation et un matériel de lutte contre le feu suffisants
aient été mis en place pour prévenir les risques et assurer la
protection des dockers contre ces risques;

d) les dockers aient été informés de la manière d'éliminer les
matières répandues et les récipients endommagés en toute sécu-
rité.
(2) Les opérations de nettoyage et d'évacuation devraient être

effectuées sous la surveillance d'une personne expérimentée.

26.1.7. (1) Les matières explosibles ne devraient pas séjourner
sur un quai ou une autre aire de travail du port plus longtemps
qu'il n'est nécessaire.
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Si des matières explosibles doivent séjourner sur un quai
ou une autre aire de travail du port, l'autorité compétente devrait
prescrire, pour chaque catégorie de risques, la quantité maximale
pouvant être admise à séjourner ainsi que les distances minimales
à respecter entre les matières explosibles, d'une part, et les bâti-
ments, navires, autres marchandises, etc., d'autre part, compte
tenu de la catégorie de risques et de la quantité des matières explo-
sibles déposées.

Lorsqu'on procède au chargement de liquides dangereux
en vrac, l'ensemble des pompes, des tuyauteries, des tuyaux
souples et de leurs raccords ainsi que tous les appareils de levage
et de manutention utilisés devraient être constitués de matériaux
solides appropriés, bien construits, exempts de défectuosités et
bien entretenus.

26.1.8. Lorsqu'il existe un risque d'explosion, tous les circuits
et tous les appareils électriques devraient être mis et maintenus
hors tension aussi longtemps que le risque subsiste, à moins que
ces circuits et ces appareils puissent être utilisés en toute sécurité
dans les circonstances en question.

26.1.9. Lorsqu'on procède au chargement ou au déchargement
de matières très inflammables, des précautions particulières de-
vraient être prises pour assurer la maîtrise immédiate de tout
commencement d'incendie.

26.1.10. Afin de réduire les risques de production d'étincelles,
des précautions suffisantes devraient être prises lorsque des outils
à main sont utilisés:

sur des navires qui transportent du pétrole brut, des gaz com-
bustibles liquéfiés ou d'autres liquides inflammables;
à. proximité de matières inflammables ou explosibles;

e) en présence de poussières ou de vapeurs explosibles.
26.1.11. Ds mesures efficaces devraient être prises avant

d'entreprendre le chargement ou le déchargement d'une cargaison
désinfectée par fumigation (du blé, par exemple), afin d'assurer
la sécurité des opérations de manutention.
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26.1.12. Des précautions spéciales devraient être prises lors
de la manutention ou de l'entreposage de matières corrosives,
afin d'éviter que les récipients ne soient endommagés et d'éliminer
tout danger pouvant provenir d'un cou1ement de leur contenu.

26.1.13. Les dockers procédant au chargement, au décharge-
ment ou à toute autre forme de manutention de matières dange-
reuses devraient, en cas de besoin, avoir reçu et utiliser des vête-
ments de protection et un équipement de protection individuelle,
conformément aux dispositions de la section 27.1.

26.1.14. Les dockers ne devraient pas toucher aux rats morts,
mais les enlever à l'aide de pinces ou d'autres moyens appropriés.

26.1.15. Avant d'absorber des aliments ou des boissons, les
dockers affectés à la manutention de matières nocives devraient
se laver soigneusement les mains et le visage au savon ou à l'aide
d'un autre nettoyant approprié.

26.1.16. Lorsque la désinfection - en particulier contre le
charbon - des peaux, de la laine, des poils, des os ou d'autres
parties d'animaux n'a pas été certifiée par une autorité compétente,
ou lorsqu'il y a lieu de redouter un risque d'infection, les dockers
intéressés devraient:

être instruits des risques d'infection et des précautions à prendre,
au moyen d'affiches et de notices appelant leur attention sur
ces points, par exemple;
avoir reçu et utiliser un équipement de protection individuelle,
conformément aux dispositions de la section 27.1;
être l'objet d'une surveillance médicale particulière.

26.2. Ambiances et conditions de travail dangereuses
ou insalubres

26.2.1. (1) Lorsque des opérations de chargement ou de dé-
chargement donnent lieu à un dégagement de poussières tel qu'il
puisse en résulter des risques pour la santé ou un danger d'explo-
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sion, on devrait avoir recours dans la mesure du possible à des
méthodes de manutention mécanique propres à réduire ces risques.

(2) Lorsque des dockers sont exposés à des poussières dont la
concentration peut être dangereuse ou irritante, ils devraient avoir
reçu et utiliser un équipement approprié de protection des voies
respiratoires.

26.2.2. En cas de risque provenant de récipients de matières
dangereuses endommagés ou présentant des fuites, les dockers
devraient être évacués de la zone dangereuse et les mesures énu-
mérées ci-après devraient être prises avant la reprise du travail:
a) si la cargaison dégage des vapeurs ou des gaz dangereux:

un équipement approprié de protection des voies respira-
toires devrait être mis à la disposition immédiate des dockers
chargés d'évacuer les récipients endommagés;
un matériel de sauvetage approprié et un personnel entraîné
à son utilisation devraient être rapidement disponibles pour
secourir les dockers sinistrés;
les lieux devraient être ventilés en cas de besoin et soumis à
des contrôles afin de s'assurer que le taux de concentration
des gaz ou des vapeurs dans l'atmosphère ne présente pas
de danger;

b) si la cargaison est constituée par des matières corrosives:
j) des vêtements de protection appropriés devraient être im-

médiatement disponibles pour permettre d'assurer la pro-
tection des dockers affectés à l'évacuation des récipients
endommagés;

ii) des agents absorbants ou neutralisants appropriés devraient
être utilisés pour le nettoyage des matières répandues.

26.2.3. (1) Lorsque des moteurs à combustion interne sont
utilisés au cours d'opérations de chargement ou de déchargement
dans des cales ou des espaces confinés:
a) le conducteur ne devrait pas travailler seul, à moins qu'une

surveillance soit exercée par d'autres personnes à intervalles
fréquents;
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il conviendrait de s'assurer qu'à tout poste de travail (particu-
lièrement sous le pont ou sous un faux pont), le taux de concen-
tration d'oxyde de carbone et des autres gaz d'échappement
n'atteint pas un seuil dangereux;
une ventilation mécanique devrait être mis& en place, à moins
qu'une ventilation suffisante soit assurée par des moyens naturels
ou par les installations du bord.
(2) Les navires rouliers devraient être équipés d'une installation

permanente et automatique permettant de déterminer le taux de
concentration d'oxyde de carbone dans tous les compartiments du
navire et d'émettre des signaux acoustiques et optiques en. cas de
dépassement du seuil fixé par l'autorité compétente.

26.2.4. Avant d'autoriser des dockers à pénétrer dans des
espaces confinés, des réservoirs, etc., où la fermentation de matières
organiques ou la rouille ont pu provoquer une raréfaction de
l'oxygène, il conviendrait de s'assurer par des moyens appropriés
(tels qu'une lampe de sûreté à flamme) que la teneur en oxygène
y est suffisante.

26.2.5. (1) Avant d'autoriser des dockers à travailler dans
une cale, un espace ou un conteneur qui ont été soumis à une
fumigation, les lieux devraient avoir été certifiés sans danger par
une personne compétente.

(2) Lorsqu'une cale ou un conteneur frigorifiques sont réfri-
gérés à l'aide d'un dispositif de froid fonctionnant à l'azote, per-
sonne ne devrait être autorisé à y pénétrer avant qu'ils aient été
ventilés et contrôlés.

26.2.6. (1) La neige carbonique ne devrait pas être utilisée
à l'intérieur d'un navire.

(2) Si de la neige carbonique a été utilisée comme réfrigérant
dans une cale ou un espace confiné, des contrôles appropriés
devraient y être effectués avant que des dockers ne soient autorisés
à y pénétrer.
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26.2.7. Ds mesures suffisantes, telles qu'une ventilation com-
plénientaire et la fourniture de boissons salées, devraient être prises
en cas de besoin pour prévenir l'épuisement dû à la chaleur.

26.2.8. Lorsque des dockers travaillent dans des conditions
d'ambiance anormales qui les soumettent à des températures
extrêmes ou leur imposent le port d'appareils respiratoires, ils
devraient être relayés à des intervalles appropriés afin de pouvoir
se reposer à l'air libre.

26.3. Navires-citernes
26.3.1. Les navires-citernes devraient être chargés et déchargés

couformémént aux prescriptions de la réglementation nationale ou
de l'autorité compétente applicables en la matière.

26.4. Bruit
26.4.1. (1) Lorsque les niveaux de bruit dans le poste de

conduite d'un véhicule ou dans une cale, considérés isolément ou
ensemble, sont suffisamment élevés pour menacer l'ouïe d'une
personne, celle-ci devrait être dotée de coquilles antibruit appro-
priées.

Le plus tôt possible après le début des opérations de déchar-
gement ou de chargement en pontée, une personne responsable,
possédant les connaissances et l'expérience requises en matière
de mesure du bruit, devrait déterminer les niveaux de bruit sur
le pont en un nombre suffisant de points représentatifs, à l'intérieur
aussi bien qu'à l'extérieur des postes de conduite des véhicules.

Si le niveau de bruit dépasse un seuil fixé d'avance, les
conducteurs et les autres personnes intéressées devraient porter
un équipement de protection.

Il pourra être dérogé aux mesures spécifiées aux sous-
paragraphes (2) et (3), dans le cas de véhicules en service régulier
sur des navires qui font périodiquement escale au port considéré,
si les niveaux de bruit sont connus et si les précautions nécessaires
ont été prises.
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27. Equipement de protection indivdueHe

27.1. Dispositions générales

27.1.1. (1) Lorsqu'il est pratiquement irréalisable de faire
appel à d'autres moyens de protection contre les agents nocifs ou
que ces moyens n'assurent pas une protection suffisante, les dockers
devraient être dotés de vêtements de protection et d'un équipement
de protection individuelle efficaces contre l'action de tels agents.

(2) Les vêtements de protection et l'équipement de protection
individuelle devraient au moins être conformes aux normes natio-
nales applicables en la matière.

27.1.2. Les dockers devraient être instruits de l'utilisation des
vêtements de protection et de l'équipement de protection indivi-
duelle mis à leur disposition.

27.1.3. Les dockers devraient faire un usage correct et prendre
soin des vêtements de protection et de l'équipement de protection
individuelle mis à leur disposition.

27.1.4. Les vêtements de protection et l'équipement de pro-
tection individuelle devraient être nettoyés à des intervalles appro-
priés et convenablement entretenus.

27.1.5. Lorsque les vêtements de protection et l'équipement
de protection individuelle sont susceptibles d'être contaminés par
des matières toxiques ou dangereuses, ils devraient être conservés
dans des vestiaires séparés pour éviter une contamination des vête-
ments de ville.

27.1.6. L'équipement de protection individuelle pouvant se
trouver au contact de la peau devrait être lavé et désinfecté avant
d'être distribué.

27.1.7. Des moyens appropriés de protection de la peau, tels
que crèmes-barrières et revêtements protecteurs, devraient être
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mis à la disposition des travailleurs dont la peau risque d'entrer
en contact avec des substances ayant une action nocive ou péné-
trante.

27.1.8. Des moyens de protection appropriés, tels que désin-
fectants et revêtements protecteurs, devraient être mis à la dispo-
sition des travailleurs qui manipulent des parties d'animaux sus-
ceptibles d'être infectées, afin de prévenir le risque d'infection.

27.1.9. Des appareils, des casques ou des masques respira-
toires appropriés, remplissant les conditions requises par l'autorité
compétente, devraient être mis à la disposition des travailleurs
lorsqu'il s'agit d'assurer leur protection contre l'inhalation de gaz,
de vapeurs, de fumées ou de poussières toxiques ou corrosifs.

27.1.10. Des moyens appropriés, tels que lunettes, masques
ou écrans, devraient être mis à la disposition des travailleurs lors-
qu'il s'agit d'assurer leur protection contre les gaz, les vapeurs,
les fumées, les poussières, les particules, etc., susceptibles de péné-
trer dans les yeux.

27.1.11. Des moyens de protection appropriés, tels que gants,
guêtres et tabliers, devraient être mis à la disposition des travail-
leurs pour les travaux comportant des risques de brûlure ou de
corrosion.

27.1.12. Des moyens de protection appropriés, tels que gants,
pinces, protège-épaules en cuir, bottes et casques de protection,
devraient être mis à la disposition des travailleurs qui manipulent
des marchandises susceptibles d'occasionner des blessures.

27.1.13. Les dockers devraient, dans la mesure où cela est
pratiquement réalisable, porter au travail des chaussures de sécurité.

27.1.14. Des vêtements de protection appropriés devraient
être mis à la disposition des personnes appelées à travailler dans
des locaux ou des espaces réfrigérés.
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28. Assistance médicale

28.1. Dispositions gén4rales

28.1.1. Exception faite des cas d'urgence, les premiers secours
en cas d'accident ou de malaise soudain devraient être administrés
exclusivement par un médecin, une infirmière, un infirmier ou une
personne ayant reçu une formation en matière de premiers secours
et titulaire d'un certificat agréé par l'autorité compétente.

28.1.2. Le personnel et le matériel nécessaires à l'adminis-
tration des premiers secours devraient être facilement accessibles
durant les heures de travail sur les lieux où s'effectuent des manu-
tentions portuaires.

28.1.3. Les grands blessés ne devraient pas être déplacés avant
l'arrivée d'un médecin ou d'une autre personne qualifiée, sauf
dans les cas où il est indispensable de les retirer d'une position
dangereuse.

28.1.4. Toute blessure, si bénigne soit-elle, devrait être an-
noncée dans les délais les plus brefs au secouriste ou au poste de
premiers secours le plus proche.

28.2. Boîtes de premiers secours

28.2.1. Une ou plusieurs boîtes de premiers secours devraient
être placées en des points appropriés à proximité des lieux de
travail; elles devraient être protégées contre la poussière, l'hu-
midité, etc.

28.2.2. (1) Les boîtes de premiers secours devraient contenir
le matériel nécessaire à l'administration des premiers soins aux
dockers.

Leur contenu devrait être conforme aux dispositions de la
réglementation ou des normes nationales.

Les boîtes de premiers secours devraient contenir exclusi-
vement le matériel destiné aux premiers soins.
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28.2.3. Les boîtes de premiers secours devraient contenir des
instructions simples et claires quant aux soins à administrer en
cas d'urgence.

28.2.4. Les boîtes de premiers secours devraient, s'il y a lieu,
être regarnies après chaque emploi.

28.2.5. (1) Les boîtes de premiers secours devraient être pla-
cées sous la garde d'une personne responsable qualifiée pour admi-
nistrer les premiers soins.

(2) Le contenu et l'état de chaque boîte de premiers secours
devraient être inspectés au moins une fois par mois par la personne
qui en a la garde.

28.3. Brancards

28.3.1. (1) Des brancards devraient être facilement acces-
sibles; ils devraient être construits et équipés de manière à per-
mettre de hisser sans danger une personne d'une cale et de la
transporter sans qu'il soit nécessaire de la déplacer.

(2) Deux couvertures propres devraient être prévues pour cha-
que brancard.

28.4. Lésions provoquées par des matières corrosives

28.4.1. Lorsque des dockers sont exposés à un contact avec
des matières corrosives:

un matériel de premiers secours approprié (tel que des flacons
de préparations liquides pour irrigations oculaires) ainsi que
des installations permettant de se laver à grande eau devraient
être à leur disposition immédiate;
des avis comportant des instructions quant aux premiers secours
à administrer devraient être affichés.
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28.5. Sauvetage en cas de noyade

28.5.1. (1) Des moyens appropriés pour le traitement des
personnes retirées de l'eau devraient être facilement accessibles
(voir également la section 2.5).

(2) Le matériel de sauvetage devrait comprendre un nombre
suffisant de bouées fixées à des filins de longueur convenable, des
gaffes, des grappins et des échelles d'une longueur appropriée.

28.6. Présence de secouristes
28.6.1. Lorsque des manutentions portuaires sont effectuées

par dix dockers au moins à bord d'un navire qui n'est pas à quai,
ou par vingt-cinq dockers au moins en d'autres lieux, il devrait se
trouver sur place au moins une personne qualifiée pour administrer
les premiers secours.

28.7. Embarcations
28.7.1. Lorsque des manutentions portuaires sont effectuées

à bord d'un navire qui n'est pas en communication directe avec
la terre, il devrait y avoir à bord du navire ou à proximité, pendant
les heures de travail, une embarcation appropriée prête à l'emploi
pour le transport à terre des personiles malades ou blessées.

28.7.2. Lorsque des dockers travaillent sur des bois flottants
ou des radeaux ou lorsqu'ils procèdent à. l'arrimage ou au désar-
rimage en pontée de billes de bois qui débordent le pavois, une
embarcation appropriée, équipée du personnel et du matériel
nécessaires, devrait être amarrée en un endroit approprié.

28.8. Postes de premiers secours
28.8.1. (1) Lorsque cent dockers ou davantage sont employés,

il devrait y avoir au moins un poste de premiers secours convena-
blement équipé, aménagé en un lieu facilement accessible, pour le
traitement des blessures ou des affections sans gravité et pour
servir de lieu de repos à l'intention des malades et blessés graves.
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Une personne responsable, qualifiée pour administrer les
premiers secours, devrait avoir la charge du poste et être facilement
accessible durant les heures de travail.

Les postes de premiers secours devraient être placés sous
le contrôle d'un médecin.

28.9. Ambulances

28.9.1. (1) Des dispositions devraient être prises afin d'as-
surer, le cas échéant, l'évacuation rapide des travailleurs malades
ou blessés vers un hôpital ou un autre centre de traitement équi-
valent.

(2) Ces dispositions devraient comprendre notamment la pos-
sibilité de disposer rapidement d'une ambulance ou d'une cha-
loupe-ambulance stationnée en un point situé à distance raisonnable
de la zone de travail.

28.10. Tableaux d'affichage

28.10.1. Des avis devraient être apposés en des points appro-
priés et bien visibles, indiquant:

l'emplacement de la boîte de premiers secours, du poste de
premiers secours, de l'ambulance et du brancard les plus pro-
ches, ainsi que l'endroit où l'on peut atteindre la personne res-
ponsable;
l'emplacement du poste téléphonique le plus proche pour
l'appel de l'ambulance ainsi que le numéro de téléphone et le
nom de la personne ou du centre qu'il faut alerter;
le nom, l'adresse et le numéro de téléphone du médecin à
appeler en cas d'urgence.

28.11. Formation des secouristes

28.11.1. Les dockers devraient être incités à acquérir une for-
mation de secouristes.
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28.11.2. (1) Les secouristes devraient être convenablement
entraînés à la pratique des méthodes manuelles de réanimation
ainsi qu'aux opérations de sauvetage.

(2) Lorsqu'il existe des appareils de réanimation, ceux-ci de-
vraient être manipulés uniquement par des personnes familiari-
sées avec leur emploi.

28.12. Registre

28.12.1. (1) Un registre de premiers secours, destiné à CO5-
gner les noms des personnes traitées ainsi que les renseignements
relatifs à la lésion ou à l'affection et au traitement administré,
devrait être tenu dans chaque poste de premiers secours.

(2) Ce registre ne devrait être ouvert qu'aux personnes auto-
risées.

28.13. Examens médicaux

28.13.1. Toutes les mesures possibles devraient être prises pour
que chaque docker soit soumis à un examen médical:

avant sa première affectation à un emploi (examen d'embau-
chage), ou avant d'être choisi ou formé à la conduite d'un engin
à moteur;
périodiquement, par la suite, aux intervalles de temps qui pour-
ront être jugés nécessaires par l'autorité compétente à la lumière
des risques du travail effectué et des conditions dans lesquelles
ce travail est exécuté (examens périodiques).

28.13.2. Tous les examens médicaux devraient être:
complets et gratuits pour les travailleurs;
accompagnés, dans la mesure où ce besoin est jugé nécessaire,
d'examens radiologiques et d'analyses de laboratoire.
28.13.3. Dans le cas de travailleurs exposés à des risques par-

ticuliers pour la santé, les examens médicaux périodiques devraient
comprendre en outre tous les examens spéciaux jugés indispen-
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sables à l'établissement d'un éventuel diagnostic de maladie pro-
fessionnelle.

28.13.4. Les données recueillies lors des examens médicaux
devraient être enregistrées de manière appropriée par les services
médicaux chargés de ces examens et conservées par ceux-ci aux
fins de référence.

28.13.5. Lorsqu'un travail présente un risque particulier pour
la santé d'un travailleur, celui-ci ne devrait pas y être affecté.

28.13.6. Lorsque l'examen médical révèle qu'une personne
présente un danger de contagion pour les autres travailleurs ou
un danger pour leur sécurité, cette personne ne devrait pas être
autorisée à travailler aussi longtemps que le danger subsiste; tous
les efforts devraient cependant être faits en vue de lui trouver un
autre travail où sa présence n'entraîne pas un tel danger.

28.13.7. (1) Les travailleurs devraient être informés des résul-
tats des examens médicaux qu'ils ont subis.

(2) A l'exception des cas où un docker demande que les résul-
tats de ses examens médicaux soient communiqués à son propre
médecin, ces résultats devraient demeurer confidentiels.
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29. Services de médecine du travail

29.1. Dispositions générales
29.1.1. Les dôckers devraient soit disposer d'un service mé-

dical spécial, soit avoir accès à un service de médecine du travail.

29.1.2. Les services médicaux créés à l'intention des dockers
et les services de médecine du travail qui leur sont accessibles
devraient remplir les fonctions ci-après:

administrer les premiers secours et les traItements d'urgence;
procéder aux examens médicaux d'embauchage, périodiques et
spéciaux;
assurer la formation périodique des secouristes;
surveiller et contrôler les conditions des lieux de travail et des
installations intéressant la santé des dockers, et exercer une
activité consultative dans ce domaine;
promouvoir l'éducation sanitaire parmi les dockers;
collaborer avec l'autorité compétente dans la recherche, la me-
sure et l'évaluation des facteurs chimiques, physiques et biolo-
giques susceptibles de présenter un risque pour la santé.

29.1.3. Les services médicaux devraient collaborer avec les
services de l'inspection du travail (et particulièrement avec ceux
de l'inspection médicale du travail) ainsi qu'avec les services
chargés de la prévention des accidents, du traitement, du place-
ment et du bien-être des travailleurs.

29.1.4. Les services médicaux devraient être placés sous la
direction de médecins spécialisés en médecine du travail et devraient
disposer d'un personnel infirmier suffisant et, au besoin, d'un
personnel de laboratoire et de bureau.

29.1.5. Le personnel infirmier attaché au service médical de-
vrait être titulaire d'un diplôme professionnel agréé par l'autorité
compétente.
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29.1.6. Les locaux occupés par le service médical devraient
être situés de plain-pied, être facilement accessibles de tous les
lieux de travail, permettre l'accès et le passage aisés des brancards
et, dans la mesure où cela est pratiquement réalisable, ne pas être
exposés à un bruit exagéré.

29.1.7. Les locaux du service médical devraient comprendre
au moins une salle d'attente, un cabinet de consultation et une
salle de pansement, ainsi que, en cas de besoin, des locaux appro-
priés pour le personnel infirmier et de laboratoire.

29.1.8. Les salles d'attente, de consultation et de pansement
devraient:

être suffisamment spacieuses, convenablement éclairées, bien
aérées et, si nécessaire, chauffées;
avoir des murs, des sols et des installations fixes lavables.

29.1.9. Les services médicaux devraient disposer de l'équipe-
ment médical, du matériel de laboratoire et des fournitures néces-
saires à leur fonctionnement, ainsi que de la documentation indis-
pensable à leurs activités.

29.1.10. Les services médicaux devraient tenir des registres
(voir le paragraphe 28.13.7 (2)) de leurs activités afin de pouvoir
fournir des renseignements suffisants:

sur l'état de santé des travailleurs;
sur la xature, les circonstances et les suites des accidents et des
maladies d'origine professionnelle;
dans la mesure où ces renseignements ne sont pas fournis par
d'autres services, sur les conditions d'hygiène des lieux de
travail, des installations sanitaires, etc.
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30. Installations à l'usage du personnel

30.1. Dispositions générales
30.1.1. Les installations sanitaires, salles d'eau, vestiaires,

réfectoires, cantines, locaux d'embauchage, salles d'attente et
autres locaux mis à la disposition des travailleurs pour leurs besoins
personnels devraient:

être bien situés, dimensionnés, construits, enclos et équipés,
eu égard à leur destination;
avoir des sols, des parois et des plafonds faciles à nettoyer;

e) être maintenus propres et dans de bonnes conditions d'hygiène,
et notamment protégés contre les rats et autres parasites;

d) être bien aérés et éclairés, et au besoin chauffés.

30.2. Eau potable

30.2.1. Une réserve suffisante d'eau potable fraîche devrait
être mise à la disposition des dockers en des points facilement
accessibles.

30.2.2. (1) Toute eau destinée à la consommation devrait
provenir d'une source approuvée par le service d'hygiène compé-
tent et devrait être contrôlée conformément aux instructions don-
nées par ce service.

(2) Lorsqu'on ne dispose pas d'eau potable répondant aux
conditions fixées, le service d'hygiène compétent devrait donner
les instructions nécessaires pour procéder à l'épuration de l'eau
et rendre celle-ci propre à la consommation.

30.2.3. L'emploi de gobelets collectifs devrait être interdit.

30.2.4. L'eau potable destinée à la consommation générale
ne devrait pas être emmagasinée dans des tonneaux, des seaux, des
réservoirs ou d'autres récipients dans lesquels il faut plonger un
ustensile, que ces récipients soient pourvus ou non d'un couvercle.
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30.2.5. Des fontaines hygiéniques d'eau potable devraient
être installées là où cela est réalisable.

30.2.6. Lorsque l'eau destinée aux installations portuaires, y
compris la lutte contre le feu, est impropre à la consommation,
des avis devraient être affichés bien en vue des points d'alimentation
pour indiquer clairement que l'eau en question n'est pas potable.

30.2.7. Les points d'alimentation en eau potable devraient
porter, bien en évidence, la mention « Eau potable ».

30.3. Installations sanitaires
30.3.1. Les zones et les lieux de travail où sont effectuées des

manutentions portuaires devraient être pourvus de cabinets d'ai-
sances (water-closets) en nombre suffisant pour l'usage maximal
prévu dans la zone considérée, établis séparément pour chaque
sexe, ainsi que d'un nombre suffisant d'urinoirs.

30.3.2. (1) Là où cela est pratiquement réalisable, un cabinet
d'aisances au moins devrait être accessible aux dockers à bord des
navires.

(2) Les grues flottantes, les élévateurs de grain, les installations
mécaniques pour soutes et les installations analogues sur lesquelles
ou au moyen desquelles sont effectuées des manutentions portuaires
devraient être pourvus d'un cabinet d'aisances au moins.

30.3.3. Les cabinets d'aisances et les urinoirs aménagés à
l'intérieur des bâtiments devraient, là où cela est pratiquement
réalisable, être équipés d'une chasse d'eau ou d'un siphon hy-
draulique.

30.3.4. Chaque cabinet d'aisances devrait être pourvu de
papier hygiénique en quantité suffisante ou, là où les coutumes
locales l'exigent, d'eau pour la toilette intime.

30.3.5. Des lavabos en nombre suffisant devraient être ins-
tallés, avec des essuie-mains et du savon, dans chaque lieu d'ai-
sances ou dans un local adjacent.
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30.3.6. (1) Les cabinets d'aisances situés à terre devraient
être sous toit et occuper un compartiment séparé avec porte indé-
pendante à l'intérieur d'un lieu d'aisances spécial.

(2) La porte rIe chaque compartiment devrait être pourvue
d'un verrou intérieur.

30.3.7. (1) Les urinoirs devraient consister de préférence en
batteries de stalles; s'ils sont d'un modèle plus petit (cuvette), ils
devraient être séparés les uns des autres par des cloisons appro-
priées.

(2) Les compartiments d'urinoir devraient avoir une largeur
appropriée.

30.3.8. Le sol des lieux d'aisances devrait être pourvu d'un
écoulement avec intercepteur hydraulique d'émanations, afin d'en
faciliter le lavage à grande eau.

30.3,9. LeS appareils sanitaires des lieux d'aisances devraient
être construits et entretenus conformément à des normes d'hygiène
convenables.

30.4. Lavabos, bains-douches, etc.
30.4.1. Les ports devraient être pourvus d'installations d'eau

suffisantes et appropriées pour permettre aux dockers de se laver.

30.4.2. Les installations d'eau ne devraient pas être utilisées
à d'autres fins.

30.4.3, Il devrait y avoir au moins un lavabo par dix dockers
régulièrement employés et dont les pauses de détente et de repas
tombent aux mêmes heures.

30.4.4. Dans les salles d'eau:
il devrait y avoir un débit suffisant d'eau propre;
l'écoulement des eaux usées devrait être assuré par des moyens
adéquats;
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c) du savon non irritant, de bonne qualité, devrait être fourni en
quantité suffisante;

d) l'emploi d'essuie-mains collectifs devrait être interdit.

30.4.5. Là où les dockers sont exposés à avoir la peau conta-
minée ou souillée par des matières toxiques, infectieuses ou irri-
tantes ou par des huiles, des graisses ou des poussières, il devrait
y avoir au moins un bain-douche (alimenté en eau chaude et en
eau froide) par six travailleurs régulièrement employés, exposés à
ce type de contamination et qui cessent leur travail en même temps.

30.4.6. Les bains-douches devraient être installés dans des
cabines individuelles dont l'entrée soit convenablement masquée.

30.4.7. Les installations de bains-douches devraient être soi-
gneusement nettoyées au moins une fois par jour, et un désinfec-
tant efficace devrait être appliqué pour la destruction des parasites
fongiques.

30.4.8. Lorsque des dockers des deux sexes sont employés,
les salles d'eau devraient être établies séparément pour chaque
sexe.

30.5. Vestiaires
30.5.1. Lorsque vingt-cinq dockers au moins sont employés

régulièrement en un lieu de travail, des vestiaires devraient être
aménagés à proximité des salles d'eau afin de recevoir les vêtements
de travail et les vêtements de ville du personnel.

30.5.2. Les vestiaires ne devraient pas être utilisés à d'autres
fins.

30.5.3. Les vestiaires devraient être pourvus:
d'installations appropriées permettant de sécher les vêtements
humides;
d'armoires individuelles, fermant à clé, convenablement aérées
et de préférence métalliques; pour le dépôt des vêtements;

e) de bancs ou d'autres sièges appropriés.
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30.5.4. Lorsque des dockers des deux sexes sont employés,
il devrait y avoir des vestiaires séparés pour chaque sexe.

30.5.5. Lorsque des femmes sont employées et qu'il n'existe
pas de salle de repos, un espace approprié devrait être aménagé
à cette fin dans le vestiaire réservé aux femmes; cet espace devrait
être isolé et convenablement meublé.

30.5.6. Des mesures appropriées devraient être prises pour
désinfecter les vestiaires et les armoires individuelles, conformé-
ment aux prescriptions de l'autorité sanitaire compétente.

30.6. Réfectoires et cantines

30.6.1. Lorsque vingt-cinq dockers au moins sont régulière-
ment employés à des manutentions portuaires à terre ou sur un
navire à quai, un local approprié devrait être mis à leur disposition
pour qu'ils puissent y prendre les repas qu'ils apportent, à moins
qu'ils puissent prendre leurs repas à leur domicile ou en un autre
lieu approprié mis gratuitement à leur disposition.

30.6.2. Les réfectoires devraient être pourvus:
d'eau potable;
d'installations appropriées destinées aux ablutions, à moins
qu'il en existe dans le voisinage;
d'installations appropriées pour le nettoyage des plats, des cou-
verts, etc.;

dJ de moyens suffisants pour chauffer les repas et bouillir de l'eau.
30.6.3. (1) Des récipients couverts devraient être prévus pour

recevoir les déchets alimentaires et les détritus.
(2) Ces récipients devraient être vidés après chaque repas, soi-

gneusement nettoyés et désinfectés.

30.6.4. Aux heures des repas et pendant les pauses, les réfec-
toires devraient, si nécessaire, être accessibles aux dockers qui
travaillent sur des grues flottantes, dans des élévateurs de grain,
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des installations mécaniques pour soutes ou des installations simi-
laires.

30.6.5. Les réfectoires ne devraient pas servir d'ateliers ou
d'entrepôts.

30.6.6. Des cantines appropriées devraient, au besoin, être
aménagées pour la vente et la consommation d'aliments et de
boissons.

30.7. Locaux d'embauchage et salles d'attente

30.7.1. Des locaux ou des postes d'embauchage appropriés
devraient être mis à la disposition des dockers lorsqu'il est procédé
à leur appel.

30.7.2. Les dockers devraient disposer, au besoin, de locaux
appropriés, pourvus de sièges convenables, dans lesquels ils puis-
sent attendre entre deux appels ou pendant le temps qui s'écoule
entre la fin d'un appel et le début du travail.
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31. Sélection et formation des dockers 1

31.1. Restrictions concernant l'emploi de certaines
catégories de dockers

31.1.1. (1) Aucune personne âgée de moins de dix-huit ans
ne devrait être employée à des manutentions portuaires, à moins
d'être au bénéfice d'une autorisation accordée par l'autorité com-
pétente et dans les conditions fixées par celle-ci.

(2) Toutefois, des travailleurs âgés de moins de dix-huit ans
mais de plus de seize ans pourront être employés à des manuten-
tions portuaires à des fins d'apprentissage et de formation profes-
sionnelle, aux conditions prescrites par l'autorité compétente.

' Voir également la section 28.11.
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32. Organisation de la sécurité et de l'hygiène

32.1. Dispositions générales

32.1.1. L'autorité compétente devrait s'assurer, par des sys-
tèmes appropriés d'inspection ou par d'autres moyens, que les
règlements et les instructions concernant la sécurité et l'hygiène
du travail sont appliqués; elle devrait, par ailleurs, prendre toutes
mesures utiles pour encourager les employeurs et les dockers à
collaborer en vue de réaliser les meilleures conditions possibles de
sécurité et d'hygiène dans les manutentions portuaires dans leur
ensemble.

32.1.2. Des comités de sécurité et d'hygiène, comprenant des
représentants de toutes les parties intéressées, devraient être ins-
titués dans chaque entreprise en vue d'encourager les activités
dans le domaine de la sécurité et de l'hygiène du travail.

32.1.3. (1) Le champ d'activité des comités de sécurité et
d'hygiène devrait être déterminé en fonction des conditions locales.

(2) Leurs fonctions devraient, en règle générale, être les sui-
vantes:

l'établissement, à l'intention des travailleurs, de consignes vi-
sant l'exécution des diverses opérations dans de bonnes condi-
tions de sécurité, et la révision de ces consignes à la lumière
de l'expérience acquise;
l'examen des suggestions formulées en vue d'améliorer les
méthodes de travail dans le sens d'une plus grande sécurité,
et la communication de ces suggestions aux intéressés en vue
de leur mise en pratique;
l'étude des rapports d'enquête sur les accidents;
la préparation d'affiches de sécurité, de tracts, etc., attirant
l'attention sur des risques particuliers.
32.1.4. (1) Il conviendrait de procéder à l'enregistrement de

tous les accidents du travail et de tous les cas de maladie profes-
sionnelle concernant des dockers.
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(2) Cet enregistrement devrait être fait de manière à fournir:
un aperçu de la situation de chaque département, de chaque
catégorie professionnelle et de chaque individu en matière
d'accidents du travail et de maladies professionnelles;
la répartition des accidents suivant leurs causes, en vue d'en
faciliter la prévention.
32.1.5. Les renseignements spécifiés au paragraphe 32.1.4 (2)

devraient être tenus à la disposition de l'autorité compétente et
du comité de sécurité et d'hygiène.

32.1.6. Lorsqu'un port comprend plusieurs entreprises qui
emploient des dockers, il conviendrait d'examiner la possibilité
de créer, pour l'ensemble du port, une organisation centrale de
sécurité et d'hygiène à laquelle toutes les entreprises devraient
être affiliées.

32.1.7. Cette organisation centrale devrait encourager les
activités de sécurité et d'hygiène du travail parmi les dockçrs du
port par tous les moyens dont elle dispose; elle devrait, en parti-
culier, stimuler et coordonner les activités des organismes de
sécurité et d'hygiène des diverses entreprises qui lui sont affiliées..
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33. Dispositions diverses

33.1. Déclarations et enquêtes relatives aux accidents
du travail et aux maladies professionnelles

33.1.1. Tous les accidents du travail survenus à des dockers et
qui ont occasionné la mort ou des lésions graves devraient être
immédiatement déclarés, à l'autorité compétente.

33.1.2. Les autres accidents du travail et les cas de maladie
professionnelle ayant entraîné une incapacité de travail égale ou
supérieure à trois jours devraient être déclarés à l'autorité com-
pétente dans le délai et dans la forme qui pourront être prescrits
par la législation nationale.

33.1.3. Les accidents appartenant aux catégories spécifiées
par la législation nationale ou par l'autorité compétente (les
explosions, l'effondrement d'une grue, la rupture d'un mât de
charge ou un incendie important, par exemple) devraient être
déclarés immédiatement à l'autorité compétente, qu'ils aient ou
non occasionné des lésions corporelles.

33.1.4. L'autorité compétente devrait effectuer une enquête
sur les causes et les circonstances de tout accident 'isé aux para-
graphes 33.1.1 ou 33.1.3.

33.1.5. Lorsque survient un accident mortel, le lieu de l'acci-
dent devrait, dans la mesure où cela est pratiquement réalisable,
être laissé en l'état où il se trouvait au moment de l'accident,
jusqu'à la visite du représentant de l'autorité compétente.

33.1.6. En cas d'avarie grave à une installation, un engin ou
une machine, l'installation, l'engin ou la machine devrait, dans la
mesure où cela est pratiquement réalisable, être gardé à la dispo-
sition de l'autorité compétente jusqu'à ce que celle-ci ait pu
l'inspecter.
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33.2. Mise à quai et déplacement des navires

33.2.1. Lors des manoeuvres de mise à quai ou de déplace-
ment des navires, les dockers ne devraient, en règle générale,
exécuter aucun travail dans les cales ou aux écoutilles ni entre-
prendre aucune opération à l'aide d'appareils ou d'engins de
manutention.

33.2.2. Lors de l'amarrage des navires, les travailleurs de-
vraient se tenir à l'écart des amarres et, en particulier, ne pas
stationner dans la boucle des amarres virées sur des cabestans.
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A. Essais des appareils de kvage

A.1. Dispositions générales

A. 1.1. Tout appareil de levage devrait être soumis à des essais
conformes aux dispositions de la section D.l de l'annexe D:

avant d'être mis en service pour la première fois;
après le remplacement d'une pièce ou d'une partie soumise à
contrainte ou après toute réparation effectuée sur une telle
pièce ou partie;
régulièrement, à des intervalles de quatre ans, à compter de
la date de la première mise en service.

A.1.2. Des dérogations pourront être apportées aux disposi-
tions du paragraphe A.1 .1 dans les cas ci-après:

lorsqu'une pièce ou une partie quelconque d'un appareil de
levage a été remplacée ou réparée, il suffira de soumettre cette
pièce ou cette partie, lors d'un essai séparé, aux contraintes
qu'elle aurait subies si elle avait fait l'objet d'un essai in situ
dans le cadre de l'essai de l'appareil tout entier;
dans le cas d'un appareil faisant partie de l'équipement d'un
navire, l'essai quadriennal mentionné au paragraphe A.1.1 c)
pourra être différé de six mois au plus si ce délai permet de
procéder à l'essai en question en même temps que la visite
quadriennale du navire effectuée aux fins de sa classification
et si:
j) une personne compétente a certifié par écrit que l'appareil

de levage peut être utilisé sans danger durant le délai con-
sidéré;

ii) un délai du même genre n'a pas déjà été accordé par deux
fois au cours des douze dernières années et pour autant qu'il
n'entraîne pas un retard dans la date fixée pour un essai,
une inspection ou un examen ultérieurs, ces derniers devant
avoir lieu aux dates primitivement établies.
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A.1.3. Tout essai devrait être effectué:

par une personne compétente;
de jour, pour autant que la latitude du lieu le permette; dans
le cas contraire, un. éclairage suffisant devrait être assuré;
à un moment où la vitesse du vent n'excède pas la vitesse limite
pour laquelle l'appareil a été calculé;
après que toutes les mesures de précaution utiles ont été prises
afin d'assurer la protection des personnes procédant à l'essai
ou se trouvant à proximité de l'appareil durant l'essai.

A.2. Précautions à prendre avant les essais

A.2.1. Lorsque la stabilité du bateau, de la barge ou de tout
autre navire est susceptible d'être compromise par un essai à
moins que certaines précautions aient été prises (un ballastage
conveilable par exemple), la personne compétente devrait aviser
le capitaine ou la personne responsable du navire de la date et
de l'heure de l'essai, de la charge d'épreuve envisagée et du débor-
dement maximal de l'appareil de levage; l'essai ne devrait être
entrepris qu'après que la personne compétente aura reçu confir-
mation par écrit, de la part du capitaine ou de la personne respon-
sable du navire, que la stabilité du navire ne sera pas compromise
par l'essai et que le pont et les panneaux d'écoutille sont assez
forts pour supporter le poids de la charge d'épreuve.

A.2.2. Dans le cas d'un portique sur rails se déplaçant sur
le pont du navire, des mesures appropriées devraient être prises
afin de contrôler les mouvements du portique portant la charge
d'épreuve.

A.2.3. Tous les haubans et étais provisoires du mât ou du
mât portique, ainsi que des haubans spéciaux permettant d'orienter
la charge, si nécessaire, devraient être gréés.
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A.3. Charges tarées

A.3.l. (1) Les charges tarées qui constituent la charge
d'épreuve devraient être appropriées à cet usage et leur poids
devrait avoir été vérifié.

Les charges tarées de métal coulé devraient être pesées
sur des balances dont la précision est garantie; lorsqu'une pesée
est pratiquement irréalisable, le poids devrait être déterminé par
le calcul.

Le poids de la charge d'épreuve (y compris le poids de
son dispositif de suspension) ne devrait pas être inférieur à la
valeur indiquée à l'annexe D, sans toutefois dépasser cette valeur
de plus de 2,5 pour cent.

A.4. Mâts de charge et mâts-grues

A.4.1. Tous les essais devraient être effectués à l'aide de
charges tarées; toutefois, dans le cas d'un essai effectué à la suite
du remplacement ou de la réparation d'une pièce ou d'une partie
de l'appareil de levage, il pourra être fait usage de dynamomètres
à ressort ou hydrauliques appropriés et bien amarrés, à condition
qu'ils soient montés de telle sorte que la pièce ou la partie en ques-
tion soit soumise aux contraintes qu'elle aurait subies si le mât
de charge avait été testé au moyen de charges tarées dans les
conditions indiquées plus bas. Lorsqu'il est fait usage de dynamo-
mètres à ressort ou hydrauliques, ceux-ci devraient avoir une pré-
cision de d 2,5 pour cent et la force de traction devrait être appli-
quée suffisamment longtemps pour que l'indication fournie par
l'appareil demeure constante durant cinq minutes au moins.

A.4.2. Un mât de charge devrait être testé avec sa corne
placée dans la position la plus basse marquée sur le mât confor-
mément aux dispositions de la section 7.8 et:

dans les deux positions latérales extrêmes de la corne;
dans la position médiane (la corne étant parallèle à l'axe lon-
gitudinal du navire).
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A.4.3. Dans le cas d'un mât de charge, la corne et la charge
d'épreuve devraient être levées au moyen des treuils du mât consi-
déré, la corne se trouvant dans l'une des positions indiquées au
paragraphe A.4.2; la corne devrait être relevée aussi haut que cela
est pratiquement réalisable à l'aide du treuil ou des treuils d'api-
quage sous charge, afin que le nombre de tours de câble sur le
tambour du treuil soit aussi élevé que possible.

A.4.4. La charge maximale d'utilisation devrait être abaissée,
dans chacune des trois positions de la corne indiquées au para-
graphe A.4.2, à la vitesse de descente normale du mât de charge
et sur une distance d'environ 3 m, puis devrait être brusquement
freinée.

A.4.5. Il faudrait s'assurer que la charge d'épreuve peut être
immobilisée lorsque la force motrice du treuil est coupée.

A.4.6. Il conviendrait de s'assurer, au cours de l'essai et
pour toutes les positions de la corne de charge, que les différentes
parties du mât de charge occupent leurs plâces respectives sans
être gênées dans leurs mouvements et que tous les câbles se meu-
vent librement et s'enroulent correctement sur les tambours des
treuils.

A.4.7. (1) Lorsqu'un mât de charge est destiné à être utilisé
couplé à un autre mât de charge (dispositif du colis volant), il
devrait être testé couplé à cet autre mât de charge et gréé selon
le plan de gréement du navire; la charge d'épreuve devrait être
déplacée sur tout le parcours utile du colis volant et hissée à une
hauteur telle que l'angle formé par les deux câbles de hissage soit
aussi voisin que possible de 120 degrés en un point du parcours
effectué.

(2) L'essai devrait être répété avec les cornes de charge orien-
tées vers l'autre bord du navire.

A.4.8. Lorsque le mât de charge comporte un treuil d'apiquage
sous charge (chapitre 8), celui-ci devrait être testé avec le mât qu'il
dessert et chaque roue à rochet devrait être mise en charge.
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A.4.9. A l'achèvement des essais effectués avec la charge
d'épreuve, chaque treuil devrait être testé avec sa charge maximale
d'utilisation suspendue au câble et dans différentes positions de
la corne, de telle sorte que chacun des treuils desservant le mât
de charge soit en charge alors que son tambour porte la longueur
utile maximale de câble.

A.5. Grues

A.5.1. (1) Seules des charges tarées devraient être utilisées.
Avant d'entreprendre un essai quelconque, il conviendrait

de s'assurer, en examinant les données fournies par le construc-
teur ou les restrictions imposées par le calcul, que la grue a été
calculée pour supporter la charge d'épreuve non seulement sous
l'angle de la résistance de sa charpente, mais encore, s'il y a lieu,
sous celui de sa stabilité. En l'absence de données du fabricant ou
de restrictions connues, les caractéristiques de l'appareil de levage
devraient être déterminées par une personne compétente.

Il conviendrait de s'assurer - et non pas seulement de
tenir pour acquis - que la grue a été convenablement lestée en
cas de besoin.

Seul un grutier compétent devrait être employé durant les
essais.

Les grues mobiles devraient être testées sur un sol hori-
zontal suffisamment dur pour éviter un affaissement ou un enfon-
cement localisé; les stabilisateurs (lorsqu'il en existe) devraient
être correctement mis en place et posés, si nécessaire, sur des
poutres de bois ou des appuis analogues.

Le bon état des voies de roulement et des rails devrait être
contrôlé.

Les pneumatiques (lorsqu'il y en a) devraient être correc-
tement gonflés.

L'indicateur automatique de charge admissible (section 5.7)
devrait, s'il est d'un modèle susceptible d'être endommagé par la
charge d'épreuve, être débranché.
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Lorsqu'une grue est testée alors qu'elle repose librement
sur ses roues, les ressorts ou amortisseurs d'essieux devraient être
calés ou bloqués.

La portée ou le rayon auxquels la charge d'épreuve doit
être appliquée devraient être déterminés conformément aux dispo-
sitions de la section 4.13.

(il) La charge d'épreuve devrait, dans tous les cas, être hissée
suffisamment pour que chacune des dents des engrenages soit
mise en charge.

Les charges d'épreuve ne devraient pas être posées sur
un sol boueux et tendre'.

Lorsqu'une grue est fixée à l'ossature d'un bâtiment,
l'essai ne devrait être entrepris qu'après que le propriétaire du
bâtiment en question a certifié par écrit que celui-ci est suffisam-
ment résistant pour absorber les contraintes additionnelles qui
lui seront imposées au cours de l'essai.

A.5.2. Lorsqu'on procède à l'essai de portiques roulants, de
portiques de manutention ou d'appareils de levage similaires, la
grue devrait être placée à mi-distance environ de deux appuis du
chemin de roulement; la charge d'épreuve devrait être décollée
du sol et amenée lentement d'une extrémité à l'autre de la portée
du pont. Dans le cas d'un portique de manutention le chariot ou
le chariot-treuil portant la charge d'épreuve devrait être amené
lentement d'une extrémité à l'autre de sa course; dans le cas d'un
portique roulant de bord, la charge d'épreuve devrait être amenée
lentement d'une extrémité à l'autre du chemin de roulement, la
charge en question étant placée successivement:

d'un côté du navire, aussi loin que cela est pratiquement réali-
sable de l'axe longitudinal du navire;
de l'autre côté du navire, aussi loin que cela est pratiquement
réalisable de l'axe longitudinal du navire.

' En effet, la résistance supplémentaire créée par l'effet de ventouse
de la charte sur le sol pourrait être une source de danger à l'instant où la
charge est soulevée du sol.
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A.5.3. (1) Il ne devrait pas être procédé à l'essai d'une grue
mobile avant de s'être assuré que l'engin possède une marge de
stabilité suffisante. Un essai de stabilité de la grue aurait dfi être
effectué par le constructeur; dans le cas d'engins fabriqués en
série, l'essai peut porter sur un prototype.

(2) Lors de l'essai d'une grue autre qu'une grue mobile, par
exemple d'un mât-grue ancré au sol par des haubans rigides ou
lesté, on devrait procéder à un essai de l'ancrage ou du lestage
si l'on a des doutes quant à leur sécurité ou après qu'ils ont été
mis en place. La charge d'épreuve et les modalités de son appli-
cation devraient être déterminées par le constructeur ou par une
personne compétente; la charge d'épreuve devrait être appliquée
lorsque la flèche ou la corne se trouve dans une position telle:

que l'ancrage ou le lest soient soumis à la traction maximale;
ou
qu'une charge réduite, ensemble avec une portée accrue, pro-
duise une traction égale.
(3) Lorsqu'une grue possède une flèche ou une corne de lon-

gueur variable, l'essai mentionné au sous-paragraphe (2) devrait
être effectué avec la flèche ou la corne en extension maximale et
en extension minimale, ainsi que dans une position intermédiaire
entre les deux précédentes.

(4) Lorsqu'une flèche est prolongée par une fléchette. ou qu'elle
peut être équipée de plusieurs fléchettes de longueurs différentes,
un premier essai devrait être effectué avec la fléchette la plus
courte et la longueur de flèche qui correspond à la charge nominale
la plus élevée de cette fléchette; l'essai devrait être répété avec la
fléôhette la plus longue et la longueur de flèche qui correspond à
la charge nominale la plus élevée de cette fléchette. Un autre essai
devrait être effectué avec la longueur combinée maximale de la
flèche et de la fléchette. Avant d'entreprendre ces essais, la per-
sonne compétente qui en est chargée devrait avoir pris connaissance
des tables établies par le constructeur et donnant les charges
maximales d'utilisation de l'appareil pour toutes les configurations
de flèches et de fléchettes. Les essais devraient être effectués dans
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la position indiquée par le constructeur et correspondant à la
stabilité minimale de l'appareil.

Lorsque la charge maximale d'utilisation d'une grue varie
selon que l'appareil est utilisé avec ou sans stabilisateurs, les essais
mentionnés ci-dessus devraient, le cas échéant, être effectués dans
les deux positions.

Après l'essai, la grue devrait effectuer successivement, à la
vitesse maximale et avec la charge maximale d'utilisation suspen-
due au crochet, tous les mouvements pour lesquels elle a été
prévue; dans les cas où la rotation de l'appareil n'est pas limitée
(c'est-à-dire où il peut tourner librement sur 360 degrés), le mou-
vement de rotation ne devrait pas comporter plus de deux tours
complets. Tous les dispositifs de freinage devraient être testés.

Des essais devraient également être effectués avec la flèche
ou la corne dans la configuration (angle de rotation et élévation)
correspondant aux conditions de stabilité minimale définies par
le constructeur ou par une personne compétente.

A.5.4. Après l'essai de surcharge, l'indicateur automatique de
charge admissible devrait être reconnecté et testé en appliquant à
la grue une charge croissante jusqu'au déclenchement des systèmes
avertisseurs optique et acoustique. La charge devrait être amenée
au sol chaque fois qu'elle est augmentée, avant d'être hissée de
nouveau

A.5.5. Tous les limiteurs de course devraient être contrôlés
afin de s'assurer qu'ils fonctionnent correctement.

A.5.6. A la fin de l'essai, -l'appareil de levage devrait être
soumis à un examen approfondi par la personne compétente,
conformément aux dispositions de l'annexe C.

Afin d'éviter qu'un effet de rémanence dans la charpente de l'appareil
ne conduise à des lectures erronées.
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B. Essais des accessoires de manutention

B.1. Dispositions générales
B.1.l. (1) Tout accessoire de manutention autre qu'un moufle

de charge devrait être soumis à un essai conformément aux dispo-
sitions de la section D.3 de l'annexe D.

(2) Tout moufle de charge devrait être soumis à un essai,
conformément aux dispositions de la section D.2 de l'annexe D.

BJ.2. Tout accessoire de manutention, y compris les mou-
fles de charge, palonniers et cadres de levage, devraient être soumis
à des essais:

avant d'être mis en service pour la première fois;
après le remplacement ou la réparation d'une pièce soumise à
contrainte.

B.2. Matériel d'essai

B.2.1. (1) Les appareil.s enregistreurs utilisés dans les essais
de surcharge d'accessoires de manutention complets ou de certains
de leurs éléments constitutifs devraient avoir été contrôlés quant
à leur précision par une personne compétente une fois au moins
au cours de la précédente période de douze mois.

Les contrôles en question devraient avoir été faits à l'aide
d'un matériel conforme aux normes établies par l'autorité com-
pétente ou à telles autres normes répondant aux prescriptions
d'une autorité nationale.

Les erreurs imputables aux machines devraient être prises
en considération lors des essais.

Une copie des procès-verbaux d'essais devrait être affichée.
Les caractéristiques et la capacité des appareils enregistreurs

devraient être appropriées aux essais envisagés.

B.2.2. Lorsque la charge maximale d'utilisation d'un acces-
soire de manutention est telle que l'on ne dispose pas d'une machine
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d'essai suffisante, ou lorsqu'il est pratiquement irréalisable de
procéder de cette manière, l'essai pourra être effectué en suspendant
l'accessoire à une charpente ou à un appareil de levage approprié
et en lui appliquant des charges tarées. Celles-ci devraient satis-
faire aux dispositions de la section A.3 de l'annexe A.

B.2.3. La charge d'épreuve d'un palonnier, d'un cadre de
levage ou d'un spreader devrait être appliquée de telle sorte qu'elle
provoque les contraintes maximales dans l'accessoire testé; ses
divers éléments (crochets, anneaux, chaînes, etc.) devraient être
testés séparément avant d'être fixés à l'accessoire en question.

B.2.4. Un moufle devrait, chaque fois que cela est possible,
être testé avec un. cordage passé sur chacune de ses poulies, l'ex-
trémité du cordage étant correctement fixée au point d'attache du.
moufle. Là oti cela est pratiquement irréalisable, le point d'attache
devrait être testé séparément.

B.2.5. Les élingues terminées par des pattes à. caisses ou à
fûts, des mâchoires porte-tôles ou d'autres dispositifs de préhen-
sion du même genre devraient être testées dans des conditions aussi
proches que possible de celles de la pratique, c'est-à-dire avec leurs
brins formant un angle approximativement égal à celui formé en
service. Les mâchoires et les dispositifs analogues devraient être
appliqués à une poutre de bois ou à un montage métallique spécial
afin de tester leur force de préhension.
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C. Examens approfondis et inspections
des appareils de levage et des accessoires
de manutention

C.1. Dispositions générales
C.l.l. (1) Aux fins de la présente annexe, on. entend par

examen approfondi un examen visuel détaillé complété, si la
personne compétente le juge nécessaire, par d'autres mesures
appropriées telles que des essais non destructifs, effectué aussi
soigneusement que les conditions le permettent, aux fins de porter
un jugement fondé sur la sécurité offerte par l'appareil ou l'acces-
soire examiné.

Si la personne compétente le juge nécessaire, des pièces
ou des parties de l'appareil de levage ou de l'accessoire de manu-
tention devraient être démontées par une personne qualifiée dans
la mesure où la personne compétente le demande.

Dans le cas des engins de bord, l'examen devrait également
porter sur leurs éléments connexes tels que pitons à oeil, anneaux
de mât, étais provisoires et taquets.

C.1.2. (1) Aux fins de la présente annexe, on entend par
inspection un examen visuel effectué par une personne compétente,
aussi soigneusement que les conditions le permettent, aux fins de
déterminer si une pièce ou une partie quelconque d'un appareil
de levage ou d'un accessoire de manutention présente des signes
aisément décelables de déformation, de mauvais fonctionnement,
d'usure ou de corrosion ou toute autre défectuosité susceptible
d'affecter la sécurité de l'appareil ou de l'accessoire en question.

(2) Si la personne compétente le juge nécessaire, toute pièce
ou toute partie d'un appareil de levage ou d'un accessoire de
manutention pouvant être démontée de manière relativement aisée
devrait être démontée.

C.1.3. Aux fins de la présente annexe, on entend par personne
compétente une personne qui:
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possède une connaissance théorique et pratique et une expé-
rience suffisantes de l'appareil ou de l'accessoire qu'elle exa-
mine pour pouvoir évaluer le degré de sécurité qu'il présente
et décider s'il est encore en état de servir;
sait comment l'appareil ou l'accessoire qu'elle examine devrait
être préparé en vue d'un examen ou d'une inspection, selon
les cas;

e) possède une connaissance théorique et pratique et une expé-
rience suffisantes des matériels utilisés aux fins d'essai ou d'exa-
men approfondi de l'appareil ou de l'accessoire considéré;

d) a été agréée comme étant qualifiée dans son domaine.

C.1.4. (1) Aucun appareil de levage ne devrait être utilisé
s'il n'a pas subi un examen approfondi:
a) après tout essai effectué conformément aux dispositions du

paragraphe A.l.1 de l'annexe A;
b) dans le cas d'un appareil de levage autre qu'un mât de charge

de navire (mais sans exclure les mâts-grues) et après sa mise
en service, au cours des douze derniers mois; ou

c) dans le cas d'un ascenseur à marchandises de navire, au cours
des six derniers mois.

(2) Aucun apareil de levage ne devrait être utilisé si l'un quel-
conque des câbles métalliques qui en font partie n'a pas subi un
examen approfondi:

au cours des douze derniers mois, dans les cas où le câble ne
passe pas sur une poulie ou un tambour;
au cours des six derniers mois, dans les cas où le câble passe
sur une poulie ou un tambour.

C.1 .5. (1) Aucun accessoire de manutention ne devrait être
utilisé s'il n'a pas subi un examen approfondi:

après tout essai effectué conformément aux dispositions de la
section B.1 de l'annexe B;
après sa mise en service, au cours des six derniers mois.
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(2) Aucune élingue, chaîne, chaîne d 'élingage ou autre élément
d'un accessoire de manutention ne devrait être utilisé dans une
opération quelconque de manutention de cargaisons s'il n'a pas
été inspecté par une personne compétente depuis sa dernière uti-
lisation.

C.1.6. Toute pièce ou partie d'un appareil de levage ou d'un
accessoire de manutention désignée par la personne compétente
devrait être convenablement nettoyée et préparée avant son examen
ou son inspection.
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D. Charges d'épreuve

Appareils de levage

D. 1.1. La charge d'épreuve des appareils de levage ne devrai t
pas être inférieure aux valeurs indiquées ci-après:

Charge maximale d'utilisation (CMU) Charge d'épreuve

Inférieure ou égale à 20 t 1,25 x CMU
21à50t CMU+5t
Supérieure à 50 t 1,10 X CMU

Moufles de charge

D.2.1. La charge d'épreuve des moufles de charge ne devrait
pas être inférieure aux valeurs indiquées ci-après:

Charge maximale d'utilisation (CMU) Charge d'épreuve

Moufles à une seule poulie:
Toutes charges maximales d'utilisation 4 X CMU

Moufles à plusieurs poulies:
Inférieure ou égale à 25 t 2 X CMU
26à160t (0,933 x CMU)+27
Supérieure à 160 t 1,1 X CMU

Accessoires de manutention

D.3.1. La charge d'épreuve des accessoires de manutention
ne devrait pas être inférieure aux valeurs indiquées ci-après:
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Charge maximale d'utilisation (CMV) Charge d'épreuve

Chaînes, crochets, manilles, anneaux, mailles, mâ-
choires et autres accessoires du même genre:
Inférieure ou égale à 25 t
Supérieure à 25 t

Palonniers, cadres de levage et autres accessoires du
même genre:
Inférieure ou égale à 10 t
11 à 160 t
Supérieure à 160 t

Annexes

2 x CMU
(1,22 x CMU) + 20

2 x CMU
(1,04 X CMU) + 9,6
1,1 X CMU
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E. Coefficients d'utilisation
(facteurs de sécurité)

E.1. Câbles métalliques 1

E.l .1. Dans le cas de câbles métalliques entrant dans la con-
fection d'une élingue ou faisant partie d'un mât de charge, d'un
mât-grue ou d'une grue de bord, les coefficients d'utilisation
devraient être fixés comme suit:

pour les câbles ayant une charge maximale d'utilisation (CMU)
inférieure ou égale à 160 t, le coefficient d'utilisation ne devrait
pas être inférieur à la valeur donnée par la formule:

10

(8,85 x CMU) + 1910

pour les câbles ayant une charge maximale d'utilisation supé-
rieure à 160 t, le coefficient d'utilisation ne devrait pas être
inférieur à 3.

E.1.2. Dans le cas de câbles métalliques faisant partie d'une
grue autre qu'une grue de bord, le coefficient d'utilisation devrait
être:

soit déterminé à l'aide de la formule du paragraphe E.1.l a);
soit conforme à une norme nationale ou internationale recon-
nue ayant servi de base au calcul et à la construction de la grue
en question.

E.l.3. Les coefficients ci-dessus devraient être adoptés à moins
qu'il existe des spécifications différentes dans une norme nationale
ou internationale reconnue.
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Voir la section 10.2.
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E.2. Cordages en fibres textiles 1

E.2.1. Dans le cas de cordages en fibres textiles naturelles
ou synthétiques, les coefficients d'utilisation devraient être fixés
comme suit:
Diamètre du cordage (mm): 12 14-17 18-23 24-39 40 et plus
Coefficient d'utilisation: 12 10 8 7 6

E.2.2. Les coefficients ci-dessus devraient être adoptés à moins
qu'il existe des spécifications différentes dans une norme nationale
ou internationale reconnue.
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F. Marquage de la classe de qualité des aciers

F.1.1. La marque d'identification de la classe de qualité des
aciers devant être apposée sur tout élément en acier d'un acces-
soire de manutention, conformément aux dispositions de la section
20.6, devrait être l'une des suivantes:

Marque Qualité d'acier Contrainte moyenne dans un échan-
d'identification tillon de chaîne choisi conformément

à la norme correspondante de I'ISO
pour le matériau considéré et pour
la charte de rupture spécifiée dans
cette norme

L Acier doux 300 N/mm2
M Acier à haute

résistance
à la traction 400 »

P Acier allié 500 »
S Acier allié 630 »
T Acier allié 800 »
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G. Traitement thermique du fer puddlé

G.1. Dispositions générales
G.l.1. Le traitement thermique des accessoires en fer puddlé

devrait consister en un chauffage uniforme dans un four à moufle
de construction appropriée; le chauffage devrait être poursuivi
jusqu'à ce que la masse du métal ait atteint une température coin-
prise entre 600 et 650 OC. L'accessoire devrait ensuite être retiré
du four et son refroidissement devrait être uniforme.

G.l.2. Si l'on ignore les antécédents d'un accessoire en fer
puddlé ou si l'on pense qu'il a subi un traitement thermique à une
température inappropriée, l'accessoire en question devrait, avant
d'être utilisé, être soumis à un recuit de normalisation (950-
1 000 oC) suivi d'un refroidissement uniforme. Des précautions
devraient être prises, au cours du traitement thermique, en vue
d'éviter la formation exagérée d'écailles.

G.l.3. (1) Les élingues devraient être constituées de maté-
riaux ayant des propriétés similaires.

(2) Toutefois, lorsqu'une élingue comprend certains éléments
en fer puddlé et d'autres en acier doux (par exemple des crochets
en acier doux fixés à demeure à des chaînes en fer puddlé), elle
devrait subir un recuit de normalisation à une température com-
prise entre 920 et 950 C, puis être retirée du four et refroidie de
manière uniforme.
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H. Marquage des moufles à une seule poulie

Dispositions générales

H.l.l. La présente annexe précise les modalités de marquage
de la charge maximale d'utilisation (CMU) sur les moufles à une
seule poulie faisant partie du gréement d'un mât de charge. Pour
ne pas compliquer le problème, il n'a pas été tenu compte de l'effet
des frottements et de la raideur du câble (c'est-à-dire de l'effort
requis pour l'obliger à s'incurver sur les poulies). Dans la pratique,
la détermination de la charge maximale d'utilisation d'un moufle
(Voir le paragraphe H.2.2 ci-dessous) ne tient pas compte des
frottements et de la raideur du câble; ces facteurs devraient toute-
fois être pris en considération dans le calcul des forces résultantes
qui s'exercent sur les ferrements de fixation des poulies guides de
pied de corne, des moufles d'apiquage et d'autres organes. Cette
responsabilité incombe à la personne compétente qui établit les
plans de gréement du navire.

Méthodologie

H.2.l. Un moufle à une seule poulie peut être gréé en divers
emplacements d'un mât de charge, par exemple comme moufle
d'apiquage, comme poulie supérieure ou inférieure de hissage ou
comme poulie guide de pied de corne; il peut être utilisé avec ou
sans point d'attache.

H.2.2. La charge maximale d'utilisation (CMU) d'un moufle
à une seule poulie est toujours déterminée pour un cas de charge
fondamental, à savoir celui d'un moufle suspendu par son ferre-
ment de suspente, la charge étant fixée à un câble métallique pas-
sant sur la poulie de telle sorte que le câble de hissage soit parallèle
au câble qui porte la charge (figure 1). La CMU marquée sur le
moufle est égale à la charge tarée M (en tonnes) qui peut être hissée

sans danger par ce moufle lorsqu'il est gréé de la manière indiquée.

236



Annexes

H.2.3. Lorsque le moufle est gréé suivant la configuration
décrite au paragraphe H.2.2, la force résultante s'exerçant sur lui
est égale au double de la CMU marquée sur ce moufle (c'est-à-dire
à 2M tonnes). Le constructeur du moufle devrait donc calculer ce
dernier de telle sorte que le ferrement de suspente, l'axe de la
poulie et l'estrope soient assez résistants pour absorber une charge
égale à 2M tonnes en toute sécurité. Par voie de conséquence, une
charge d'épreuve égale au double de la CMU calculée (c'est-à-dire
4M tonnes) devrait être appliquée au moufle.

H.2.4. Lorsque le moufle est gréé comme poulie de charge
inférieure (figure 2), c'est-à-dire avec la charge fixée directement
au ferrement de suspente (le moufle étant retourné) au lieu d'être
accrochée au câble passant sur la poulie, la CMU marquée sur le
moufle demeure inchangée. La force résultante agissant sur le
ferrement de suspente est égale à M tonnes seulement. Cependant,
étant donné que le moufle a été calculé et construit pour supporter
en toute sécurité une force résultante de 2M tonnes appliquée au
ferrement de suspente, il s'ensuit qu'il pourrait être utilisé pour
hisser sans danger une charge égale à 2M tonnes sans que les
contraintes du moufle dépassent les valeurs correspondant au mode
de gréement illustré par la figure 1. Or la réglementation nationale
interdit normalement de soulever au moyen d'un dispositif de
levage une charge supérieure à la CMU marquée sur ce dispositif.
A l'exception du cas que nous venons de décrire, cette manière de
faire est la seule correcte. Dans ce cas particulier, toutefois, et
dans ce cas seulement, la réglementation devrait autoriser l'utili-
sation d'un moufle à une seule poulie pour lever, dans la configu-
ration illustrée par la figure 2, une charge égale au double de la
CMU marquée sur le moufle en question.

H.2.5. Lorsqu'on choisit un moufle à une seule poulie de
dimensions appropriées pour l'utiliser ailleurs dans le gréement
d'un mât de charge (pour servir par exemple de poulie supérieure
d'apiquage ou de poulie guide de pied de corne), la force résultante
maximale s'exerçant sur le ferrement de fixation du moufle par
suite de l'effort de traction dans le câble d'apiquage devrait être
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calculée en premier lieu (figure 3). La valeur de cette force est
fournie par le plan de gréement (voir la section 7.1). La résultante
varie suivant l'inclinaison de la corne sur l'horizontale; c'est la
raison pour laquelle le plan de gréement donne la valeur maximale
de cette force. Si nous désignons cette valeur par R tonnes, le
moufle correspondant devrait porter la marque d'une CMU égale

à la moitié de la valeur ci-dessus (c'est-à-dire tonnes). Il est

capital de noter, toutefois, que la manille et la maille servant à fixer
ce moufle à l'oeilleton du mât de charge devraient avoir une CMU
égale à R tonnes et devraient être marquées en conséquence. Cette
remarque s'applique, bien entendu, à toutes les manilles et à
toutes les mailles utilisées pour la fixation de moufles en d'autres
points du mât de charge.

H.2.6. Dans le cas de la configuration illustrée par la figure 4,
la méthode à appliquer pourra être le mieux exposée à l'aide d'un
exemple numérique. Supposons que le mât de charge porte la
marque «CMU 4 tonnes », ce qui correspond à la charge pouvant
être manutentionnée sans danger par le mât de charge considéré
dans son ensemble. Il découle des explications données au para-
graphe 11.2.4 que le moufle inférieur de hissage A, marqué avec
une CMU de 2 tonnes, pourra en fait porter une charge égale à
4 tonnes. Le ferrement de suspente du moufle supérieur de hissage B
sera soumis à une force résultante de 6 tonnes 1, ce qui fait que la
CMU du moufle approprié à cet emplacement serait égale à

c'est-à-dire à 3 tonnes. Nous avons, dans l'exemple que nous

venons d'utiliser, fait abstraction du fait que tous les câbles ne
sont pas parallèles; il n'en est pas ainsi en réalité; la valeur exacte
de la résultante serait donnée par le plan de gréement.

H.2.7. Un autre exemple de configuration couramment
adoptée avec des moufles à une seule poulie est illustré par la
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figure 5. Le moufle inférieur de hissage A porterait, comme précé-
demment, la marque d'une CMU de 2 tonnes; il s'agit là d'un
autre cas où la charge est accrochée directement au ferrement de
suspente du moufle et où l'on peut, par conséquent, en se prévalant
de la dérogation autorisée au paragraphe H.2.4, lever une charge
de 4 tonnes. Le moufle placé en B aurait, ainsi qu'on l'a expliqué
au paragraphe H.2.5, une CMU égale à la moitié de la résultante R.

H.2.8. La configuration illustrée par la figure 6 comprend un
moufle A à une seule poulie, mais pourvu d'un point d'attache.
Le moufle supérieur B sera constitué dans ce cas par un moufle à
plusieurs poulies et devrait, par conséquent, être traité selon les
indications de la section 6.2. La charge est accrochée directement
au ferrement de suspente du moufle inférieur à une seule poulie A,
qui, comme nous l'avons dit, est muni d'un point d'attache; la
dérogation autorisée par le paragraphe H.2.4. s'applique donc de
nouveau; en d'autres termes, ce moufle marqué M tonnes peut,
en réalité, porter 2M tonnes. Le seul effet du point d'attache, en
ce qui concerne le moufle A, est de ramener l'effort de traction

dans le câble de M à M tonnes (c'est-à-dire à 1 tonne). S'il

s'agissait d'un mât de charge gréé à demeure, on aurait certaine-
mentrecours à un câble métallique de diamètre plus petit. La CMU
d'un moufle à une seule poulie muni d'un point d'attache se détermine
de la même manière que celle des autres moufles à une seule poulie,
c'est-à-dire en suivant les indications du paragraphe H.2.2.
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4.22.1
à l'aide de chariots élévateurs

19.10.12, 19.13.5
Enquêtes en cas d'accidents du tra

vail et de maladies profession-
nelles 33.1

Entreposage 23
des accessoires de manutention

21.3
cordages 10.5, 11.4
marchandises dangereuses

26.1
locaux 24
Vofr aussi Terminaux à conte-

neurs
Entretien

appareils de levage 4.2.1, 6.5
câbles métalliques 9.7
cordages 10.5, 11.4
entrepôts 24.6.1
silos 23.2.1

Escaliers 3.8.4
Essais et examens

accessoires de manutention
20.2, annexes B, C

appareils de levage 4.2, an-
nexes A, C

chariots élévateurs 19.9
cordages 11.4.5
dispositifs à ventouses 16.4.2
moufles 6.4.12, 6.5.2

Examens médicaux 26.1.16,
28.13, 29

Facteurs de sécurité voir
Coefficients d'utilisation

Fer puddlé 20.3, annexe G
Franc-bord 3.1.7
Freins 4.4

Index
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Fûts
entreposage 23.5
manutention 21.15.18

Garde-corps 2.4
chaloupes 3.8.2
crinolines 3.7.2
échelles d'embarquement 3.2.1
écoutilles 3.9, 3.10.10, 3.16.4
plates-formes 4.30.4
ponts 23.9.1
ouvertures pour ascenseurs à

marchandises 13.3.1
voies ferrées 25.1.3

Gerbage voir Empilage
Glissières (convoyeurs) 4.32
Goulottes 4.32
Gréement des mâts de charge 7.1,

7.6
Grille d'échange 15.3.8, 15.3.9

(définition) 15.1.1
Grues mobiles 5

essais Annexe A.5

«Homme mort » (dispositif)
4.3.6, 13.1

lncendie (protection contre 1')
1.12

cabines d'appareils de levage
4.17.1

chaloupes 3.8.2
fuites de substances dangereuses

26.1.6 e)
installations électriques 1.10.5

Indicateur de charge maximale
d'utilisation 4.1.1, 4.13

Indicateur de niveau des grues
4.14

Indicateur de vitesse du vent
4.15.5

Infection (risque d') 26.1.16
Inspection

accessoires de levage Annexe C
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appareils de levage Annexe C
câbles métalliques 9.8
cordages 10.1.1 e), 10.5.4
chariots 19.15.4
dispositifs à ventouses 17.4
électro-aimants 18.2
élingues 22.2.1
moufles 6.5.1
palettes 23.13
Voir aussi Essais et examens

Installations électriques 1.10,
18.1

Installations sanitaires 30
Issues de secours

cabines de portiques de manu-
tention 4.16.4

cales 3.14
Jeunes travailleurs 31.1

Lavabos 30
Lest 4.19, 5.2
Limiteur de charge 4.1.1, 4.12
Limiteur de course 4.1.1, 4.11,

19.4
Lingots (manutention) 21.5.22
Lubrification 4.5, 4.31.12, 6.4.8

Machines 1.5
Manutentions portuaires

(définition) 1.1.1
Marchandises dangereuses

entrepOsage 15.11
manutention 23.10.8, 26

Marquage
aciers Annexe F
accessoires de manutention

20.6
aciers Annexe F
chariots élévateurs 19.14.1,

19.14.2
moufles 6.4.13, 12.4
sols 4.22
Voir aussi Charge maximale

d'utilisation



Mâts de charge 7
essais Annexe A.4

Mâts-grues
(définition) 1.1.1
essais Annexe A,4

Métaux en feuilles
entreposage 23.6
manutention 21.5.15

Moufles 6, 12, annexe H

Navire
(définition) 1.1.1

Ordre et propreté 1.3, 14.6.1
Organisation de la sécurité 32
Outils à main 1.11

Palettes 23.11-23.13
Paliers d'échelle 3.6.1 (5)
Panneaux d'écoutille 3.9.3, 3.10,

3.11, 3.15, 4.30.3
Parc de stockage (définition) 15.1.1
Passages pour piétons 2.6.1,

2.6.2, 15.3.1
Passerelles 3.3

de manutention 3.12
Pâte à papier (entreposage) 23,4
Personne compétente

(définition) 1.1.1

Plates-formes
de chariots 19.18
d'échelles 3.6.1 (5)
de manutention 4.30

Pneumatiques 4.28, 19.8.1,
19.10.2, 19.14.3

Ponts à cargaison 23.9
Portiques de manutention 4.16,

4.24.1
(définition) 1.1.1

Poulains (convoyeurs) 4.32
Poupées de treuil 21.10

Index

Premiers secours 28
Protecteurs (grues) 4.25
Protection individuelle

(équipement) 27
manutention de marchandises

dangereuses 23.10.8,
26.1.6. (1) b), 26.1.13, 26.1.16

protection contre le bruit
26.4.1 (3)

Radeaux de chargement et
déchargement 21.11, 28.7.2

Rampes de chargement 14.2
Râteliers de stockage 23.8
Réfectoires 30.6
Registres

accidents du travail et maladies
professionnelles 32.1.4

essais des engins de manutention
4.22

examens médicaux 28.13.4
premiers secours 28.12

Rouleaux de papier
élingage 21.5.20
entreposage 23.5

Salles d'attente 29.1.8, 30.1.1,
30.7

Sauvetage en cas de noyade 2.5
Services médicaux et de médecine

du travail 29
Signalisation

aires d'entretien 15.14,2
circulation à bord 14.2.3,

14.6.1
circulation dans les entrepôts

24.1.3, 24.1.6
circulation dans les terminaux

15.3.7, 15.7.3 (4) a)
circulation en cas d'urgence

15.9
matériels inutilisables 15.10.1
obstacles 2.1.5
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ouvertures dans le pont 13.3.2
passages pour piétons 2.6.1,

sols en réparation 2.1.3
voies ferrées 25.1.3-25.1.9
Voir aussi Avertisseurs acous-

tiques, marquage
Signaux

arrimage de véhicules sur le
pont 14.4

chargement et déchargement
4.16.2, 21.6.7-21.6.11

opérations en bordure des
quais 2.2.2

opérations entre les wagons
25.2.8

opérations près des écoutilles
3.16.6, 3.16.7, 21.6.7

opérations sur le toit des conte-
neurs 16.2.1 (5), 16.2.3 (2)

qualifications et obligations des
signaleurs 1.6, 1.7

Sols 2.1
dénivellation 2.1.4, 14.2.1

Soudage (accessoires de
manutention) 20.9

Soulèvement et port de charges
23.10

Stabilisateurs
chariots élévateurs 19.13.2
grues 5.1, 5.10.2

Stockage voir Entreposage
Surveillance médicale 26.1.16,

28.13, 29

Terminaux à conteneurs 15
Tôles

entreposage 23,6
manutention 21.5.15

Tracteurs 14.3
chariots tracteurs 19.14.6-

19.19
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Traînage des charges 21.7
Traitement thermique des

accessoires de manutention
20.4, annexe G

Transpalettes 19.11
Transport des personnes

par voie d'eau 3.8
Transporteurs (convoyeurs)

4.3 1, 4.32
Treuils

électriques 4.3.8-4.3.10
à vapeur 4.29
d'apiquage 7.3, 8

Vent (risques dus au) 4.15, 15.6
Ventilation

ambiances dangereuses ou
insalubres 26.2.3 c)

cabines d'appareils de levage
4.17.1

cales et entreponts 14.6.1,
19.24.3

entrepôts 24.4
fuites de substances dangereuses

26.1.6 c)
plein des chariots à essence

19.22.1 c), 19.23.2 (1)
services médicaux 29.1.8 a)
utilisation de moteurs à combus-

tion interne 19.24.3, 24.4
Ventouses (dispositifs à) 17
Verrouillage

ascenseurs à marchandises
13.5

mâts de charge 4.9
Vestiaires 30.5
Voies de chemin de fer 25.1
Voies de circulation

(conteneurs) 15.1.1
Voies de roulement 4.20-4.26
Vracs (stockage) 23.2, 26.1.3 (2)


